
Le Canada eet um nation souverain© et ne 
peut avec aoctlltè accepter de la drande-Breia- 
K*ie ou dea Etata-Ual» ou de qui nue ce soit 
d'autre, l’attitude qu'il lui faut prendre en ver» 
le monde Le premier devoir de loyalisme d'un 
Canadien n’est pas envers le Commonwealth bri­
tannique des nations, mais envers ie Canada et 
son roi, et ceux qui contestent ceci rendent, h 
mon avis un mauvais service au Commonwealth.’’

She Is a sovereign nation ami cannot talc» 
her attitude to the world docilely from Britain 
or from the United States or from anybody else. 
A Canadian’s first loyalty Is not to the British 
Commonwealth of Nations but to Canada and 
to Canadas king and those who deny this are 
doing, to my mind, a great disservice to the 
Commonwealth.’*
U-X-371

Lord Tweedsmuir
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Mesures extraordinaires imposées par Léon Bhkn

de ia naissance même de la Confédération. Com­
me la chose est assez naturelle à tout gouver­
nement, le fédéral a de tout temps cherché à 
centraliser les affaires publiques, parce qu'il est naturel 
qu'un gouvernement se croie toujours supérieur, plus in­
telligent, patriote, éclairé que tous les autres et qu'en 
accaparant tout, il travaille pour ce qu’il croit être l'inté­
rêt général.

L'attitude résolue du gouvernement ontarien a sauvé 
la situation. Mais le fédéral a toujours continué ses ma

Le sabordage de la Confédération
C'est à quoi s'applique actuellement le gouvernement | Le même phénomène vient de se produire. Chacun 

fédéral, au moyen des régimes séparés qu’il établit avec i assiste à la lutte, sans s’émouvoir le moins du monde; on 
différentes provinces et qui assurent l'emprise croissante j continue à “parler bleu’’ ou à “parler rouge’’ et le der-
du pouvoir central sur la vie et l’économie générale. Ce ; nier résultat de hockey, ou le meurtre bien conditionné
ne sera plus qu'une question de temps pour que le Cana- restent les événements essentiels.
da n'ait plus qu'un seul gouvernement de l'Atlantique au ' La lutte entre le fédéral et les provinces date
Pacifique, si l’on réussit à former l’appareil qui le rende 
inévitable.

Jusqu'ici les neuf provinces présentaient un front uni, 
avec les mêmes pouvoirs, les mêmes droits, les mêmes 
moyens de survivance fiscale. Cet ensemble constituait par 
le fait même une irréductible puissance, dans la défense 
commune des intérêts provinciaux. Mais depuis que le 
fédéral les détache une à une à diverses conditions avan­
tageuses et que des gouvernements provinciaux, attirés par 
les cadeaux grecs de M. Ilsley, se désolidarisent des autres 
pour conclure les marchés qui leur paraissent momentané- J "oeuvres encerclantes, et dans toutes les occasions possi- 
ment avantageux, le faisceau se brise. C’est l’appel à l’en-
chère et comme Ottav,-» dispose de tous les moyens de C’cst guerre qui a ouvert la première grande brèche, 
taxation, il est vraisemblable qu’il ne s’en privera guère. en ,914' Lcs gouvernements provinciaux et fédéral

L’espoir reste toutefois que les deux grandes provinces I souverains dans leurs domaines respectifs, mais la
d'Ontario et de Québec résistent avec fermeté et que leurs guerre donnait au fédéral des pouvoirs d'urgence absolus 
gouvernements ont eu la souveraine intelligence de s'en- ! ct dont 3 ■«g™'1» profité. C’est ainsi qu'il s'est em- 
lendre au lieu de continuer la division bleu-rouge habi-1 
lement alimentée pat le gouvernement fédéral qui. d'ail­
leurs, en retire de substantiels avantages. A elles seules, i 
Ontario ct Québec peuvent freiner la politique outaouaise 
qui vise en somme à transformer les provinces en loin­
taines satrapies à la mode perse. Dans tout cela d'ailleurs,
Ottawa est pieusement animé par le “bon motif’’, dans 

1 intérêt des contribuables, la liberté, la démocratie, etc.
A ce régime, le Canada ne peut rencontrer que des dé­

boires. Tout d abord, centraliser une administration sur 
un demi-continent comme le Canada est un non-sens.
Comment veut-on qu'un monsieur perdu dans l’immense 
paperasserie ^ Ottawa sache décider intelligemment ou 
ivec sûreté de problèmes qui s'agitent à quelques milliers 
Je milles de lui, dont il n’entend parler que par de loin­
tains fonctionnaires? On a vu les demi-échecs du prêt 
fédéral, celui du logement, où pourtant la tâche n'était 
tout de même pas si difficile. Lorsqu'il s'agira de menus 
problèmes locaux, de réclamations paroissiales ou semi- 
régionales. on imagine les résultats.

Comme il arrive en ces sortes d'affaires, la vaste ma­
jorité des spectateurs vo;ent sc dérouler le drame sans trop 
en soupçonner l’ampleur.

C est d ailleurs l'expérience historique habituelle. Lors­
qu à I école, ou en relisant I histoire, on s'émeut devant

Il promet de restaurer la valeur du franc

paré de l’impôt sur le revenu, avec promesse de le remet 
tre aux provinces, une fois le conflit terminé. Mais il le 
garda ainsi que d'autres prérogatives et impôts de tout 
genre, quitte à laisser les autres se débattre au premier 
orage.

Par exemple, après avoir été responsable du chômage 
au premier chef, il s'obstina à en laisser le gros du fardeau 
aux provinces et aux municipalités, quitte, une fois la 
crise disparue, à s’en tenir responsable pour établir l'assu- 
rance-chômage et à s’introduire encore plus avant dans la 
juridiction provinciale.

Mais la seconde grande guerre lui a été une occasion 
propice. Il a accaparé d’aurres sources de revenus provin­
ciaux, sans compter d'innombrables contrôles, et tient 
évidemment à les garder, principalement les sources d'im­
pôt, moyennant une rente annuelle qui placerait en quel­
que sorte les provinces sous un régime de pensions de 
vieillesse.

Ontario et Québec sc sont défendues heureusement des 
crocs ct des griffes.

Le régime de centralisation ne peut qu’être funeste 
pour le Québec franco-catholique, du moins pour ceux 
qui tiennent à ce caractère, car, apparemment, pour un 
certain nombre, il est secondaire aux intérêts tant politi­
ques qu'économiques ou sociaux.

f ■ „ . . . • -.............-.........— i Au fond. la situation est plutôt simple. La majorité
|- I ' u s'lu‘'uon’ °" Im‘lg|nc que la population franco-catholique du Québec contrôle la dépense ct la

cl alors a etc tendue, toute, dans une dramatique résistance...........................
et qu elle a eu la claire intuition des intérêts en jeu. C'est 
une illusion qui vient de ce que l'auteur a ramassé les

direction des affaires qui tombent sous la juridiction pro 
vinciale, parce que c'est elle qui élit le Parlement provin­
cial.

Mais si ces affaires sont du ressort d’Ottawa, dors 
Québec devient une minorité d’un tiers, avec les résultats 
logiaues que cela comporte. Et ceux qui font des farces 
imbéciles sur la “tautonomie” professent en somme, pour 
parler net, que ce soit la majorité anglaise qui dirige leurs 
affaires, au lieu que ce soit eux qui s’en occupent.

Il serait vain de s’illusionner sur la générosité de la 
masse de nos compatriotes. Ils nous abandonnent en géné- 

Dcrsonnelles 'T". " ses »ffa,te* «1 cc qu’üs ne peuvent nous enlever. L'histoire du fonc-
sc. ennuis, ses interets particuliers tionnarisme, des écoles, des octrois, etc., sont là pour le

prouver. Ils ne font d’ailleurs que suivre la ligne de con­
duite générale de la plus grande partie des groupes ma jo­
ritaires. Les minorités ont ordinairement les droits qu'elles 
se sont acquis. On ne les leur a pas gratuitement donnés.

is-12-46 Alexis GAGNON

éléments H une lutte dans un raccourci clair d'où l'acces­
soire ct les choses indifférentes ont été éliminés, pour 
montrer le pra. le-vc dans scs données élémentaires ct essen- 
"cl'cs. A 'ors on en voit nettement les tenants et aboutis­
sants. les consc“uenccs directes et lointaines.
i7?nnS 1,1 re,llt"\'1 cn cst autrement. Tout comme en 
I/ ci J. quelques milliers de Français au plus s'aperçurent 
qu il s'uau fait une révolution, ainsi on ne se rend pas 
plus compte de l'évolution actuelle. Chacun a ses affaires

a promouvoir et à poursuivre. Et puis la vie continue 
ivre scs myriades de faits divers et secondaires, les que­
relles ct les haines qui obscurcissent les intentions jusqu'au 
jour ou. les événements révolus, on découvre soudain que 
histoire n continué à s’écrire.

I Engagé sur ce terrain. Ottawa ne 
' tardera pas à vouloir tout centra­
liser. . Qui y consent, signe son 
arrêt de mort.”

Ce qu'il y a de pire, de plus 
exécrable en tout cela, c’est le jeu 
et la manière du gouvernement 

: d’Ottawa, tels que les pratiquent 
avec un particulier entrain M.

| Brooke (llaxton et son chef M. Mac­
kenzie King.

L’un et l'autre sont passés mal-j 
1res en l’art de dire oui et non à | 
la fois. Part de faire semblant, de 

I jouer de l’équivoque et de la du­
perie.

I
Les monuments 

dans Montréal
Un journal montréalais de lan­

gue anglaise, le Star, a commencé 
l’autre jour la publication d’une 
enquête photographique fort inté­
ressante et qui, à ce qu’il semble, 
se poursuivra. Cela s’intitule: JJo 
You Know Yonr Monuments? (Con­
naissez-vous vos monuments?). La 
première tranche, si l’on peut dire, 
de cette enquête nouveau genre 
était la reproduction d’une vignet­
te représentant la statue de la reine 
Victoria, précisément dans le 
square Victoria.

Combien de Montréalais traver­
sent, maintes et maintes fois la se­
maine, cet endroit (pie l’on peut 
dire passant, sans jamais remar­
quer la statue de la feue reine? Cer­
tains même ne savent peut-être pas, 
tant la circulation précipitée d’au­
jourd’hui, par nos rues et nos pla­
ces urbaines, est peu faite pour fa­
voriser l’esprit d’observation, qu’il 
se trouve une statue à cet endroit.

Au bas de sa vignette, le Star 
' inscrivait un texte bref, mais bien 
! fait pour renseigner des Montréa- 
I lais ignorants.

Cette statue de la reine Victoria 
a été inaugurée le 21 novembre 
1871, c’est-à-dire du vivant même 
de la souveraine, dont le règne 
s’est étendue de 1837 à 1901, par 
lord Dufferin, alors gouverneur gé­
néral du Canada. Kj|k < st l’oeuvre 
de Marshall Uicld, sTui jlteur tdell 
connu à cette époque.

L’année d’accession de Victoria 
au trône d’Angleterre, 1837, fait 
époque dans l’histoire du Canada, 
puisqu’une insurrection, à la fois 
dans le Haut-Canada (l’Ontario) et 
le Bas-Canada (le Québec), par des 
gens qui croyaient nécessaire de re­
vendiquer ainsi les droits du peuple

Aucun fonctionnaire ne pourra donner d'entrevues ou de conférences de pressi
sans sa permission personnelle ----- On songe à abandonner les subsidei
gouvernementaux — Vote de confiance — La Russie retarde le vote sui
le contrôle de l'énergie atomique -----La situation aux Indes, en Palestine,

en Espagne et en Chine *

(suite à la page deux)

carnet

Jiaüté cnn des mit e„ candidature 
et Jeur domicile. Les désigna­
tions Union nationale, libéral Bloc 
populaire, C.C.F., Union des élec- 
ieur.s, indépendant, nationaliste,

___ ... ___réiaire de :f aPI>uraissenl sur aucun papier
la Chancellerie en son bureau du lH'n" (le i’Of(icialité allé-
l’unemcnt québécois. Ce poste équi- '
l a.eut idors à lu fonction créée par , 'es aoeumenls île la Chancellerie

observent à cet égard nue stricte 
neutralité. Il appartient aux fac­
tions poliliqnes de nicllre nue éli-

[nconnus à Québec
/ n matin du printemps 19W, je 

!C Présentai chez le secrétaire de

(je “president f/énértil des 
elections . Je lui demandai des pré­
cisions sur tes voles respectifs attri­
bues aux pari is politiques de la pro­
vince ou ns tes precedents scrutins.

M. le u r a rai Secrétaire me tint à 
peu prc.< ce lam/af/e:

tri ma qnalde de directeur qé-

(jueite sur leurs postulants pour les 
identifier. Mais cette identification 
parti: une est entièrement extra-of- 
iic telle.

On voit bien dans les vieux rap-
mT.^,. <ll‘s (’h’i'lions, je ne connais Ports publiés fuir tes soins de la 
ofl ici elle ment aucun parti. Je sais \ (Miancellerie des compilations on il 
tort bien, en dehors de mon office. ! question des libéraux, des con­

servateurs, des ministériels, des op- 
positionnistes; ces bilans étaient 
dressés par te Chancelier d'alors et 
la coutume a été rompue en PJ-Cf. 
( cta était pure présomption. “Au­
cune communication officielle ne te 
renseignait,,t lui non plus, “sur ïal- 
Icgeancc politique des candidats en 
présence”.

Celle neutralité se poursuit dans 
U's procès-verbaux du Parlement.

(pi il exise une l'nion nationale, un 
parti libéral, un groupement qui 
s'appelle Bloc populaire, qu'il se 
trouve des gens de la C.C.F., des 
crédit istes et des indépendants, 
mais aucun document ne m'autorise 
à inféoder tes candidats on les élus 
a tel ou tel clan.

La réponse me parut surprenante j 
au premier abord, mais, à la ré- •
flexion, je donnai parfaitement rai-1 ......... ..................... ...
son à mon interlocuteur. Un peu' (Ottawa observe d'ailleurs la nicnic 
Plus tard, je retrouvai sa docilité altitude incolore). S'il g a vole, les 
formulée en termes officiels, et sous noms des opinants apparaissent, 
su signature. identifiés par ta désignation de leur

Lu son rapport du scrutin géné- \ comté, mais sans indication de leur 
rai de 19 i l, le secretaire de la parti. Il en est de même pour les 
Chancellerie écrivait, pour s'expli- proposeurs de motions cl les parli- 
ipier de ne pas dresser un tableau ripants aux débats.
<om parut if des voix accordées aux Les journalistes prennent sur eux 
libéraux, aux unionistes et au Bloc.* | if établir les couleurs avec le se- 

Le droit'rie vote (tes fctwucs.l vours evident des orateurs purlc- 
qw u existait pas uvnnt Ht il), l’uiif/-1 ntcntrdres. .1 ne considérer que. les 
mentation du nombre des districts] [xtpiers officiels, on ne soumit pus 
i lectoroux et In présence, de candi- \ à (nielle enseigne politique loge. M. 
nids appartenant à au moi us six \ ttodbout et si (-'est l'Union nationnie 
partis politiques, ont rendu impos- i ijiii assume le pouvoir depuis l'un 
siblr toute comparaison du vole IV’ii.
que lu population de noire province 1 Voilà had de même une grande 
o dynue aux différents partis en singularile! Duns une province oil

l'attraction principale est la polili- 
qne. les étiquettes de partis restent 
officiellement inconnues. Mais s'est 
ainsi. En cela, l'Etat québécois se 
conforme à la fiction britannique. 
La Couronne fait semblant d’igno­
rer les divergences électorales qui 
divisent ses sujets.

L. R.

Ulii anec relui qu elle leur a donné 
iliins le passé. Je ne puis donc dres­
ser de tableaux comparatifs con­
cernant le vote accordé à chaque 
parti". El ici se trouve l’explication 
capitale pour notre démonstration:
‘ Je n’ai d’ailleurs dans mes dossiers I 
aucune communicution officielle 
qui me renseigne sur l'allégeance | 
politique des candidats qui sc sont 
présentés”. f''li J’f

"Aucune communication officiel- L<ilOS65 Cl l'lICT 
le”? De fait, il n'est nulle part ques- .J* J’ I
lion des partis sur les bulletins île , Ct Cl ULUOtlTCl iVUl
vole, les bulletins de présentation j __ __
cl les rapports des présidents d'éler-\ Chaque moi est l’ennemi et 
lion de chaque comté. On ne voudrait être le tyran de tous
mentionne que des noms de ] les autres.
famille, l'occupation de elm-1 PASCAL

du ifxinclteux

Blocs-notes
Le jeu et la manière 

des centralisateurs
Dans un discours qu’il pronon­

çait récemment, l’ancien ministre 
de la Santé dite nationale, M. 
Brooke Claxton, devenu depuis mi­
nistre de la Défense pareillement 
nationale, après avoir été, à la con­
férence de la paix qui s’est tenue 
à Paris, le chef de la délégation ca­
nadienne, a cru nécessaire et op­
portun de prétendre que le gouver­
nement d’Ottawa, présentement di­
rigé par M. Mackenzie King, n’a pas 
d’intention non plus que d’ambition 
centralisatrices.

Selon M. Claxton, l’Etat fédéral, 
sous la direction des libéraux, veut 
l’intégral respect des droits ct pré­
rogatives des provinces.

Seulement.. ., seulement, dans ce 
même discours, M. Claxton formule 
une réserve qui contredit nettement 
sa première affirmation.

Notre confrère de Québec, l’Ac­
tion Catholique, sous la signature 
de M. Louis-Philippe Roy, et notre 
confrère montréalais, Montréal-Ma­
lin, relèvent cette contradiction.

Après avoir affirmé qu’Ottawa ne 
veut pas centraliser, M. Claxton a 
dit ceci:

Par ses propositions aux provinces, 
le gouvernement fédéral essaie de pla­
cer les provinces dans une position 
lelie qu'elles pourront SE DEFAIRE DE 
LEURS RESPONSABILITES CONSTITU­
TIONNELLES ... Le fédérai essaie 
d'éviter la taxation double e! lente de 
traiter loul le Canada sur un pi-d 
d'égalité qui permettra à toutes ses 
parties de développer leurs ressources 
et de SE DEFAIRE DES RESPONSABI­
LITES QU'IMPOSENT L'EDUCATION 
ET LE BIEN ETRE DU PEUPLE.

Comme le ilil l'Action Catholi­
que, "si le pouvoir central amène 1 
les provinces à se défaire de leurs i 
responsabilités en éducation ct cn I 
bien-être social, sur qui vont rc- j 
tomber ces responsabilités, sinon 
sur Ottawa?. . Et la centralisation, 
est-ce autre chose?”

Montréal-Mutin, de son côté, pose 1 
avec, beaucoup (le raison que la po­
litique définie par M. Claxton, "c’est 
précisément ce que nous, dit Qué- 
bec, ne. voulons pas, même en 
échange de millions de dollars. . 
Ottawa veut centraliser l’éducation, 
M. Claxton le rcronnaît; Ottawa 
veut centraliser les services du bien- j 
être, M. Claxton le recommit aussi, i

t•
Le bureau de poste dit que l’on 

n’écrit plus à Santa-Claus. Avec la 
publicité commerciale, la multipli­
cité des Santa-Claus, il faudrait que 
les enfahts tiennent absolument à 
faire plaisir aux parents, pour faire 
semblant qu’ils y croient encore.

•* * *
Le premier ministre du gouver­

nement provisoire hindou annon­
ce que bientôt l’Inde déclarera 
qu’elle ne fait plus partie de 
l'Empire britannique. '‘Nous avons 
cessé, dit-il, de nous tourner vers 
Londres. Nous résoudrons nos 
propres problèmes... Il n'est même 
plus au pouvoir de l’Angleterre 
d’empêcher l’Inde de prendre son 
indépendance”.

•T* Ÿ rê
L'exemple de l’Irlande devient 

contagieux dans l’Empire. II est 
vrai que de Valera n’a point com­
me le Canada, la “gloirrre” d’avoir 
augmenté la dette de son pays de 
dix milliards, d’avoir fait tuer et 
blesser plus de cent mille de ses 
jeunes gens, pour recevoir cn re­
tour trois bateaux dont les autres 
pays ne voulaient point.

* ÿ *
Dire que pendant vingt-cinq 

ans, notre gouvernement jurait en 
retroussant héroïquement la mous­
tache, que le Canada était indépen­
dant, que les aventures militaires 
impériales étaient finies, “que l’on 
devait rester chez nous pour défen­
dre le pays (pie nous aimons”, et 
que le seul danger c’était d’élire les 
bleus. Et puis, vlan, au premier 
choc, voilà que la neutralité du Ca­
nada n’était plus possible tltt mo­
ment que l’Angleterre était cn 
guerre. On continuait la glorieuse 
tradition du temps de Laurier: 
"Quand l’Angleterre est cn guerre, 
le Canada est en guerre”.

ty.
Maintenant que tout est fini, ct 

que nous continuons à payer tlu- 
rciiiçnl. on ne comptera plus les 
“héros” qui “donnaient leur vie" 
dans les gros contrats ou les grands 
bureaux du gouvernement, qui par 
la radio et par la plume, à tant par 
semaine, conseillaient aux gens 
d’aller se battre (eux étaient trop 
occupés et indispensables pour 
avoir le temps d’y aller), on ne 
comptera plus ceux d’entre eux qui 
vont redevenir les champions du 
canadianisme.

ÿ ÿ M

Le rationnement sur les fruits en 
conserve est disparu à compter 
d’hier. Encore un sale coup au 
marché noir! Vous verrez qu'un 
jour viendra où l'acheteur, cet im­
portun animal, finira par jouir de 
quelque considération !

La Grincheux

La Commission de I cnergie atomique est toujours 
en session à Lake Success (New-York), et elle a! 
décidé, à la demande de la Russie, de retarder jusqu'à 
vendredi le vote sur la proposition de contrôle inter- : 
national faite par les Etats-Unis.

M. André Gromyko, l'irascible délégué de l'U.R. 
S.S., a insisté jusqu'à la limite pour que la mise aux 
voix soit ajournée de quarante-huit heures. Il a fina­
lement eu gain de cause sur le représentant des Etats- 
Unis, M. Bernard Baruch, qui insistait pour un vote 
immédiat.

M. Gromyko,—c'était son principal argument pour 
tetarder le vote,—a prétendu que la proposition amé­
ricaine telle que rédigée n'était pas conforme aux 
termes de la résolution de désarmement adoptée par 
l'Assemblée générale des Nations Unies la semaine 
dernière.

La majorité des membres de la Commission de 
l'énergie atomique étaient prêts à voter immédiate­
ment et à se prononcer en faveur de la proposition 
américaine, mais la Russie, appuyée par la Chine et la 
Pologne, a prétendu qu'il serait dangereux de procéder 
trop hâtivement à un vote de cette importance. Il nous 
faut, a dit le représentant soviétique, scruter chaque 
détail de la proposition américaine, pour éviter qu'elle 
ne devienne plus tard une occasion de disputes entre 
les grandes nations.

La proposition américaine défendrait de manu­
facturer, de posséder ou d'utiliser des bombes atomi­
ques. Elle requerrait aussi la destruction des appro­
visionnements existant actuellement. Tous les pays 
qui transgresseraient les termes de l'entente seraient 
dénoncés au Conseil de Sécurité des Nations Unies, 
de même qu'aux pays signataires du traité de contrôle. 
Les châtiments imposables aux transgresseurs de ce 
traité ne seraient pas soumis au veto de* grandes 
puissances.

One commission internationale de contrôle de 
l'énergie atomique verrait à administrer les termes du 
traité entre les nations signataires. C'est elle qui s'oc­
cuperait de tous les aspects de ce problème complexe 
ct épineux. Le traité garantirait aux membres de la 
commission leur entrée et leur sortie libres dans tous 
les pays soupçonnés d'avoir violé les termes du traité.

M. Baruch, le représentant des Etats-Unis, s'est 
finalement rallié à la proposition d'ajournement de la 
Russie, mais non sans l'avoir d'abord combattue avec 
détermination. "Congés. . . délais et délais, a-t-il dit. 
Le temps passe, puis les années s'en vont, et rien 
n'est fait”.

M. Gromyko lui a répondu que son but principal 
est d'obtenir un vote unanime sur cette importante 
question. Il a dit que certains aspects de la propo­
sition américaine, au sujet de sanctions en particulier, 
violent la Charte des Nations Unies, et il a ajouté 
que plusieurs questions posées par la délégation sovié­
tique sont restées sans réponse. La Russie voudrait, 
entre autres choses, "savoir de façon précise" com­
ment les Etats-Unis ont l'intention de mettre à exé­
cution leur projet.

Telle est l'attitude "officielle" des Russes. On est 
en droit de se demander quelle est la véritable raison 
de cet autre délai réclamé par M. Gromyko. Veut-il 
avoir le temps de consulter son gouvernement? Ou bien 
n-t-il l'intention de "cabaler" certains pays memores 
pour gagner leurs votes? Peut-on s'attendre à ce que 
la Russie, très attachée à son droit de veto, s'oppose 
c une proposition qui exclut ce droit?

Voilà des questions que se posent aujourd'hui les 
observateurs, même si le délégué soviétique a déclaré 
élégamment qu'il désirait "surtout un vote unanime"!

En Fronce
M. Léon Blum, héros de beaucoup de querelles, 

personnage très discuté, ô qui on a même reproché 
un jour d'avoir préparé la défaite militaire de la Fronce 
en négligeant de la réarmer, est de nouveau à l'avant- 
scène de la politique française.

Elu à la présidence du Conseil des ministres jeudi 
dernier, ce n'est qu'hier qu'il a pu présenter à l'Assem­
blée constituante un cabinet qui a obtenu un vote de 
confiance et qui a quelques chances de gouverner la 
France de façon stable pendant les cinq semaines qu'il 
doit passer à la tête de l'administration.

Hier M. Blum a obtenu un vote de 544 contre 2 
seulement. Notons que 70 députés n'ont pas voté.

Le vieux chef a immédiatement déclaré qu'il allait 
instaurer une politique de "sacrifices pour supprimer 
toutes pertes et employer scrupuleusement toutes les 
ressources".

Le gouvernement, a-t-il dit, va prendre les me- t 
sures nécessaires pour équilibrer "hors de tout doute" | 
le budget de 1947 et pour rétablir dans le pays la con­
fiance de tous dans l'avenir de la France.

M. Blum a été très applaudi. . . et il s'est mis 
immédiatement ô la besogne.

On apprend aujourd'hui que son gouvernement ; 
socialiste a défendu ô tous les fonctionnaires de donner 
des entrevues aux journalistes ou des conférences de 
presse sons autorisation personnelle du premier mi­
nistre.

La promesse qu'a faite M. Blum de défendre le 
franc a immédiatement eu des résultats à la Bourse. 
Le franc a acquis une valeur d'environ 300 au dollar, I 
alors qu'elle était de 350 la semaine dernière. La 
livre sterling vaut aujourd'hui 850 francs, compa'-.-j- 
tivement ô 900 la semaine dernière. Le taux officiel ! 
de la monnaie française est de 119 francs au dollar1 
et 480 francs à la livre sterling.

M. Blum semble jouir actuellement de la confiance 
non seulement de l'Assemblée constituante, mais aussi | 
de celle des journaux français et de l'opinion fran­

çaise. A son arrivée ou pouvoir la France était sans 
gouvernement depuis trois semaines et les problèmes 
les plus urgents, les plus vitaux pour l'économie fran­
çaise, restaient sans solution. On se rallie autour de 
M. Blum non pas par sympathie personnelle pour lui, 
mais bien parce que le sort de la France le demande 
impérieusement. Pour le prouver on n'a qu'à rappeler 
qu'il est à la tête d'un cabinet entièrement socialiste, 
un parti qui compte à peine 100 députés sur un total 
de 600 à l'Assemblée. Les Français, semble-t-il, en 
ont assez de se battre entre eux pendant que le reste 
du monde se réorganise et se partage les dépouilles 
de la guerre.

Le cas de l'Espagne
Des informateurs anglais affirment très sérieuse­

ment que les membres de la mission diplomatique 
anglaise que l'on a envoyée en Espagne ont "étudié 
la possibilité" d'établir en Espagne un gouvernement 
de coalition qui remplacerait le régime Franco et 
administrerait le pays jusqu'à ce que l'on ait tenu des 
élections "démocratiques".

Les "missionnaires" anglais de la démocratie au­
raient eu des entretiens avec des représentants de tous 
les partis politiques opposés au généralissime Franco. 
On a demandé à ces Anglais si leurs agissements 
n'avaient pas quelque chose d'"inusité" pour une mis­
sion diplomatique et ils ont répondu très froidement 
que les relations de la Grande-Bretagne avec l'Es­
pagne sont si "inusitées" que cela faisait réellement 
peu de différence.

"Ce n'est pas diplomatiquement usuel pour ur 
gouvernement de déclarer publiquement, comme nom 
I avons fait, que l'Angleterre aimerait que l'on chan­
geât de gouvernement en Espagne", ont-ils ajouté.

Les membres de cette curieuse mission diplomati­
que en seraient venus à la conclusion que les chance' 
d'établir un ‘gouvernemeit intérimaire sont "brillan­
tes". Ils admettent toutefois que les dénonciations 
que l'on a faites de Franco à l'Assemblée générale des 
Nations Unies ont consolidé ses positions auprès de 
l'armée espagnole, prête à défendre le pays s'il était 
attaqué par des puissances étrangères.

Un des membres de la délégation anglaise aurait 
même déclaré que ces attaques publiques contre le 
chef d'Etat espagnol "ont définitivement mis fin aux 
espoirs de démolir le régime Franco".

Aux Indes
L'Assemblée constituante o repris aujourd'hui 

l'étude de cette suggestion d'ajourner indéfiniment le 
débat sur le projet de constitution du pandit 
Djawaharlal Nehru. On voudrait suspendre les déli­
bérations jusqu'à ce que la Ligue musulmane et les 
Etats hindous mettent fin à leur boycottage de l'as­
semblée.

Les partisans de l'ajournement ont, semble-t-il, 
gagné du terrain au cours des deux derniers jours, 
mais on doute qu'ils puissent rallier assez de votes 
pour empêcher le débat sur la proposition de Nehru.

Entretemps, en Palestine, la police a condamné 
un jeune homme de 17 ans, un Juif, à un mois de 
prison et à 12 coups de fouet pour avoir été trouvé 
coupable de port illégal d'une bombe.

Les Juifs ont immédiatement répondu à cela en 
menaçant d'imposer un pareil traitement aux soldats 
britanniques qui tomberont entre leurs mains. Le 
quartier général militaire anglais o admis qu'il étudia 
la chose très sérieusement, mois aucune mesure parti­
culière n'a encore été prise.

Le cos de la Grèce
Il y aura débat général aujourd'hui au Conseil 

de Sécurité des Nations Unies sur les accusations 
portées par la Grèce contre la Yougoslavie, l'Albanie 
et la Bulgarie. Le différend qui divise ces pays"est une 
' dispute" aux termes de la Charte des Nations Unies 
et soumis au Conseil de Sécurité.

Les représentants de l'Albanie et de la Bulgarie, 
bien que ces pays ne soient pas membres des Nations 
Unies, pourront participer au débat, tel que le prévoit 
la Charte des Nations Unies quand une "dispute" est 
soumise à la considération du Conseil de Sécurité. 
Ces pays n'auront toutefois pas le droit de vote.

Au cours de la réunion de lundi, le Conseil de 
Sécurité a pris connaissance des accusations de la 
Grèce, de même que des réponses de la Yougoslavie 
et de la Bulgarie. Aujourd'hui commencura un grand 
débat sur l'accusation grecque à l'effet que les pays 
cités plus haut interviennent dans les affaires domes- 
tlques de la Grèce.

En Chine
Les nouvelles de Chine disent que les communistes 

ont remporté une grande victoire dans la province de 
Chansi et qu'ils ont ouvert un corridor entre le sud- 
ouest et le nord-ouest de cette province, où est massé 
le gros de leurs troupes.

Les commandants militaires de l'armée gouverne­
mentale seraient actuellement en séance extraordi­
naire dans la capitale de la province, Taiyuenfou.

Les communistes se seraient emparés de six ais- 
tricts, y compris la plupart des grandes villes, des 
municipalités et bon nombre de villages de cette pro­
vince. Ils sont maîtres de deux des trois principaux 
endroits où il est possible de franchir le fleuve Jaune, 
frontière entre les provinces de Chansi et de ChensL 
Ils n'onf pas relâché leur offensive dans la province 
de Chansi, dont le principal objectif est Taiyuenfou.

D'autres troupes communistes ont lancé une offen­
sive pour s'emparer du chemin de fer Peiping-Moukden. 
Les troupes gouvernementales résistent partout 
oillleurs. — Pierre LAPORTE
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Blocs-notes
(suit* de la première pue)

sur la détiens* publique, devait la 
marquer.

Cent dix ans se sont écoulés de-
PUI!
Fheheure qu’il est bien différentes de 
ce qu'elles étaient i l’époque de 
l’insurrection. N’y a-t-il point en­
core, à la direction des affaires ca­
nadiennes, une petite oligarchie 
dont l’action politique, sociale ou 
économique se détermine par un 
sentiment de loyalisme impérial et 
impérialiste qui va jusqu’à l’ou­
trance?

Un autre monument
Cette même époque des troubles 

de 1837 a valu à Montréal un autre 
monument, celui de Chénier, qui fut 
de la bataille de Saint-Eustachc et 
mourut, mousquet au poing, sur 
la brèche de l’enlise en feu.

Depuis bientôt une cinquantaine 
d’années. Chénier a son monument 
dans le petit morceau ouest du car­
ré Viser, en bordure de la rue 
Saint-Denis. A cet endroit, la pla­
ce est, en été, recouverte d’un gazon 
miteux. Chénier, dans l’attitude d’un 
voltigeur au pas de course, indique 

■d’un doigt impératif, de quel côté 
diriger le tir.

En tant que monument, celui de 
Chénier n’a pas plus de valeur 
sculpturale ou architecturale que 
celui de la feue reine Victoria, l.es 
deux statues sont, au vrai, très 
quelconques. Elles ont quand mê­
me une valeur documentaire et 
historique.

De qui est la statue de Chénier? 
Apparemment, personne ne le sait 
et, sur le monument même, rien ne 
l’indique.

La pièce vaut quand même d’être 
conservée et entretenue, maintenue 
bien en équilibre sur son socle de 
granit rouge. Ce qui ne saurait se 
faire si l’organisme municipal, s’il 
en est un, commis à la charge des 
monuments montréalais, ne s’avise 
de prendre les mesures de conser­
vation qu’il faudrait.

Un marchand qui a son magasin 
Juste en face, rue Craig, angle Bon- 
secours, M. Lemay, nous dit qu’il 
observe avec peine et appréhension, 
chaque hiver, les gamins du voisi­
nage qui se font, les uns en trai- 
neau, les autres sur patins, une 
glissoire du tertre qui entoure le 
monument à ce “patriote” de ’37. 
Sans être ingénieur en ponts et 
chaussées, M. Lemay se dit sûr et 
certain qu’après quelques autres sai­
sons de cette pratique — les enfants 
sont sans pitié pour nos gloires na­
tionales —- Chenier sera descendu 
de son socle et se trouvera gisant 
quelque part dans le voisinage; à la 
fin d’épargner une telle ignominie 
à la statue du rebelle de Saint-Eus- 
tacha, il serait disposé, si l’auto­
rité municipale ne veut interve­
nir, à ouvrir lui-même une sous­
cription pour l’érection d’une 
grille protectrice autour du tertre.

Chénier ne mérite-t-il pas, après 
«voir, il y a un siècle, sacrifié sa 
vie pour la revendication des droits 
du peuple, que le peuple respecte 
et protege un peu sa statue?

Mais c’est à l’autorité municipale 
qu’il importe d’abord d’agir.

Emile BENOIST
18-12-46

Fausse conjecture. — Quand 
Christophe Colomb débarqua dans 
l’hémisphère américain, il crut tout 
d’abord qu’il était arrivé au Japon.

Nécrologie
BEAUREGARD — A Montréal, le 16, à 

&2 ans. Mme Alfred Beauregard, née Au­
rore Ellemberg, 526 Orléans.

CAUCHON-DESORMIERS — A Montréal, 
le 16. Mme veuve Flavien Cauchon, née 
Léontine Désonnlers, 3227 Boni. Gouln.

CHOUINARD — A Montréal, le 16. à 42 
ans, Mme Aimé Choulnard, née Maria De- 
may.

DARGENT — A Montréal, le 17, à 63 ans. 
Vtctorino Chabot, épouse d’Hubert Dar- 
gent, 3414 De Bullion.

FOREST — A Montréal, le 16, à 64 ans. 
M. Elzéar Forest, époux de Clémentine 
Vlau, 1688 Visitation.

HEBERT — A St-Isidore, le 17, à 60 ans.
5 mois. Maria Meunier, épouse de Jean- 
Baptlste Hébert.

LATOUR — A Montréal, le 16. à 30 ans. 
Mlle Marie-Thérèse Latour, fille de Wll- 
Crld-Herménégllde Latour.

MENARD — A Montréal, le 15, h 87 ans. 
10 mois. M. Dominique Ménard, époux 
de feu Lucie Marenda, 245 Parc Sir-Geor- 
ges-Etlenne-Cartier.

NORMANDIN — A Montréal, le 17. h 
57 ans. M. Oscar Normandin, époux d’Alice 
Larocque, 5940 Louis-Hébert.

PARENT — A Montréal, le 17. à 61 ans, > 
4 mois, Mme WUlle Parent, née Louisa 1 
Germain, 1873 Aird.

PILON — A Montréal, le 16, à 41 ans. J 
Adrien Pilon, époux de Cécile Desforges. ; 
5365 Delorimler.

POTVIN — A Montréal, le 16, h 19 ans. ! 
2 mois, Carmen Potvtn, fille bien-aimée 
d’Emile Potvln et de Grace Ducrée.

RAINVILLE — A Montréal, le 16. à 68 
ans. 1 mois, Pierre Rainville, époux de 
Oeorgiana Sauvé, .7927 Foucher.

ST-JEAN — Ai Montréal, le 16. à 76 
ans, Mme veuve Arthur St-Jean, née Ro­
tai le Ménard.
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Faits divers

Cinq pendaisons à
Lethbridge, Alberta

Quatre prisonniers de guerre allemands et un vétéran 
canadien sont montés à l'échafaud — Jeune 

femme tuée dans un accident d'auto

CALENDRIER
12o mois DECEMBRE 31 Jours
Demain: MERCREDI 18 DECEMBRE 1946 

Demain. JEUDI 19 DECEMBRE 1946 
S. NEMESE, martyr.

Lever du soleil, 7 h. 37.
Coucher du soleil, 4 h. 17.
Lever de la lune, 3 h. 44 
Coucher de la lune, 2 h. 12.

Pleine Lune, le 8, à 0 h. 52 m. du soir. 
Dernier Quartier le 15, à 5 h. 57 du matin. 
Nouvelle Lune, le 23. à 8 h. 6 m. du matin. 
°reinier Quartier, le 31, à 7 h. 23 m. du m.
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Lethbridge, Alta, 18 (P. C.) —
Quatre prisonniers de guerre alle­
mands et un vétéran de l’armée ca­
nadienne ont été pendus de bonne 
heure, ce matin, dans la prison (je 
Lethbridge. Trois des Allemands 
ont tenté de se suicider dans leurs 
cellules avant l’exécution. Aucun 
des cinq pendus n’a voulu faire de 
déclarations ou demander de fa­
veurs spéciales avant de mourir.

Les prisonniers allemands étaient 
pendus pour le meurtre d’un de 
leurs compagnons dans un camp 
d’internement canadien, tandis que 
le vétéran, Donald Sherman Sta­
ley, 29 ans, a été pendu pour le 
crime sexuel qui a coûté ta vie à 
Donnie Goss, six ans, à Calgary, le 
24 juillet dernier.

Les prisonniers allemands sont; 
le sergent-major Bruno Percenows- 
ki, 34 ans, le sergent-major Hein­
rich Bush. 29 ans, le sergent-major 
Willi Mueller, 31 ans, et le sergent 
Walter'Wolf, 29 ans.

Peu de temps avant les exécu­
tions, les autorités de la prison ont 
révélé que Percenowski. Mueller et 
Bush avaient vainement tenté de 
mettre fin à leur propre vie, au 
cours de la journée d’hier. Ils s’é­
talent coupé les artères des bras 
au moyen de lames de rasoir. Ap­
paremment, ces lames avaient été 
trouvées dans un livre, provenant 
du camp d’internement

Le gardien qui avait été très vi­
gilant depuis la condamnation, dé­
couvrit assez tôt cette tentative de 
suicide et des secours ont pu être 
apportés en temps aux prison­
niers. Les Allemands avaient de­
mandé à être fusillés.

Les condamnés avaient lynché 
Lehmann après lui avoir donné un 
procès sommaire le trouvant cou­
pable d’im complot communiste 
pour remplacer l’aulorité nazie du 
camp.

Les cinq corps des pendus se­
ront ensevelis dans une fosse com­
mune, mais dans des cercueils in­
dividuels. De bonne heure, ce ma­
lin, personne n’avait réclamé au­
cun des corps.

Ces exécutions sont la deuxième 
pendaison en masse dans l'histoire 
du Canada. Il y a GU ans, huit In­
diens avaient été pendus à Battle- 
tord, Sask., pour avoir participé à 
la rébellion de liiei.
Une jeune femme tuée dons

un accident
St-Martin, 18. — Une femme de 

22 ans et domiciliée à 7773, rue St- 
Cérard, Jeanne Brisson, a été tuée 
hier soir lorsque l’automobile dans 
laquelle elle avait pris place a don­
né contre un camion stationné, les 
phares éteints, sur la route entre 
St-Martin et St-Elzéar. Le conduc­
teur a été gravement blessé.

Piéton heurté par une auto
Un peu avant dix heures hier soir, 

M. Maurice Jamoul, âgé de 51 ans, 
et domicilié à 1431, rue Crescent, 
traversait le boulevard St-Laurent, 
vis-à-vis du no 901, quand il a été 
renversé par une automobile et pro­
jeté à une trentaine de pieds. La 
voiture filait en vitesse vers le nord 
et ne s'est par arrêtée. La brigade, 
préposée aux homicides, sous la
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conduite du capitaine Georges AI- 
lain, recherche activement le fu­
yard. La victime, d’abord secourue 
par des passants, a été par la suite 
transportée à l’hôpital Général, où 
elle est sous observation. ,

Ce marché noir n’existe pas

La police continue de nier l'exis­
tence d’un eorganisation clandesti­
ne à Montréal ou d'un marché noir 
de l’automobile. Des membres de 
l’escouade des autos volées ont 
réaffirmé, hier, que les autos qu’on 
a saisies dernièrement à Montréal, 
avaient été volées en Ontario, par 
des résidents de l’Ontario, et ame­
nées à Montréal par ceux qui les 
avaient volées en Ontario.

La police de Montréal affirme en 
plus que, de toute évidence, il ne 
s agit pas, comme le voudraient cer­
tains rapports de quelques villes du 
sud. de 1 Ontario, d une organisation 
mais de vols isoles.
Bonne histoire, mouvais narrateur

Un conducteur de taxi, qui ve­
nait de donner dans un accident et 
d endommager passablement l’auto­
mobile de son patron, a imaginé, 
pour dissimuler sa maladresse, de 
lane croire à un vol à main armée 
de sa voiture. Une alarme a donc 
cte donnée à toutes les patrouilles 
de la radio-police du même dis­
trict, les avertissant qu’un vol à 
main armée venait de se produire à 
un endroit donné, sur l’avenue La­
val.

C'est à cet endroit qu’ils trouvè­
rent le conducteur de taxi. Ce der­
nier raconta une histoire trop con­
fuse. Deux clients étaient montés 
dans son automobile. A un moment 
donne, on lui enlève ses verres, 
cependant, qu’on lui braquait un 
froid revolver dans le dos. L’instant 
d après c’était l’accident et la fuite 
l1es ,1??’?dits- J'a Police n’eut guère 
de difficulté à reconstituer l’acci­
dent pour découvrir qu'à ce mo­
ment, le conducteur était seul dans 
son véhicule.
Voleurs d'autos appréhendés

Saint-Jérôme, 18. — La police 
provinciale détient à St-Jérôine trois 
personnes qui ont volé, hier soir, le 
laxi d'un conducteur qui les a- 
vait conduites durant ta soirée. Les 
trois voleurs, un homme, une fem­
me et leur enfant, ont été iden­
tifies comme étant la famille Augus­
tin Gaudreault, 2599 rue Hochcla- 
ga.

Le sergent-détective Ubald Lr- 
gault, qui a fait l’enquête dans ce 
vol, a rapporté que le conducteur 
de taxi avait conduit ses voyageurs 
jusqu’à Pincourt, non loin'de St- 
Jerome, et qu’à cet endroit, on l’a­
vait forcé à descendre de sa voi­
ture. Sans perdre une minute, la 
vetime, qui s’était aussi fait voler 
son manteau, avertit la police pro­
vinciale de St-Jérôme, qui appré­
henda ies prévenus à leur arrivée 
dans cette ville.
Deux heures de liberté

Quatre _ jeunes garçons ÿc sont 
evades, hier soir, de la maison de 
détention Mont-Saint-Antoino, sur 
la rue Sherbrooke. Ils ont escaladé 
plusieurs murs élevés. Le signale­
ment des fugitifs a été immédiate­
ment donné à toutes les stations 
de police. Vers 9 h. hier soir, soit 
deux heures après l'évasion, aucun 
des fugilifs n'avait été repris, lors­
que le It. Wilfrid Itaymond, du 
poste de police no 11. aperçut dans 
la fenêtre une jeune figure! Il pou­
vait voir un autre garçon qui atten­
dait, de l’autre côté de la rue. Tous 
deux se sont rendus immédiatement 
à la police, se souciant peu de celle 
liberté provisoire qui ne leur avait 
pas procuré de défense contre le 
froid et la nourriture nécessaire 
pour apaiser leur faim. Les deux 
autres fugilifs ne s'étaient 
core livrés ce matin.
Rudesse inexplicable

Emile Grenier, sans adresse con­
nue, a comparu hier, devant le Lige 
Armand Cloutier, sous l'arrusaiion 
de voies de fait graves. Son enquè- 
le préliminaire a été fixée au 23 
décembre, après qu'il ont plaidé 
non rulpahiliié. A l’occasion de la 
comparution de l'assaillantr la vic­
time, M. Stuart Martin, a raconté 
comment, alors qu’il était à chasser 
le canard dans les bois de Terre-

bonne, il avait été attaqué par trois 
inconnus et battu à coups de matra­
que et comment on lui avait cassé 
son fusil sur Je dos. Il n’a pas, ce­
pendant, clairement expliqué les 
motifs de cette furieuse attaque. 
I.es deux autres assaillants sont en­
core au large et la police provincia­
le les recherche toujours.

Récidiviste condamné à six mois
Il comparaissait pour la vingtiè­

me fois devant la Cour et cette fois- 
ci, sous l'accusation d'avoir volé 
une montre à un médecin. Le cou­
pable, Walter Edwards, a tenté de 
se disculper en disant que cette 
montre lui avait été donnée par 
quelqu’un, maintenant rendu à Ha­
lifax, mais la poursuite eut tôt fait 
de détruire cette prétention et le 
juge, sans hésitation, l'envoya en 
prison pour les six prochains mois.

C’était la vingtième condamnation 
du même sujet, qui, auparavant, 
avait fait de la prison pour diffé­
rents vols et pour avoir été trouvé 
en possession de narcotiques.

Lunan n'a pas été battu
Une rumeur voulant que Lunan, 

abattu d’un coup de feu par la poli­
ce durant la nuit de vendredi à sa­
medi, ait été frappé avant de suc­
comber a été formellement niée par 
les médecins légistes qui ont fait 
enquête sur le corps de la victime, 
samedi.

Ross Arthur Lunan avait reçu 
1 ordre du détective Dubuc de s’i­
dentifier vers 2 h. 30, vendredi ma­
tin, mais s’était enfui et avait été 
atteint à la tête par une balle après 
plusieurs avertissements. La mort a 
été instantanée et les seules blessu­
res que le bandit portait-sur le corps

fiancée de -Noël.

Vous vous devez de 

venir voir nos nou­

velles bagues à dia­

mants "Blue River"...

Des chefs-d'oeuvre d'orfèvrerie!

• Nos clients trouveront égale­
ment à nos comptoirs des 
bijoux d’un cachet distinctif 
et un choix élaboré de mon­
tres de renom.

La réputation de notre bijou­
terie est solidement établie 
par nombre d'années au ser­
vice d'un public satisfait.

IIA.CiMtVAIS
BIJOUTIER-DIAMANTAIRE 

1305 est, avenue Mont-Royal — AM. 2403
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Cartes de bon goût
Tout en étant du 
meilleur goût, les car­
tes de visite gravées à 
notre atelier ne coû­
tent pas plus cher que 
les autres.

Prix courant 
et spécimens 
sur demande.

Planche de cuivre 
depuis

$1.25

• npression gravee 
sur Bristol depuis

$1.75

plus taxe 
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La main-d'oeuvre étant 
réduite, prière de com­

mander sans retard.
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tes MEDECINS RE­
COMMANDENT NOS

BAIIDES
MIRniAIRIS.......

'Km wjuabîc dt k'

P..AKMA«;I£ 
MONTREAL

Charles Ouauelte ornnnéiairê 

U .lu, ..«a. oh-'-wU H- HUM —
Porte» la band* gui convient i rôtie nsiaii». 
Nous arona un «uiortiment complel de bande» 
homiairea. bande» médicale» ba» éla»uque», 
«apport», vest»» »n ehamoi» ou »n flanello 
rougo pour ceux qui «oullrenl d» bronchi!». 
Euayig* ) domlellu ou dan» no» »alon» 
privés aans frai» additionnai». Expert»

•I •xparla» à voir» ••rvic» alu»- 
tant •elon l'ordonnanc» d» 

voir* médecin.
IOVH ET SUT

lors de l’examen des médecins lé­
gistes, sont celles qu’il s'était infli­
gées en tombant sur le sol, après 
avoir été atteint.

Promotions à la gendarmerie
Les sergents J.-René Bélec et 

John-A. Stevenson, de la Gendarme­
rie royale, ont tous deux été promus 
au grade de soin-inspecteur. C’est 
ce qu’a annoncé, hier, le surinten­
dant de la division “C" de la Gen­
darmerie royale du Canada, M. Jo- 
saphat Brunet.

St-Jean et de Baie Comeau: Beau 
aujourd’hui et demain. Peu de chan­
gements dans la température. Vents 
de l'ouest. Minimum ce soir et maxi­
mum demain dans le St-Maurice: 
G et 21; à Chicoutimi: 4 et 17; 
à Bivière-du-Loup: 15 et 23.

* Ÿ *•
Baie des Chaleurs: Beau et plus 

froid.
Gaspé: Beau. Neige sur les colli­

nes. Plus froid.
Côte nord: Beau et plus froid.

La température
Voici les prévisions atmosphéri­

ques transmises à 11 heures cet 
avant-midi par le bureau météoro­
logique du Dominion:

Régions de Montréal, Ottawa et ! 
des Laurentides: Nuageux avec nei- ! 
ge, puis beau cet après-midi. Beau i 
demain et peu de changement dans 
la température. Vents de l’ouest. 
Minimum ce soir et maximum de­
main à Montréal: 14 et 2G; à Otta­
wa: 13 et 26; dans les Laurentides;
8 et 23.

* Ÿ Ÿ
Régions de Québec et des Can­

tons de l’Est: Nuageux avec neige 
cet après-midi et ce soir. Beau de-, 
main. Peu de changement dans la 
température. Vente tie l’ouest. Mi 
nimum ce soir et maximum demain 
à Québec: 11 et 22; à Sherbrooke: 
13 et 26.

Ÿ 56
Régions du St-Maurice, du Lac

ACHETEZ VOS 
FLEURS ICI

La Patrie 
Fleuriste
168 est. STE-CATHERINE
Livraison partout directe­

ment de notre serre- 
chaude
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12 h. a 
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artiste canadien de réputation

Pour informations I A O C
ou rendez-vous: / ■ ■■■ m

A
A

Les DIAMANTS
different grandement

Chaque dianfant possède son individualité propre. Cer­
tains sont taillés avec un soin méticuleux, offrent une 
beauté et un éclat qui les distinguent de tous les autres.
Il est de première importance de savoir quel diamant 
vous voulez et de bien retenir les caractéristiques qui le 
distinguent.

Notre expérience exceptionnelle dans le domaine des 
diamants nous a valu une réputation unique. Nous vous 
offrons notre aide pour que, dans l'achat de diamants, 
vous fassiez un choix judicieux et sûr.

Bagues de fiançailles à compter de $50.00
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Demain : Température inchangée

MAXIMUM et MINIMUM ;
Aujourd’hui maximum, 22.
Même date l’an dernier, 10.
Minimum aujourd’hui, 18.
Même date l’an dernier, I sous zéro.

BAROMETRE : 10 h. a.m., 29.85; 11 h. a.m.f 
29.90; midi, 29.95.

Dans Bagot

L’élection d'aujourd'hui
Deux incendies Enquête préliminaire 

ce matin de Fernand Bergeron

Les chances des trois candidats: MM. Daniel Johnson,

: Maison de chambres menacée de || est accusé d'homicide involontaire Sévère remontrance 
destruction, rue du Souvenir , , ^Tïï^Tnnir» h,. r.vJ Mercier de Québec

Témoin de Jéhovah 
condamné à l’amende |

recorder jdu
_____  L’enquête préliminaire de Kcr-j

Vers 6 h. 30 ce matin, un incen-' nan<i Berfieron, 19 ans, 25. boule-1 Québec, 18. If,.P.) John May-1 
n , I n Mî . r' j - 11 die qui a nécessité deux alarmes vard Paris, accuse d homicide in-j nard tiow, sévèrement dénoncé hier IRoland Bailly et beorges üegranapre ---- Il y a eu a éclaté au no 2180, de la rue du volontaire, à la suite de la mort de I par le recorder Jean Mercier, com-1

j - ...i-, I ■ L a m 11 v of Unit rlonntôc /-rmcorvnfpnrc Souvenir, à l'est de McNicoll et au Denis Charron, 52 ans, 1107. rue; nlc Témoin de Jéhovah, a de nou-jseize deputes liberaux et huit deputes conservateurs norfl des voies dlt Pacifique Cana- Sansumct, mort des smtes des blés-, veau comparu ce matin sous une!
—— Nlrtmhrp Hpç électeurs' 9 813 — Autonomie et ! dieu. Huit lances olit été employées sures reçues lorsqu il a etc frappe ; niémc accusation et a été trouvé:

i-'uiiiuic uca J- , t pour éteindre le feu qui a ravagé ' Pur le canne
communisme — Les dernieres assemblées - ‘ •-

Le premier ministre Drew
opposé à une entent

Les relations fédérales-provinciales resteront un su; 
de discussion pour des années à venir, déclare 

le premier ministre ontarien

Actonvale, 18 (De notre envoyé 
spécial) — Qui remportera la vic­
toire ce soir? Telle est la question 
qui vient sur toutes les lèvres au­
jourd’hui. Toute la population du 
comté de Bagot est impatiente de 
connaître le résultat de cette cam­
pagne qui dure déjà depuis près de 
trois semaines.

Qui des trois candidats rempor­
tera la palme? L’observateur en 
élimine un immédiatement: le can­
didat unioniste indépendant, M. 
(leorges Degrandpré. Il en reste, 
en réalité, deux sur les rangs, Mc 
Daniel Johnson, candidat de l’U­
nion Nationale, et le Dr Rolland 
Bailly, candidat libéral- De ces 
deux candidats, lequel, à partir de 
demain, aura la mission de.repré­
senter le comté de Bagot à la Lé­
gislature de Québec? C’est encore 
bien difficile à dire pour qui n’a 
lias fait la vérification des listes 
électorales. En examinant la situa- 
lion, toutefois, l’on en vient à deux 
conclusions. Me Johnson a l’avan­
tage étant le candidat du parti au 
pouvoir mais, d’autre part, le Dr 
Bailly possède un atout en mains: 
le comté de Bagot est un comté 
foncièrement libéral, si l’on en ju­
ge par son histoire.

25 élections
Si l'on étudie bien le résultat des 

élections précédentes, l’on constate 
qu’il s’est tenu dans le comté de 
Bagot vingt-cinq campagnes élec- 
loralcs. Seize fois le candidat libé­
ral a été élu. A huit reprises, et 
cela est antérieur à 1900, la popu- 
lation de ce comté s’est choisi un 
représentant conservateur. En 1938, 
à une élection partielle, pour la 
première fois, un candidat de l’U­
nion Nationale était élu, mais, en 
1939, le parti libéral reprenait la 
place qu’il avait conquise depuis 
1900. Ainsi donc, avec le Docteur 
Ered.-Hector Daigneault, en 1900, 
le eomlé de Bagot faisait son en- 
irce dims une ère libérale qui n’a 
été interrompue qu’en 1938 par le 
Dr Philippe Adam qui, à ce mo­
ment, était le candidat du parti au 
pouvoir. L’Union Nationale, pour 
remporter une victoire, aura donc 
eu, une autre fois, à renverser tou- 
te une existence libérale.

En résumé, voici la situation au 
point de vue représentation. De 
18(i7 à 1878, les libéraux sont au 
pouvoir avec une moyenne de quel­
que 250 de majorité. Puis, c'est une 
succession de libéraux et de con­
servateurs jusqu’à 189(1, alors qu'un 
conservateur remporte la victoire 
jusqu’à 1900. L’ère libérale com­
mence pour ne s’interrompre que 
pendant une seule année, en 1938.

Le candidat unioniste indépen­
dant a dit qu’il se présentait afin 
de donner l’occasion à la popula­
tion de Bagot de se choisir un re­
présentant appartenant à la classe 
agricole. Fait assez anormal, le 
comté de Bagot qui est en grande 
partie composé d’agriculteurs, ne

, _ „ mion nue 1 accuse eondiu- coupable par le même recorder
Ma maison de chambres, formée de ■sait sans permis, a débute ce nia-1 ||ow trouvé coupable
' deux édifices contingus, avec une l|n> devant le juge Armand Clou
• i-wti.f.-v sl*nrs4«*/wt ,-l.k .... Ill'l*.

Toronto, 18 (C.P.) — M. John tapis.

l p rn’mié dp Baoot pst foncière- '■ rhe était de pierre grise et celle de ; J11* declare au juge que ia mort de i |0jre> jUge j'a interrompu et a dit ! à l’Association des jeunes conserva-
mpnt ranadien-fràncais. D’après le ! droite, de briqiie brune, apparie-: Ja. victime elait allribuablc a une : (|U'j| connaissait cette histoire et i leurs, a déclaré que tant qu'il sera
recensement de 1941 là population’ naient à Mme Métayer, de 152, ave- ■ hémorragie meningee resultant de ; (|U'ji n’avait pas l’intention de dé-1 chef du gouvernement ontarien, il
de ce comté se chiffre par 17,842. ! nue Perciyal, MpntreaEOuest. I H-.mS fr-ctm! »’ens?r les deniers publics à t’enten- ; n’y a pas la moindre chance que le
Sur ce, t on compte 53 personnes

jourd’hui d’avoir illégalement dis-i B) a ('ken, chef du parti conserva- 
Iribué des brochures et a été cou-: tl-'llr f,'(U'ri'1: l'' N1- Geür«e Dr1w-I iUllU UI AM 11*11 A II d III \ l-»II- 1 r I ,• » » •
lamué à une amende de $1(10 plus ! < " pari, conservateur ontarien
es frais ou à trois mois dp orison I Pal leront eel après-midi aux reu- ,S„c ic’nm'vn, , ,,S m0‘S ^ imSün’; » ions des associations provinciales

farmer

I
la peine maximum.

Mow a protesté de son innocence 
et a commencé le récit de son his

! conservatrices.
Hier, M. Drew, dans un discours

de langue anglaise, dont 40 anglai­
ses, 9 Irlandais et 4 Ecossais. De 
plus, l'on compte un Belge, 2 Fim 
landais, 3 Allemands, 8 Italiens, o 
Juifs, 1 Roumain, 1 Scandinave et 
quatre autres de races étrangères, 
dont trois Asiatiques.

— .—..................„ ..... i . . » ni r i 7io( ' ..ukikccu. i gouvernement ontarien signe une
ses feux de bonne heure. Tout sem-; J!,® ues cotes, M. L.-rn. uroulx, /l-4 j |jow a p,.js je chemin des eellu-! entente fédérale-provinciale qui 
blait normal, il est remonté pren- ! ’-naj'nbord, qui accompagnait lac-; ]es_ jj n(,. a pas PU d’appel encore ■ centralise le pouvoir entre les
dre son déjeuner. Redescendu plus l'»se le soir du drame, a declare Ÿ i mains
tard, il a senti la fumée. Il a tout i due ce soir-la, une pluie fine tom- Québec, 18 (D.N.C.) _ En con-1 tent à Ottawa.

• •• ' ard. i bait. A 1 endroit de l’accident, ce | i,i0^ mofin L I............................................................
d’un gouvernement incompé-

ouvert et une demi-heure plus tar

9,813 électeurs
l’élection générale deLors de

question revient

i chasse à la suite de I accident, puis*Adam, incendie s est declare dans une:Dr Philippe

en prison. I toute‘la
de son jugement, le re- ; 
ier a déclaré: “Notre I 

enne n’a pas besoin I * 
prévenu appelle ses i LE rSllHlCMC 

education . Elle a sa re '

Tant que je serai chef du go,- 
vernement cette province ne signe 
ra aucun accord avec le fédéral 
pour lui donner le pouvoir de nous 
dire ce que nous devons faire. Et 
nous continuerons à administrer 
ici avec le plein sentiment de nos 
responsabilités et de nos devoirs 
en vertu de la constitution, sans 
nous faire dire par M. King ou 
tout autre de ses assistants ce que 
nous pouvons faire.”

Le gouvernement fédéral n’ira 
pas loin dans l’unité et la stabilitt 
du Canada, à moins qn'Ontario c 
Québec reçoivent des offres qu'ib 
puissent accepter, car elles repré­
sentent tout de même 63 p.e. de la 
population canadienne.

L'Association a rejeté une mo­
tion portant que l’Union Jack csl 
le seul drapeau du Canada mais a 
approuvé l’idée que l’Union Jack 
soit incorporé dans un projet de 
drapeau canadien.

versaire,3,654.M. Georges Degrandpré avait j maison de jeu, 119 rue Cypress, en- ; j\IM' .Marcel Mont petit et Eugène i elf somme cT que lesS témoins" de 1 
brigué les suffrages à cette élection | tre Windsor et ^Sta,dey. ..es, pom- j !?. Plante oTriïJZWst le I

Le jubilé sacerdotal de 
de St’Hilaire Mgr Philippe Perrier

soils'Véîiquette Bloc populaire ca-! piers de la conserne 25, sous les or-1 PlaP^cla*ne lurs *elu' P°ursui 
nadien. Il avait obtenu 479 voix. Si ! dres du chef Harbour, se sont ren-: , . .....
l’on se base sur ces résultats, la si- dus sur les lieu et ont vite fait de lol!s trois, qui as aient ete ques- 
luation est bien compliquée. De ! mater les flammes répandues dans ; Bonnes par Me Ipjm ^Masstm-Lo- 
plus, au cours de la présente cam-j les deux étages de la bâtisse. Un | nanger, c.r

, 1 : L A .. n 11 tii nTT 1 et P CL ont . rWkiit'f IA «mcci o ri A r» 1 Zl n 11 ô IlISlPIP PUI.
ont été contre-interrogés longue

p agn ei* "l i b é r au x et unionistes ont | court circuit, là aussi, a déclenché nistere public dans celle al faire, 
organisé des assemblées qui rivali-jle feu. 
saient en nombre d’auditeurs. _ ;

La campagn eéleetorale qui se , 
termine ce soir, a porte surtout sur j 
l’autonomie qui est, en réalité, une ; 
question d’affaires. Pour nous de la ; 
province de Québec, c'est une ques­
tion de survivance. La question du 
communisme a aussi mené grand 
bruit de part et d’autre. Hier soir, 
dans toutes les paroisses et villages 
du comté il y a eu au moins deux

Nouvelle expérience 
de la V-2

White Sands, Nouveau-Mexique,

libre exercice de leurs croyances V ° Boité 18,000 tonnes de bet- Messe, demain, en la basilique
teraves, cet automnereligieuses et ce qui en est le co­

rollaire: c’est-à-dire que les gens .
comme How cessent de poursui-I Québec, 18 (D.N.C.) — La raffi- 
vre tes femmes et les cnfanls jus- ; nerie de sucre de St-Hilaire a traité,

;oc- t,ue dans leur foyer, qu’ils cessent ! cet automne, 18,000 tonnes de bet-
ment par Me Yvon Jasmin. Lesi ?e. chercher, en ies troublant, à les teraves, procurant ainsi à se^ 1,166
trois témoins ont admis que Berge-! ,?lre abjurer leurs croyances, en-1 fournisseurs un revenu brut de
ion est arrêté chaque fois qu’il le i ,n. du H-s les laissent dans la quié-; $216,000, La superficie cultivée rc- 
fallait aux intersections des rues et i J'1,, d® 4el,r foi et de leur famil-: présente 2,096 acres d’un rende- 
aux endroits où il y avait de la lu- !Ie, ! ment moyen de 8.58 tonnes, à met-
mière rouge. | ““P* son iu8.binent, le recorder l [re en regard de 7.8 tonnes l'année

------- , ------------------- L’examen volontaire du prévenu ; _ ,?u,al'fl^, de. chj,rl?t.ans j précédente. La récolte de 1946 a
18 (A.F.) — Une bombe volante a été fixé au 24 décembre et il de-; 1 glon • Jes lenioins de Jeho- doublé celle de 1945. 
allemande V-2, avec une longue : meure en liberté sous le meme eau- , 'an'_________ . avec une longue j
traînée de feu, tout comme une co- | Bonnement sur immeuble, 
mète, a atteint hier la hauteur de!
111 milles dans l’air,assemblées, Tune organisée par les ! 111 milles daiis 1 air. 

libéraux et l’autre par l’Union Na- Cette experience est la meilleure 
(tonale. Les deux plus importantes i conduite jusqu ici. On attend que 
ont été tenues à Acton Vale, qui est ; le film soit développé pour faire 
la principale ville du comté comp-1 connaître les .résultats exac s de 
tant à elle seule quelque 1,400 élcc-1 J experience. Le projectile de 14 
leurs dans un territoire assez res- j i^5e?.l^?®s!!„f_"..aJt;l.V?e.le=re:

La campagne électorale 
des conservateurs

En garde contre 
les Témoins de Jéhovah

M. le
curé de

En communiquant ces renseigne­
ments aux agronomes et techni­
ciens en culture betteravière, réunis 
ces jours derniers à la raffinerie 
provinciale pour élaborer le pro- 
gamme de production de l’an pro­
chain, M. Louis Pasquier, agrono­
me et gérant de la raffinerie, a pré

_____  j Ue.v Trois-Rivières, 18
Deux assemblées des progressis-i F1 ano‘n,e Joseph Desilets, ,

; les conservateurs auront lieu d’ici ! Ja Paroisse Sainte-Cécile, a mis le ! cisé que, compte tenu de la séche-
i la fin de la campagne électorale i PJ. . FP. Sarde contre la iittéra- ! cesse qui a sévi au moment le plus
dans Richelieu-Verclièrcs. La pre- ® VL® aeu®Ç distribuée par les ; critique de la croissance des bette-
mière se tiendra demain soir en la iI0 ns u® J®".9.yah et contre leur '

I 1IU11 V, 0.7 o v. ». i V .J ; , . - . . . , lit J 111 UC 1 et Cel 111 UclKUC C1CV. LUI Ctiu i : . . . . VJ- v- 1C
treint. Les principaux orateurs °nt ; .all1|îlols.tle’i11111, et_ ; dans Richelieu-Verchères. La pre-; Î.V.re insidieuse distribuée par les •

\’;ii innalf*. 1o ran-; atteint aussi la vitesse de 5,«L)U : ^kiApo ct> Hnnrira Hpnmin «ni r nn la J émoi ns de Jéhovah et coiété, pour l’Union Nationale, le can-j , ; imere se uenara aemain soir en la : j" ^L1UC iCUI
didat Me Daniel Johnson, le serré-; P1.6.”8 ,d .'a seconde, soi! plus d un ; sape marché de Sorel, et la se-j l)luPaSande séditieuse. Ses agis-!

.......... P1!11®. a ].a seconde et environ cinq ; conde dimanchc soir, en ia salle ! semen,s Prouvent que cette secte ne
paroissiale de Varennes. ! PPl'i. v?F,A,?u.cun„ bien, dit Je cha­

ire de la province, M. Orner Côté, P".'16 a seconae et e M. VictorPTrépanier. I ^

,
L“Ii,0nfclidUriq"^£6 ! A Sorel, Rassemblée' ‘s’ouvrira à j %?î,eîî' Sî„,

raves, ]e rendement obtenu est des 
plus satisfaisants.

M. Pasquier a déclaré, de plus, 
que la situation du sucre au Canada

l’oxyde de carbone 
mosphere et le projectile est re­
tombé à 27 milles au nord du point 
de départ.

44 secondes, : g j, [5 et jes discours seront irra-1 'afure doit êtr< 
.a mnrci 1 at- ; diés ir le poste CJSO de Sorel de ; PPuLS™Pf.cher

L'éducation physique 
dans les écoles

par le poste
8 h. 30 à 10 h. Les orateurs seront 
Me Ivan Sabourin, C.R., leader du 
parti progressiste conservateur 
pour la province de Québec; M. j J"!!!?.
------  — • • : lui utEtienne Duhamel, candidat officiel 
progressiste conservateur à l’élec- 

- tion complémentaire de lundi pro- 
i chain dans Richelieu-Verchères;

Québec 18 (DNC) — T’édiieaJ Me Léon Methot, C.R., vice-presi- UaS aWIa , 1 “L fnc I dent de l’Association progressisteBon physique de nos garçons, «ans 1 t j - - ‘ - ■

Parthenois implore
la clémence du tribunal

Jean-Serge Parthenais, coupable 
d’avoir obtenu une somme de $6,500 
sous de fausses représentations au­
près de M. H. Lavigne, dans une 
transaction immobilière, a fait par­
venir une lettre pathétique au juge 
T.-A. Fontaine, avant que celui-ci ne 
prononçât sa sentence demain.

Le coupable, dans cette longue 
lettre que le juge a lue en Cour, 
dit que son commerce, évalué à 
$40,000, a été complètement ruiné 
depuis qu’il a été arrêté. Il récla­
me la clémence du tribunal et de­
mande même une remise de peine 
pour qu’il lui soit possible, dit-il, 
“de passer la Noël avec ses enfants”. 
Enfin, il mentionne sur cette lettre 
qu’il a déjà fait une remise de $2000 
au plaignant.

Le procureur sénior de la Cou­
ronne, Me üscar Gagnon, a déclaré 
que les faits mentionnés par t’ac­
cusé ne sont pas tout à fait véridi­
ques et que plusieurs autres accu­
sations pèsent sur lui. Enfin, ie 
procureur ajoute que le ministère 
public aurait pu en porter beau­
coup d’autres pour des sommes 
beaucoup plus élevées.

L’avocat du coupable, Me Sl- 
Georges Weilbrenner, réclame lui 
aussi la clémence du tribunal, sou­
lignant que son client avait déjà 
manifesté son intention de tout 
rembourser avant qu’il ne fût pour­
suivi.

Le juge a différé à demain le 
prononcé de la sentence qu’il de­
vait rendre aujourd’hui.

Vol d'un collier de perles 
d'une valeur de $1000

Des bandits sc sont introduits, au 
cours de la nuit de dimanche à lun­
di, dans une salle de billard, située 
au No 1414, rue Closse et après y 
avoir enfoncé un coffre-fort, ils 
se sont enfuis avec des valeurs re­
présentant la somme de $1,2(10.

Ils ont pénétré dans la salle de 
billard par une porte située en ar­
rière de celle-ci et communiquant 
avec le Forum. Le propriétaire de 
la salle, M. A.C. Thornvillc, s’est 
aperçu du vol avec effraction hier 
matin, lorsqu’il revenait à ses bu­
reaux. Le coffre-fort avait été dé­
placé et au moyen d’outils on avait 
pratiqué une large ouverture à la 
cloison arrière.

Les voleurs «’étaient emparés 
d’une somme de $115 en argent, 
d’un collier de perles d’une valeur 
de $1,000 et d’une épingle à cra­
vate es or valant $75,

Bailly, candidat et M. Wilfrid Ha­
mel, ancien ministre des Terres et 
Forêts. L’on s’attend à ce que le 
vote soit assez fort car l’intérêt n’a 
pas faibli durant toute la campagne.

Hier soir, une descente a été opé­
rée par la police provinciale chez 
un organisateur libéral. Un hom­
me aurait été arrêté et l’on y aurait 
saisi des documents importants.

L’on remarque dans le comté la i 
présence de plusieurs policiers ! être totalement négligée
Hrèhe^ du* auront aujourd’hui ; organisée systématiquement i.es ni-j0| M. AcMlle Dubeau, président de 

rr.hn1vd? uaÀa1, n 1 idn lr?ete>"'s d’ecole professent 1 opi-j [-Association progressiste conser-
® dépoli il lenient du scru- ; mon unanime qu’un programme de j vatrice (le Montréal-Hochelaga.

Bn aura heu à St-L^oire, chef-lieu j culture physique est possible à tous j En outre, jeudi soir, également,
i jles degrés du cours cl désirent que; Me Léon Méthot, G.R., adressera la 

le programme de l’instruction pu-: parole au poste CJSO, de R h. 5 à 
blique soit pins élaboré, mieux; 7 h., en faveur de M. Etienne Du- 
adapté aux besoins de tous. Cesjhamel.d, , conclusions découlent du rapport; A Varennes, dimanche soir pro-une sentence suspendue! de M. l’abbé Camille Faucher aux 1 chain, au moins cinq orateurs se

--------- j membres de la Commission scolaire, i feront entendre, dont Me Ivan Sa- ■
Ee juge C. E. Guérin a usé de sa Dans huit écoles de la Commission, i bourin, C.R., M. Etienne Duhamel, 

clémence ce matin dans le cas de ! 1,969 élèves font partie des cadets i et Me J. Alphège Dupuis, de Mont- 
Jean Nault, ce jeune sourd-muet i de l’armée, indique ce rapport pré-j réal.
qui s était avoue coupable d’avoir ! par£ ^ la demande du notaire Rav-' Le parti progressiste conserva- 
tenté de commettre un vol avec cf- j ,llon([ Cossette commissaire Des ■ tedr clôturera sa campagne à la 
fraction dans un garage, situé bon-j 04 écoles de là ville I” possèdent' radio, vendredi soir, alors que de

e saisie et détruite i âj! est plutôt précaire, du fait de l’o-
qu’elle continue à rientation que certains pays sem­

blent vouloir imprimer à leur po-répamlre l’erreur et le mensonge". ! S^SÎ,cVintéHcùrc?r,mCr “
religion catholique ell ses’prêtres' ! ■ Les Etats-Unis et l’Angleterre dé­
niais à toutes les religions, à l’an- j aircra^e|B abolir le rationnement 

sous Joutes ses formes, de I ^nŒs,e ’’'j'*
même qu’à l’ordre établi”. Etats-Unis, entre autres, auraient 

M. le chanoine Desilets a rappelé I Fie„c°urs K des "lesures de restric- 
que les Témoins de Jéhovah avaient ; s,d® e? exportations de sucre 
élé interdits durant la guerre, par-i î?Fut(jdjns îe but «Je reahser c(_,tte 
ce on’ils dénonçaient les nrlneinè. i polltlclue. l.e cas échéant, les im- 

ons S'insiul'm "e > ossuciauuu proKicssisio mêmes pour lesaucls notre navV^e'i b01'tâtions canadiennes (ie sucre 
nVst ' conservatrice du Dominion; Me a* i?”,UrCoXtlai5n w 1?. br"1 seraient considérablement ré- 
n. 'fpPj;8 Ratrick Delaney, C.R., de Granby, champs de bataille AnmnrP'Jini' duites et seule une production nias- B. Les di-i p| M. Achille. Dubeau. «résident rie ‘^Xorteur^ë menfe et de* ! ®ivc- M'™'** prière «fourra

calomnies s’en prennent i ee ,.i,n i ?nl9ind!11.!?? consequences de cet-

du comté.

Un sourd-muet bénéficie

levant Saint-Laurent. La sentence

a ce que 
nous avons de plus sacré et de plus 
cher.

Le curé de Sainte-Cécile a dit que 
toutes ies forces chrétiennes, et non 
seulement les catholiques, devaient 
s’embrigader dans la grande cam­
pagne entreprise par l’autorité 
constituée contre ces fauteurs de 
désordre.

Trois personnes voient 
la mort de près

qui devait être prononcée aujour- p. lin„ H Poste CJSO de Sorel, de 5 h. 45 à I sonnes: une femme et deux enfants,
d’hui, a été différée à un an, soit ' 1 ■ ■ , , _ «.d . a . i 6 b.; de 6 h. 45 à 7 h., et de 10 h. j ont vu la mort de près hier soir, ! core enregistrée dans
au 18 décembre 1947. Le juge a re- 1 nuss*on 011 de leur autorité ensi 1-, à 11 h., ainsi que de 7 b. 30 à 7 b, ! vers R b. 30, quand elles ont été I vinçe.
commandé au jeune infirme de se Rnante avant ne coiianorer avec 1 ar-; 45 au pOS[e ekaC de Montréal. I intoxiquées par l’oxyde de carbone j Les cultivateurs sont invités à
bien conduire d’ici là. Le cas de mce a ce SUJC«^ M|_____ A ces émissions, on pourra en-! qui s'elait répandu dans leur de- s’entendre immédiatement avec leur
son jeune complice qui l’accom- * “ ' ' 1 ” *
pagnait, lors de son aventure, a été , 
réglé en cour des jeunes délin- ! 
quants.

ses partisans se feront entendre au! Québec, 18 (D.N.C.) —Trois per­

te éventualité.
A celle fin, la conférence agri­

cole, lenue récemment à Ottawa, a 
demandé à toutes Jes provinces in­
téressées de porter au maximum, 
en 1947, ia superficie en bettera­
ves. On en fera 40.000 acres en On­
tario, 14,000 acres au Manitoba, 
31,000 acres en Alberta. On a pré­
vu que la province de Québec pour­
rait ensemencer 10.000 acres de 
betteraves à sucre pour sa part.

Un grand nombre de cultivateurs 
ont fait, cette année, de la jachère 
d’été en vue d’ensemencer plus de 
betteraves. Tout indique que la ré­
colte de 1947 sera la plus forte en- 

notre pro-

Pris en flagrant délit
peux jeunes gens respectivement 

âgés de 18 et de 19 ans, et apparte­
nant à la même famille, André et 
Bernard Houle, 4439 rue St-Hubert, 
ont été pris par la police en fla­
grant délit de vol avec effraction, 
au cours de la soirée d’hier.

Après s’être introduits par en ar­
rière, en enfonçant une vitre dans 
la porte, ils avaient pénétré dans 
le magasin Les Variétés. 800 est Mi- 
Royal, propriété de M. Paul De- 
jorriy. Lorsque la police, alertée 
par un passant, est arrivée sur les 
lieux, les deux voleurs étaient à 
accumuler de la marchandise et 
avaient déjà en leur possession 
pour une somme de $115.

Ils ont été amenés aux cellules 
et (levaient comparaître ce malin, 
sous l'accusation d’un vol de $115 
avec effraction.

Au Club Richelieu 
Oftowo-Hull

Le "Bill of Rights' 
d'Alberto

tendre des orateurs tels que MM. ! meure, après l’explosion d’une four- ; agronome quant à la signature du 
Ivan Sabourin, Etienne Duhamel, ! naise, au no 8/ rue des Prairies. : contrat avec ia raffinerie afin que 
Léon Méthot. Gustave Monctte. C. ! Elles ont été sauvées par l’arrivée I Cellc-ci organise ia distribution des

Edmonton, Alberta. 18 (C.P.) — 
La division d’appel de ia Cour su­
prême d’Alberta a déclaré unanime­
ment le “Bill of Rights” du gou­
vernement créditiste albertain in­
constitutionnel, lorsqu'il s’ingère 
dans le domaine bancaire, mais 
constitutionnel quant au reste.

Cette charte des droits albertain,s 
a été adoptée à la dernière session 
de la Législature. La Cour estime 
que celle-ci avait droit de détermi­
ner une charte des droits des cito­
yens, d? décréter des pensions de 
chômage, de vieillesse, d’assistance 
éducationnelle et médicale, l’assu­
rance sociale, et de décréter un 
revenu annuel individuel de $606.

Mais la Cour estime que la Lé­
gislature n’avait pas le droit de 
nommer un bureau de commissai­
res du crédit, d’exiger que les ins­
titutions de crédits soient sous li­
cence provinciale, etc.

R., de Montréal, Achille Dubeau, J 
Alphège Dupuis et autres.

municipaux à Lévis

Réélection
du Dr Arcade Perrier

opportune ri un jeune parent, M. J. 1 semences et des machines pour qu’il 
Beaudoin, fils de Mme Veuve .1.-1 b. I ne se produise aucun retard dans 
Beaudoin, qui, s apercevant du dan- i’exécution des opérations cultura-

L'nn/insGskm/knf i ceun,« Pollr P01*®1' 1111 se” les. Le prix gaj’anti pour la récoltetwOngediement d employes : cours des trois victimes. de 1()47 est ^ |a [onne.
MM. Raynald Ferron, sous-direc- 

leur des services au ministère de 
l’Agriculture, et J .-Ernest Dubé, di­
recteur du service de la propagan­
de, étaient présents à cette réu-

l’objet de longues délibérations àü | nocher 18 mNT) Do nninL nion’ ain,sV'uc M: J':P' L®';'ire'
conseil général des syndicats ca-' 5 Québer, 18 (D.N.U) — Du point. ^ recteur ^ ja pro(juctlon i)etteraVie-
tholiques, hier soir. A la kSiiite de i ^ vl,c tt;;,r.,st,9ue .Pour avancer re< qlli a remercié les agronomes
nlnsipnrc rp«nlnfinn« adoptées en ! ( un pas 1 histoire régionale de viré” ^ Jem* collaboration et sollicité

: . . ' .1-kfw» n et * •. ■» . 4 . » »■. rk E» rk 1» z» 1-1 <-k c /-k rs : ■ i ' I : it dll

Réception et dînei le soir, ou Cer­
cle Universitaire
Tous les amis, clercs et laïques, 

de Mgr t’hilippe Perrier, vicaire 
général de l’archevêché de Mont 
réal, sont invités à la grand-messi 
solennelle qu’il célébrera, demain 
jeudi, à 9 h. 30 dans la matinée ei 
la basilique, à l'occasion du cin 
quantième anniversaire de son or 
dination sacerdotale. M. le chanoi 
ne Groulx prononcera le sermon di 
circonstance.

Le soir, à 6 h. 30, au Cercle Uni 
versitaire, il y aura réception et 
dîner, suivi de quelques discours. 
Le comité regrette d’annoncer qu’il 
ne lui reste plus de billets.

Il arrive à bon port
après un long retard

Port Stanley, Ont., 18 (C.P.) — 
Le navire Chaparral, qui avait été 
rapporté disparu depuis dimanche, 
alors qu’il avait entrepris un voyage 
entre Grand Haven, Mich., et Port 
Stanley, est arrivé à Charlevoix, la 
nuit dernière, a-t-on appris, aujour­
d’hui. L’anxiété des parents des 
membres de l’équipage de cet an­
cien garde-côte, avait été plus gran­
de lorsqu’on a su que le navire n’a­
vait de ravitaillement que pour la 
durée d’un voyage ordinaire, et du 
combustible pour une journée de 
plus.

Trois morts dons un
incendie à Brookline

Brookline, Mass., 18. (P.A.) — 
Deux frères dans la vingtaine et une 
mère de 43 ans, sont morts et deux 
hommes ont été blessés en s’échap­
pant, de bonne heure ce matin, d’un 
incendie qui a détruit un édifice de 
trois étages.

La police a donné les noms sui­
vants des victimes: Mme Thelma 
Starrett, occupant le premier plan­
cher et propriétaire de la maison de 
rapport, Robert et Rupert Lewis, 
âgés respectivement de 23 et 28 ans, 
qui occupaient une petite suite, au 
troisième étage.

Les pompiers estiment que les 
dommages s’élèveront à $40,000. Ils 
cherchent encore à établir les cau­
ses de ce désastreux incendie qui a 
apparemment débuté au premier 
plancher.

Quebec, 18 (D.N.C.) — Le congé­
diement d’employés des services j 
extérieurs de ia cité de Lévis a fait l

Les ruines de l'ancien
Château Saint-Louis

plusieurs résolutions 
ce sens, un télé 
yé séance ten 
M. Antonio
Travail, pour l’informer qu’un co-j vent sur la terrasse Dufferin et qui; 
mité de délégation du conseil géné- remontent à 1647. Le tricentenaire*

élégramme a été envo- ! bec, ce serait une bonne ebose^ de ; i(.ur concours pour la réalisation 
•nante. à l’adresse (ie ■ sortir de l’oubli ies ruines de l’an-, programme de 1947.
Barrette, ministre duI «en Château St-Louis qui se trou-, ____  aili> __

, . . , - fteneral irait le rencontrer, ce matin 
même, à ce sujet, vu l’urgence de 
la situation. I.e télégramme précise

de Louis Jolliet, qui sera célébré .
l’an prochain, serait une occasion i m ,kmerveilleuse pour exécuter les tra- !L^.U V1”.i,.^,i,. '|’arJnée

que ce congédiement est une viola-; vaux nécessaires à la mise en va- 'i‘.x .«îr‘sonn'1e,'s a vie de 1 armee.
Bon flagrante de la loi des rola- ! lcill. de ces reliques du régime fran- ! JaY'^nera'r dlVa'név'Eorge ('omme' 
lions ouvrières, parce qu il eut lieu ; çajs> !1 aJ Sencrai c,c va,K> LUU .

Commentaires sur l'épidé­
mie en Angleterre

Toronto, 18 (P.C.) — Le Dr Alan 
Brown, surintendant de l’hôpital 
pour enfants dans cette ville, a 
prononcé une conférence où il dé­
clare qu'aucun remède n’a encore 
été trouvé de ce côté de l’Atlanti­
que pour guérir ia gastro-entérite 
qui a lué 23 bébés dans cinq hôpi­
taux d’Angleterre.

Le traitement Darrow, ainsi 
nommé en l’honneur du Dr Dar­
row, de l’Université Yale, consiste 
dans une injection intraveineuse 
de sels minéraux et principalement

Fvficinn Hz* «tix nrisonnierS du chlorure de potasse. ’1 ne peut evasion ae SIX prisonniers ep alIcune manière remédier à
l’épidémie. Il a déjà été utilisé au 
Canada et aux Etats-Unis dans des

pendant ia négocialion de la con-i

______ !
Ottawa. 18 (D.N.C.) — Le Dr Ar- j 

Ottawa, '° ....
Paul C 
Dental 
dent
Hull, en remplacement de .M. j neal|, secrétaire; M. René Cuille- 
thur Desjardins, president sortant | (r(-,soricr. MM e. Savoie et F. 
de charge. Les autres officiers vlls ! Sauvé, maître de cérémonie; rii- 
sont: MM. Aimé Arvisais, secretaire-; recleu,.s: ,t. ])r [,afrance, MM.

t t

vention collective malgré la raison! Nous aurions alors des sites «iis-j échappés la nuil dernière d’une yention collective, maigie la raison, torlques aux dcux bouti. dc ] ascen-! cour de cet hôpital militaire.
l seur, dont l’une des entrées es| si-: Tous les policiers de l’Etat ont 
! tuée dans la maison Jollicl”. ('.'est i été mis en état d’alarme et le si- 
j ce que déclarait, hier soir, M. l'abbé ; gnalement des évadés leur a été 
j Honorius Provost, sous-archiviste, donné. La police de Norristown, 
j au Séminaire de Québec, lors de sa ville voisine, a dit que “nous com- 
| causerie sur “La maison de Louis prenons que tous les hommes 
1 Jolliet”, présentée à une réunion de , échappés sont des criminels qui 

. , „ ,. , io!la Société d'histoire régionale. ; sont à purger des sentences pourkewberry. Caroline du sud, 18 n meurtres ou autres crimes graves.

d'économie et de surplus d’emplo­
yés invoquée par la cité.

Dix morts dons
une collision

18

trésorier des Ecoles séparées d'Ot­
tawa, vice-président; Edmond Le­
mieux, chef de la publicité du Droit, 
secrétaire; Albert Dumont, compta­
ble à Hull, trésorier; Horace Raci­
ne, entrepreneur de pompes funè­
bres, maitre de cérémonie; direc­
teurs: MM. Lévis Desroches dc Des-

Omcr Laurin, Noël Berthiaume et 
J. L. Cloutier. _____

Un avertissement 
à la Commission scolaire

) -— Dix écoliers et ie con-j 
duetcur d’un autobus ont été tués . ,
aujourd’hui lorsque le véhicule et Le message au rape
un train de voyageurs, sont venus; • ' l'occasion Hp NopIen collision à un passage à niveau,; a 1 OCCOSIOn 06 IN06I ;
dans la banlieue de Silverstrect, vil-: até Vatican, 18 (A.P.) - Le j 
lage situe a 7 milles au sud-ouest de ,,ape pie XM reccvra Ies cardinaux i

! et les prélats de la Curie Romaine,!

Les autorités dc l’hôpital n’ont 
pas voulu expliquer comment ies 
prisonniers pouvaient leur avoir 
échappé.

Newberry.
Onze autres écoliers ont reçu des mardj je 24 décembre, et pronon-! 

blessures. Us ont ete transportes a c-otie occasion son allocu-1
1 hôpital pour y recevoir les soins [ion dc a |H ,.adi„ dlI m0nde |

Séance du cabinet 
provincial

Roches Motor Sales, à Olawa; Lu-! tliolinues de Montréal avertit le pu-\(..... ................... :........ 1 ,■....... , •....... ■ . .............. ■.
La Commission des Ecoles (.a-: nécessaires. Tous sont dans un état c 11 ! j (>I

eien Massé, de la maison des C.omp- 
tables Massé et Compagnie; et Ar­
thur Desjardins, agent d’assurance
et d’immeubles,

bile qu’elle n’a autorisé personne à 
solliciter des abonnements à sa re­
vue pédagogique officielle L'Ecole
Canadienne.

I.e message papal
Québec. 18 (D.N.C.) — Le Cqn- 

sera «cil des Ministres siège cet après-
grave. transmis par la radio du Vatican i m*di à 3 heures, sous la présidence

Le train aurait frappé l'autobus,: sur une bande de 31.06 et 19.87 mè- de M. Duplessis. Ce sera probable-
rie flanc, cl l’aurait traîné sur unei très. L'émission commencera à 5 h. ment ia dernière séance avant Noël
distance d'un demi-mille, sur les; de l'avant-midi heure normale de et la plupart des membres du ca-
voies ferrées. J l’est. J Liuet sont au Parlement ce maUn.

cas d’ordre général.

PAX
par Tabbi Paul LACHAPELLE

Personne n'échappe à l'incertitu­
de, à l'inquiétude et même à l'an­
goisse au sujet de questions telles 
que la vie, la foi, la vocation, la 
mort, l'éternité. L'auteur résout 
tous ces problèmes d'une façon sim­
ple et compréhensive.

Vade-mecum précieux i la por­
tée de tous, PAX est le livre de 
chevet du catholique d'action.

Préface de Son Exc. Mgr Char* 
bonneau.

Volume de 464 pages avec Illus­
trations.

Au comptoir : $1.50 
Par la poste : $1.60

SERVICE DE LIBRAIRIE 
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Santa Claus vs 
Saint Nicolas

Chaque année, ver» cette ipoque-cl, une dépêche nous ap­
prend que la Saint-Nicolas a été fêtée en Hollande parce que le 
Père Noël des petits Hollandais, c'est ce vieil évêque de Mure qui 
a fait tant de miracles en son temps, que ta légende s’en est em­
parée, sinon pour le grandir, du moins pour le faire aimer da­
vantage des enfants.

C’était un saint très populaire au moyen âge que les artistes 
ont représenté tant et plus dans les verrières des églises, dans 
des tableaux célèbres qui se trouvent encore dans les galeries 
d’art européennes et même au Vatican.

Aujourd'hui, les calendriers ne donnent même pus la dale 
de sa fêle et ici, en Amérique, on n’en entend jamais parler, 
sauf quand des dépêches ou des journaux européens nous appren­
nent que saint Nicolas est toujours le patron des enfants sages 
et distributeur des friandises dans les souliers de Noël, comme 
en Hollande, en Belgique et peut-être quelques autres coins de 
la vieille Europe.

Pourtant, je me rappelle avoir chaulé dans mon enfance un 
refrain où il était question de saint Nicolas, patron des écoliers, 
c’était sans doute une chansonnette française importée. En ce 
temps-là il était encore question de l’Enfant Jésus qui visitait les 
enfants dans la nuit de Noël, mais il a été remplacé depuis long­
temps pur Santa Claus que l’on a francisé en Père Noël.

Et maintenant, nos gens, du moins une forte proportion 
d’entre eux, appuyés d’ailleurs par la réclame commerciale, ont 
l’air de tenir au bonhomme Noël autant qu'au drapeau canadien. 
La seule différence, c’est que ce bonhomme qui appartient aux 
coulâmes anglaises et américaines est à peu près indélogeable 
chez nous tandis que te drapeau, nous ne l’avons pas.

Le Père Noël, comme les vedettes de Hollywood, comme les 
divorcés remarquables, jouit de tous les trucs de la publicité 
moderne et nos bons Canadiens, nos bonnes Canadiennes — du 
si bon monde! — suivent le courant et conduisent leurs enfants 
au Père Noël, mythe deux fois étranger pour nous. Par toutes 
les températures, dans des tramways et des magasins où l’on 
s'écrase, on mène les enfants recevoir un brimborion des mains 
du bonhomme Noël après que les petits ont cru entendre sa 
voix à la radio, répondant à la lettre qu’ils lui ont adressée, que 
journaux et panneaux-réclames ont reproduit ù qui mieux mieux 
sa silhouette légendaire. La foi dans le. Père Noël est bien entre­
tenue. On se croirait aux Etats-Unis où une enquête faite par une 
revue féminine auprès de ses lectrices, l’an dernier, a révélé 
que 87 pour cent des abonnées qui ont répondu sont en faveur 
du mythe de Santa Claus.

Des pays comme la Hollande et la Pelgtqhe fêtent la Sntnf- 
Nicolas et présentent ce héros de l'histoire religieuse et de. la 
légende comme le. dispensateur des gâteries de Noël. Ici, au Cana­
da, selon la coutume anglaise et américaine, nos gens condui­
sent leurs mioches vers Santa Clans, qui, même francisé, ne 
nous convient pas davantage qu’un drapeau étranger. Il y au­
rait certainement quelque chose à changer mais le courant est 
très fort et nos gens, bien peu réartionnaires. Ce serait pourtant 
si simple de revenir à l’Enfant-Jésus si l'on ne veut pas du bon 
saint Nicolas.

!-« Germaine BERNIER

Retour des épouses 
de guerre

Quoique plus de 800 épouses de 
/uerr. soient arrivées au Canada 
tette semaine, il y en a outre-mer 
our plusieurs autres contingents.

HUMES
de votre enfant. 
Pas de “drogues”. 
Frictionnez avec du

VAPORUB

Respirez plus librement
Mentholatura 
débarrasse les 
voies respira­
toires, calme la 
douleur et vous 
permet de res­
pirer plus libre­
ment. Pots et 
tubes 30c.

V-MF

MENTHOLATUM
tvcotïforte tous lés jours

[pour
rVitolité ./une Meilleure Santé

U Nourriture du Dr Ch

d après le bureau de la Croix-Rou­
ge à Montréal, ville principale pour 
le passage de ces épouses de guer­
re au Canada.

Le navire Empire Brent vient de 
débarquer des centaines d’épouses à 
Halifax. Ensuite viendra le paque­
bot Samaria plus tard cette semai­
ne. Puis il y en aura probablement 
d’autres. Mais c’est VAquitania qui 
terminera en toute probabilité l’ar­
rivée des groupes considérables 
d’épouses au Canada. VAquitania 
est attendu à Halifax vers la mi- 
janvier.

Parmi les Jeunes femmes du 
Corps de la Croix-Rouge canadien­
ne qui arriveront d’Angleterre com­
me escortes à bord de VAquitania 
se trouve Mlle Gladys Holiday, -de 
Montréal. Et parmi les escortes 
dans les trains qui accompagne­
ront les épouses de Montréal au 
centre, dans l'ouest du Canada, il 
y aura plusieurs femmes de la 
Croix-Rouge montréalaise. Leurs 
noms n’ont pas été désignés enco­
re; mais il est possible que l’une 
d’entre elles soit Mme L. M. Stuart, 
de Montréal, qui détient le record 
parmi toutes les femmes-escortes du 
Canada. Elle a en effet plus de 
trente voyages de Montréal à Winni­
peg et retour à son crédit, ce qui 
veut dire plus de 93,(lût) milles en 
chemin de fer.

l'ne autre serait Mlle Simone Mas­
son, de Montréal, qui a fait 10 voya­
ges et 45,00(1 milles.

Ce sont des jeunes femmes de 
Halifax qui escortent les épouses de 
guerre jusqu’à Montréal après leur 
débarquement à ce port de Nouvel­
le-Ecosse. __

Avjs important
Les épiciers et les bouchers sont 

priés de prendre note qu’une erreur | 
s’est glissée dans le "Bulletin des 
Vivres" du 16 décembre. Au bas du 
calendrier, on indique la valeur des 
coupons de sucre-conserves pour dif­
férentes denrées. Or, pour le sirop 
d’érable, on a inscrit 80 onces liqui- ! 
des alors qu’en réalité il s'agit de 
48 onces liquides. En d'autres termes, 
la valeur du coupon sucre-conserves 
pour l'achat du sirop d'éroble est 
toujours de 48 onces liquides.

Conte de J\[oël
"Heureux le cher enfant qui prie 
Pour son soulier au noeud bouffant 
Afin que Jésus lui sourie !
Aux gueux, le sort le leur défend 
Leur soulier dur, crevé souvent 
Dans quelle cendre satinée 
Le mettraient-ils, en y rêvant,
Ceux qui n'ont pas de cheminée ?"

Jean RICHEPIN

Un fin grésil glisse sur les vêle­
ments sans les mouiller et garde 
fidèlement la tradition des Nocds 
blancs de neige. Les tramways, re­
tardés dans leur marche, vont 
d’une lenteur encore plus grande. 
Personne, pour une fois, n’y trou­
ve à redire. Les bras chargés de 
colis empaquetés aux couleurs vi­
ves, chacun pense au foyer, aux 
derniers préparatifs des grandes 
réjouissances qui font de Noël, la 
fête du bonheur.

René, la casquette sur l’oeil, les 
deux mains dans les poches — et 
pour cause, les dernières mitaines 
usées n’ont pu encore être rem­
placées — regarde, sans les voir, le 
va-et-vient des tramways, la cour­
se des acheteurs retardataires.

Appuyé sur la vitrine du restau­
rant, le garçonnet, pensif, s’amuse 
à rouler une balle de neige.

René n’a pas toujours eu dix 
ans, et n’a pas toujours habité au 
poste de police. Plus jeune, il se 
souvient des Noëls gais, où l’on 
faisait bombance et s’attardait la 
nuit entière à décharger l’arbre 
traditionnel de ses cadeaux. Ses 
parents n’étaient pas millionnai­
res, niais chacun était vêtu chaude­
ment et mangeait trois repas par 
jour. La maisonnette, qu’ils habi­
taient dans la baplicuc, louée à 
prix raisonnable étail propre et 
confortable. L’espace et l’air ne 
manquaient pas, il faisait bon y 
vivre.

Un jour, le propriétaire réclame 
sa maison, qu’il avait décidé d’ha­
biter. Ce fut la course aux loge­
ments. Plus le temps avançait, oins 
l’inquiétude des parenls grandis­
sait. Les enfants s’en ressentaient. 
Il fallait rester sage, autrement,..

Les meubles du propriétaire ar­
rivent, avant qu’un gîte n’àit été 
trouvé. Les enfants pleurent, le 
ménage traîne sur le trottoir.

René se réveille, un jour, dans 
une grande pièce, peu meublée, 
sans division, au deuxième étage 
d’un poste de police. Et depuis 
trois ans, cet abri temporaire est 
devenu le gîte de sa famille. On 
obtient finalement la permission 
d’entrer quelques meubles, mais 
l’atmosphère de cette grande piè­
ce, aux murs tristes, où le soleil et 
la lumière ne peuvent entrer, est 
glaciale. Il y a aussi le logis de Ma­
dame Gauthier, identique au leur, 
qu’il faut traverser avant de ren­

contrer l’escalier qui conduit au 
premier. Et, elle n’est pas toujours 
commode, Madame Gauthier!

Machinalement, René fait quel­
ques pas et met le nez dans la fe­
nêtre de la cuisine du voisin. Ma^ 
dame Lapierre, la mère de son ami 
Pierrot, est en train de mettre la 
dernière main à d’énormes tourtiè­
res. Les friandises s’accumulent 
sur un coin de la table.

Voilà pourquoi, sa maman à lui, 
René, était plus impatiente qu’à 
l’habitude dernièrement. Peut-être, 
pensait-elle au repas de Noël, dont 
le menu serait pareil à celui de 
tous les jours. Haine! quand on a 
neuf enfants, qu’il faut nourrir et 
habiller, et que le père a reçu pen­
dant plusieurs semaines l’assuran- 
ce-chômage, il faut plusieurs payes 
de chauffeur de taxi, avant qu’on 
réussisse à boucler le budget.

Continuant son chemin, d’un pas 
pesant, René se retrouve chez lui. 
“René, d’où viens-tu”? lui deman­
de sa mère. La voix est plus gaie 
qu’à l’ordinaire. Que se passe-t-il?

Saperlipopette! D’où viennent 
ces victuailles? Maman a les mains 
dans la pâte. Les oranges voisi­
nent avec les pommes, et les bis­
cuits sont invitants au travers de 
leur empaquetage transparent. La 
vie est belle!

Les petits frères, assis sagement 
côte à côte, attendent que le fes­
tin soit prêt, en écoutant le conte 
de Noël que Lise, l’aînée, leur nar­
re avec brio.

Le père lit son journal paisible­
ment. Est-ce qtie René se trompe? 
il lui semble que les rides qui bar­
rent son front sont moins pronon­
cées qu’à l’habitude. Maman sou­
rit tout en maniant, avec ardeur, 
le rouleau à pâte. Cette année en­
core, Noël sera joyeux pour Rene 
et sa famille! C’est que des amis 
inconnus ont pensé à eux.

* Ÿ tf

Comme par les années passées, 
le Bureau d’assistance sociale aux 
familles enverra un panier de Noël 
aux familles les plus déshéritées 
parmi ses assistés.

Généreusement, faites parvenir 
vos envois à 445 rue St-Erançois- 
Xavier, Montréal, P.Q. Pour l’achat 
d’un jouet: 50c, pour l’achat d’un 
diner $5. Toute contribution, si 
modeste soit-elle, sera reçue avec 
reconnaissance.

L’élégance
d’aujourd’hui

Il n'est pas d'élégance qui soit vraiment 
complète, sans de jolis accessoires

La science d'une modiste et celle 
d’un coiffeur ont une grande pa­
renté. Même si les très jeunes peu­
vent se passer de chapeau, les 
moins jeunes savent que c’est l’or­
nement indispensable à une belle 
coiffure.

A Paris et dans les nombreux 
centres de couture, des milliers 
d'artisans se sont remis à travail­
ler aux parures féminines. Tous les 
fabriquants, du plus petit au plus 
grand, y vont de leur propre inspi­
ration: aussi voit-on aux étalages 
des marchands à la mode d’innom­

brables chapeaux qui ne se ressem­
blent entre eux que par une ligne 
générale, si Ton peut dire, mais 
qui, tout de même, gardent chacun 
leur originalité.

Des quelques trente types de cha­
peaux créés au début de chaque 
saison, il en sort généralement un 
dont on adopte le thème principal, 
qui cet hiver, est sans contredit, la i 
hauteur et l'ampleur. Les chapeaux ; 
à Tordre du jour sont volumineux, 
en voici, d’ailleurs quelques modè­
les.

■ M'/AV /~^x\

Un peu inattendus, faits de feu­
tre, velours, jersey, fourrures, dra­
pés, ils revêtent mille parures et 
accueillent les plumages les plus 
variés et en abondance, comme on

ne le vit depuis longtemps. Impo­
sants et lourds, les couvre-chefs 
s’inspirent des modes en vogue au 
début du XXe siècle. Les tresses ou 
la coiffure haute semblent tout indi-

Bonmouton fait des jaquettes qui ont 
fort grand air et peuvent même 
accompagner la robe du soir.

qués pour le port de tels chapeaux.
Oui, Mesdames, il faut être élé­

gantes toujours, se vêtir à son avan­
tage, ne porter que ce qui nous va. 
11 faut savoir faire lï des décrets 
que lance la mode si cette mode se 
moque de la personnalité de cha­
cune. Pourquoi avoir Tair tellement 
fagotée sous un énorme couvre- 
chef alors que Ton est si élégante et 
si féminine en portant une petite 
toque? Vous avez le genre pour 
porter le volumineux, l’imposant, 
tant mieux alors. Soyez à ia page. 
Sinon coiffez-vous selon votre per­
sonnalité propre et vous n’en serez 
que plus iolies!

De passage au Canada
La directrice des Services artisti­

ques de la radiodiffusion nationale 
(émissions sur l’Amérique du Nord, 
118 avenue des Champs-Elysées, à 
Paris. Mrs Marjorie Dunton, est de 
passage à Montréal ces jours-ci.

Canadienne de naissance, origi­
naire de Toronto, Mrs Dunton habi­
te Paris depuis plusieurs années, oii 
elle dirigeait, avant la guerre, un 
salon de haute couture, rue du Fau­
bourg Saint-Honoré.

A la radio, Mrs Dunton prend la 
parole plusieurs fois par semaine 
sur les ondes courtes pour tenir 
les amis de la France, du Canada 
et dçs Etats-Unis au courant des 
événements grands et petits qui sol­
licitent l’intérêt de la femme dé­
gante de Paris, les collections et 
les mouvements de la mode, ies 
nouveautés et les engouements, les 
réceptions officielles et privées, 
comme les soucis et détails de la 
journée quotidienne. Ces émissions 
sont retransmises par nombre de 
stations de l’Amérique du Nord.

Mrs Duntori est arrivée sur notre 
continent en mission officielle fran­
çaise de la Radiodiffusion Natio­
nale.

L'indispensable de 
l'Infirmière

Manuel des questions 
et réponses d'examens 

des gardes-malades
préparé par

Mademoiselle Charlotte Tassé

Tel que présenté, QUES­
TIONS ET REPONSES est le 
livre de chevet de toute garde- 
malade. C'est la synthèse des 
quinze matières qu'elle étudie.

Prise séparément, chaque 
matière est un petit chef- 
d'oeuvre. Plusieurs tableaux 
synoptiques aideront à une re­
vision rapide.

Volume de 1,272 pages, relié.

Au comptoir : $5.50 
Par la poste: $5.75

SERVICE DE LIBRAIRIE 
DU "DEVOIR"

EATON Ouvert toute la journée 1* 
•aitledi jusqu’à Noël. Heures 
d'atlatres i 9 h. 30 à 5 h. 30.

,

NOUS VENONS DE RECEVOIR UN NOUVEL ENVOI DE

ROBES DE CHAMBRE
"TRAVEL P AK" EN NYLON

Chacune

28.50
Ces messieurs seront ravis,d'en recevoir une pour cadeau. Elles 
sont confectionnées de nylon "Cohama’ et sont de bonne coupe* 
Vêtement quasi indispensable à celui qui'voyage.

Notez-en les caractéristiques : Se plient dans petit sac "Travel 
Pak", à fermoir éclair, qui protège la robe de chambre. Se 
défroissent en un rien de temps. Légères, ne pèsent que 12 
onces environ. Quadrillés rouge foncé, bleu, jaune et vert Tailles 
36 à 45.

Vêtements pour hommes, au rez-de-chaussée

/T. EATON C°uUNITED
n» M o n T a K 11

La ligne la plus elevée. Le co- i léphonique la plus élevée d’Europe, 
lonel Jung, gouverneur français de | Elle elle le “Petit Walsertal” au 
Vorarlberg, a inauguré la ligne té- i reste du Vorarlberg.

Pas une histoire de pêche”
La qualité Gatehouse est 

réellement économique

LIVRAISONS 

DU VENDREDI

TRUITE DE LAC — DORE — POISSON BLANC — MA­
QUEREAU — PETONCLES — EPERLANS — MORUE — 
FLETAN — SAUMON — FINNAN HADDIE3.

HUITRES à la MESURE et sur ECAILLES.

PL. 8121 <0 r-e

f

4

Feuilleton du "Devoir"

CANADIENNES D’HIEN
(Lettre» familière»)

Par Marie Bonenfant — (Mme Michaud-Duval)

16. (Suite)

Un rayon de soleil se fraye un 
passage à travers les plantes vertes 
ie la serre, à seule fin de faire re­
luire les yeux à demi clos de votre 
chatte d’Espagne, qui est étendue 
de tout son long dans votre fau­
teuil. Seule, la glace de l’étagère, 
placée à contre-jour, doit se con­
tenter de refléter mon visage. Je 
viens de mettre ma toque, je l'in­
cline sur l’oreille droite, je fais 
bouffer mes cheveux sur la gau­
che: je me crois seule avec la chât­
ie, je ne vous ai pas entendue ve­
nir et je me mire avec quelque

complaisance. Tout à coup, j'aper­
çois votre visage à côté du mien 
dans la glace. Vous souriez de ma 
coquetterie avec un grain de ma­
lice. Sans paraître le remarquer, je 
dis que je viens d’entendre sonner 
le Magnificat et que je veux être 
prête à partir afin de ne pas faire 
attendre M. Leclerc. Vous m’aidez 
à passer mon manteau et vous en 
levez le col d'un geste qui affecte 
d'être machinal. Vous voudriez bien 
que j’enfonce ma toque jusqu’aux 
oreilles, mais je résiste et, quand 
vous insinuez que ie devrais em­
porter votre bon châle parfumé de 
camphre, par mesure de précau­

tion, je juge cette précaution inu­
tile.

La porte s’ouvre. Régina entre. 
Elle est revenue de l’église en voi­
ture avec votre jeune ami, et me 

j dit qu'iWne peut pas venir à la mai­
son parce qu’il doit tenir sa pouli­
che qui est impatiente de partir. Je 

; sors précipitamment peur ne pas 
faire attendre la pouliche. Madame 
l’cllet, Mlle Levrurd, Delvina Du- 
vallon (vous voyez que je me rap­
pelle leurs noms) passent à ce mo­
ment sur le trottoir. Elles s’arrê- 

: tent sans vergogne pour me voir 
! monter en voiture, eu me dévisa- 
I géant chacune à sa façon: Tune, 
j béatement; l’autre, en pinçant le 
jbec; la troisième, en accomplissant 
j le tour de force de regarder à la 
fois ma personne et le bout de mon 

! nez.
1 Mon beau cavalier a préparé ma 
place; sa frémissante pouliche ne 
lui donne pas le temps de faire des 
cérémonies. 11 me pousse entre les 
deux peaux d’ours bordées de lan­
guettes bleues et rouges, se glisse 
auprès de moi, et nous voilà en 
route avant qu'il ait eu le temps 
d'introduire sa deuxième jambe

dans la voiture. Nos bonnes com­
mères restent plantées, stupéfaites 
de la rapidité de l’enlèvement, prê­
tes à crier au scandale.

L’élégant sleigh rouge glisse et 
crisse sur les traces reluisantes des 
voitures qui reviennent des vêpres, 
tiré avec entrain par F'anny, la 
pouliche isabelle à queue et criniè­
re blanche et brune. Son jeune 
maître me confie qu’il Ta domptée 
lui-même, qu’elle le connaît et 
obéit à son moindre signe. L’été 
dernier, à peine âgée de trois ans, 
elle a gagné la coupe aux courses 
des Trois-Saumons. Je lui en fais 
mon compliment; il m'en remercie 
d’un sourire, puis il fronce les 
sourcils et m’avoue qu’elle est uu 
peu ombrageuse, mais qu’un mot 
d’encouragement suffit à la rassu­
rer. S’il le désire, elle marche à 
pas mesuré comme un ebevaj de 
labour.

La fine petite bête trottait allè­
grement. Le gros du village était 
loin derrière nous. Les maisons de­
venaient plus es|iacées et plus éloi­
gnées de la roule; on voyait les 
deux bords de la vallée du Saint- 
Laurent et le fleuve nous accompa­

gnait. J'étais transportée entre deux 
montagnes bleues dans un pays en­
chanté.

L’air était vif; le soleil déclinant 
faisant élineeler la neige et cligno­
ter les yeux. Je restais sans paroles 
devant la beauté de ce qui m’en- 
tourait, infiniment émue el dési­
reuse de voir durer ce moment ra­
re. Mais la pouliche ne l’entendait 
pas ainsi. Littéralement, elle volait 
entre les balises vertes de la route, 
au-dessus des belles ombres bleues 
qui s’allongeaient sur son passage. 
Les guides bien en mains, mon ca­
valier murmurait: ’‘doucement, la 
petite, doucement!” Sa voix me 
berçait agréablement mais ne cal­
mait pas la petite.

Comme nous arrivions en vue de 
la maison de son père et qu’il me 
désignait îles cils, si Ton peut dire, 

i en tournant à peine la tête, les bâ­
timents de la ferme, Fanny, qui 
obéissait au moindre geste,—quand 
cela lui plaisait, — obliqua vive­
ment à droite, enfila l’allée à une 
allure immodérée et ne consentit à 
s’arrêter qu’à la porte de son écu­
rie. 11 ne nous restait plus, pour 

i l'instant, qu’à descendre de voilu­

re. Notre ami, un peu décontenan­
cé. m’expliqua que, s’il avait été 
seul, il l’aurait bien maîtrisée, mais 
qu’en ma compagnie il n’avait pas 
voulu risquer de verser dans un 
banc de neige; il ajouta; “Attendez 
une minute, que je la mette de­
dans; après, si vous \nulez dire 
comme moi. on entrera se chauf­
fer”.

Les cheminées lançaient au ciel 
bleu de longues et fines bouffées 
blanches qui se coloraient légère­
ment aux derniers rayons de so­
leil. Lui, tout rond sur sa Lauren- 
tidc, n’attendait pour plonger que 
le moment où je me retournerais 
pour le voir jeter un pont d’or de 
dix-neuf milles de long sur les gla­
ces flottantes du Saint-Laurent. Je 
montais les marches du perron à 
reculons pour ne rien perdre du 
spectacle. Toutes les fenêtres du 
voisinage flamboyaient et. quand 
la porte s’ouvrit, un pan de flam­
me nous précéda dans la maison. 
Tante Louise, qui lisait en tour­
nant le dos à la fenêtre, se leva 
précipitamnienl. Imilc ahurie de 
cette intrusion, en laissanl tomber 
ses Annales de la Propagation de 
la Foi. Pendant que son neveu me 
présentait et la mettait au courant

de noire mésaventure, M. Leclerc, 
père, qui fumait tranquillement sa 
pipe, en bras de chemise, devant la 
porte du poêle, au moment de no­
tre arrivée, s’était esquivé pour en­
dosser son veston. J’avais retiré 
mes gants et je présentais mes 
doigst à la chaleur du fourneau 
lorsqu’il reparut en tirant sur ses 
manchetlcs. Comme il venait de 
m'entendre nommer, j'ai voulu lui 
épargner Tennui d’une nouvelle 
présentalion et je lui ai tendu la 
main d’im geste vif en disant:

“Bonjour. M. Leclerc. —Bonjour, 
mademoiselle.... ’

Vous auriez souri de son effare­
ment, grosinaman. Il avait prisma 
main dans la sienne et la tenait 
avec précaution, presque enfer­
mée, connue s’il y avait senti bal­
in' un petit coeur d’oiseau. Après 
un instant d’hésitation, tout rou­
gissant, il courba sa tête grise et 
mil sur le bout de mes doigts un 
baiser que n’aurait pas désavoué le 
l'rançais le plus homme du mon­
de. Le geste, venant de lui, n’avail 
rien de banal; il n’est pas dans les 
habitudes canadien nés. Un peu 
confus de son audace, tout d’a­
bord. il s'était vite remis et me 
ciinsi(lérait de scs veux bleus, plus 
hardis de beaucoup que ceux de 
son (ils, en souriant malieieusc- 
iMcnl. I.ucouragc par mon air amu­
se. il dit, mi-souriant, mi-galant:

TA suivrej
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Retour nécessaire 
à la religion

M. J.-G. Renaud dit que si nous ne
réagissons pas, personne ne sait
ce qu'il adviendra de nous
M. J.-G. Renaud, président de 

1 Association des délaillants en 
chaîne du Québec, a prononcé, lors 
du diner Tinnuc!, servi à l'hôte] 
Mont-Royal, ces jours dernier, l’al- 
locution suivante:

Au nom de tqps les membres de 
l’Association des détaillants en 
chaîne du Québec, j’ai le grand 
plaisir de souhaiter la bienvenue à 
tous les distingués visiteurs, uni 
ont répondu avec tant de bienveil­
lance à notre invitation, et qui ont 
tenu à venir, ce soir, à notre 2ème 
dîner-causerie annuel.

Au cours de mes remarques, Tan 
dernier, lors d’un événement sem­
blable, je disais entre autres choses 
sans vouloir pour cela me montrer 
trop pessimiste, que beaucoup de 
sujets de désaccord s’élevant en­
tre les grandes nations concernant 
la paix du monde, il nous fallait 
donc, nous, hommes d’affaires de 
toutes catégories,, nous mettre à 
l’oeuvre et travailler ensemble, in­
dépendamment des croyances reli­
gieuses et sans fanatisme.

Aujourd’hui, la paix est loin d’ê­
tre établie. La paix sera-t-elle de 
longue durée? il semble que le 
monde se sent actuellement mala­
de. Aucun gouvernement ne salira 
le guérir, cette tâche retombe sur 
chacun d’entre nous, dans son for 
intérieur. Il faut plus d’esprit chré­
tien pour combattre les maux qui 
balaient le monde.

Nous n’aurons de vraie paix que 
par un retour complet à la religion. 
Pour éviter que le christianisme ne 
s’efface de la terre, un profond, 
sincère et honnête sens de civisme 
chrétien est nécessaire, pas seule­
ment au sein d’une religion en par­
ticulier, mais dans chaque reli­
gion.

L’existence du christianisme est 
i la croisée des chemins! La ba­
taille du communisme contre lo 
christianisme est engagée. Sans un 
•etour à Dieu, aucun espoir n’est 
possible. Il faut nécessairement ré­
veiller l’esprit religieux, le faire 
revivre.

Le monde s’est à ce point maté- 
-ialisé que Dieu ne semble plus ré­
gner sur le peuple et, tant qu’il ne 
reprendra pas sa place, aucune 
paix ne sera possible nulle part.

Le fiasco de la conférence de 
paix à Paris sera probablement sui­
vi de semblables échecs dans toutes 
les conférences internationales de 
aaix. La raison en est bien simple. 
La plupart du temps, les partici- 
Kints ne comptent pas sur l’aide de 
Dieu, ni ne demandent son secours.

Si nous ne prenons pas la peine 
le vivre notre religion quotidienne- 
aient, nous l’oublions, et avec les 
millions d’oublieux et de déserteurs 
île nos églises, il n’est pas étonnant 
de voir le communisme, le nazisme 
et beaucoup d’autres ismes balayer 
la terre. Us trouvent des coeurs 
Fertiles, où se propager.

Je ne suis pas un prêtre, ni un 
ministre du culte, mais tout simple­
ment un citoyen comme vous tous. 
Je crois fermement qu’il est grand 
temps pour nous de réfléchir et de 
parler ouvertement, sans fausse 
honte, de Laide spirituelle dans la 
vie. Si nous ne réagissons pas, je 
ne sais réellement pas ce qu’il ad­
viendra de nous,_____

Des félicitations
à M. Duplessis

Québec, 18 (D.N.C.) — Dans une 
résolution adoptée à l’unanimité, la 
Commission scolaire catholique de 
Québec a félicité le premier minis­
tre Duplessis de l’attitude qu’il a 
adoptée à l’égard des Témoins de 
Jéhovah, l’assurant de sa collabo­
ration et de son appui total dans 
cette campagne.

La résoluiion était proposée par 
le notaire Raymond Cossettc, avec 
l'appui de M. l'abbé Cyrille Dcslau- 
riers. Dans ses attendus, la résolu­
tion dit que “les Témoins de Jé­
hovah essaient de pénétrer illéga­
lement et de force dans nos foyers 
pour y répandre leurs doctrines 
subversives qui tendent à saper à 
leur base non seulement les reli­
gions mais aussi l’autorité civile.”

Hile ajoute (pie les faux princi­
pes des Témoins conduisent à 
l’athéisme et à l’anarchie.

J’observe et je suis la nature: 
c’est un secret pour être heureux. 
— (Florian).

Les "walkie-talkies" 
doivent avoir une licence

Dans une déclaration émise au­
jourd’hui, la Corporation des biens 
de guerre annonce que des appa­
reils de radio portatifs émetteurs 
utilisés par les forces armées pen­
dant la guerre et connus sous le 
nom de walkie-talkies, ont été dé­
clarés en surplus. On peut acheter 
cet équipement, mais la Corpora­
tion tient à avertir le public que 
l’usage, au Canada, de ces appareils 
est soumis aux règlements du mi­
nistère du transport à Ottawa, qui 
émet des licences à cet effet.

Le public a montré un intérêt 
très vif dans Tusage de ces petits 
appareils fort commodes, mais le 
Canada adhère à des accords inter­
nationaux qui régissent Tusage des 
modulations à haute fréquence et 
en limitent l’application générale­
ment aux forces armées.

L'usage en temps de paix de la 
“haute fréquence” se trouve donc 
restreint par des traités internatio­
naux établis pour la protection des 
communications terrestres et aé­
riennes.

Le ministère du transport, de qui 
relève le licenciement des stations 
de radio au Canada, est prêt à exa­
miner toute demande de licence 
pour Tusage des walkie-talkies, 
mais seulement dans le cas où les 
services requis sont indispensables 
et où les autres moyens de commu­
nication rapides teis que télégraphe 
ou téléphone, ne sont pas disponi­
bles. Les opérateurs-amateurs de 
radio peuvent également faire usa­
ge de ces walkie-talkies sous licen­
ce du gouvernement.

La Corporation des biens_ de 
guerre dispose en réalité, pour être 
vendus, de deux sortes de ces appa­
reils: le walkie-talkie, émetteur seu­
lement, à $100, et le handu-talkie, 
émetteur-récepteur, à $50.

L’acheteur éventuel fera donc 
bien de s’enquérir auprès du con­
trôleur de la radio au ministère du 
transport, s’il peut obtenir une li­
cence pour Tusage qu’il entend fai­
re de I appareil qu’il désire acheter 
Cela lui épargnera énormément 
d’ennuis par la suite.La Corporation 
par ailleurs, ne garantit pas qu elle 
possède un nombre suffisant de 
ces appareils pour répondre à tou­
tes les demandes, même les plus 
légitimes.

Service tTorientation 
à Verdun

“La Commission des Ecoles Ca­
tholiques de Verdun vient de fon­
der un Service d’Orientation pour 
ses élèves. Elle en a confié la direc­
tion à M. Wilfrid Ethier, P.S.S., de 
l’Institut Canadien d’Orientation 
Professionnelle, lequel aura pour 
collaborateurs immédiats: Mere 
Saint-Joseph-de-3ion, C.N.D., Frere 
Gervais, S.C., Brother Anselm, S.C., 
Mlle Alice Raymond, MM. Henri 
Southière et Philippe Larivière.

“Le Service a décidé, lors de sa 
première réunion, tenue vendredi 
dernier, de s’occuper pour cette an­
née, et dès janvier, de l’orientation 
des élèves-garçons des 7e, 9e et 12e 
années; quant à l’orientation des 
éièves-filles, elles est remise à plus 
tard.

“11 fut également question du 
choix des tests à faire subir, aux 
points de vue intelligence, person­
nalité, préférences, aptitudes, ainsi 
que du choix du personnel auxiliai­
re qui s’occupera de faire passer 
les tests en question.”

Promotion au Pacifique 
Canadien

M. George-E. Costello, agent gé­
néral actif des services maritimes 
de la compagnie du Pacifique Cana­
dien, à New-York, vient d’etre nom­
mé agent général du service des 
passagers, aux services maritimes 
de la même compagnie à Vancou­
ver, en remplacement de M. J.-J. 
Forster, qui prendra sa retraite à 
la fin du mois, après 37 années de 
service, ainsi que vient de l’annon­
cer M. H.-B. Beaumont, gérant du 
trafic-passagers aux services mari­
times du C.P.R.

M. l-’.-L. McCloskey, autrefois de 
Montréal, qui est agent général des 
services maritimes, à Chicago, de­
puis 1945, remplacera M. Costello à 
New-York. M. H.-W. Flagle, commis 
en chef au bureau de l’agent géné­
ral du service des passagers à Mont­
réal, est promu agent général à Chi­
cago.
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Motion prise en délibéré
Les huit prévenus qui avaient été 

accusés, le printemps dernier, d’a­
voir conspiré pour causer une ex­
plosion de nature à mettre la vie 
de citoyens en danger au moyen de 
substances explosives, et d’avoir 
cause des dommages à la proprié­
té, au cours de la grève qui avait 
éclaté à la National Breweries, ont 
comparu hier, devant le juge René 
Théberg».

Le greffier appela tout d’abord, 
les accusée suivants: Arthur Flouf- 
fe, Benoit Vincent, Florent Landry, 
Etienne Bienvenue, Maurice Tour- 
razas et Germain Daoust. Puis il 
leur lut l’acte d’accusation. Me Lu­
cien Gendron, c.r., avocat de la dé­
fense avec Me René Gauthier, c.r., 
se leva immédiatement en déclarant 
qu’il désirait faire une motion 
ayant que les accusés ne fussent ap­
pelés à plaider sur le délit dont on 
les accusait. Il demanda que le Tri­
bunal casse l’acte d’accusation, in­
sistant sur le fait que les poursuites 
prises en vertu de la loi des explo­
sifs ne peuvent être instituées sans 
le consentement du procureur géné­
ral.

Il a dit que le procès serait irrégu- 
] er et que le consentement du procu­
reur général aurait dû être obtenu 
immédiatement après la comparu­
tion des inculpés.

De son côté, Me Oscar Gagnon, 
c.r., avocat en chef de la Couronne, 
agissant pour la poursuite avec Me 
René-T. Hébert, autre substitut du 
procureur général, a prétendu que 
la motion de l’avocat de la défense 
ne reposait sur rien.

“Il n’y a pas lieu, a-t-il dit, de 
casser l’acte d’accusation parce que 
la présente plainte a été prise en 
vertu du paragraphe A de l’article 
113 du code pénal touchant les ex­
plosifs. Le paragraphe A ne re­
quiert pas le consentement du pro­
cureur général. Je crois, toutefois, 
que le paragraphe B, où il est ques­
tion de possession de substances ex­
plosives ou de fabrication d’explo­
sifs, requiert ce consentement”.

Le juge a pris la motion en dé­
libéré et rendra jugement le 14 jan­
vier. La défense a présenté une mo­
tion identique dans les cas de Ro­
méo Mathieu, ancien chef des ou­
vriers de l’union des brasseries et 
de Wilfrid Gagné, tous deux accu­
sés de conspiration dans la même 
affaire. Le jugement sera également 
rendu le 14 janvier.

Me Paul Dalmé, occupe pour la 
poursuite privée dans cette impor­
tante affaire.

la gazette artistique
Cinéma

SAINT-DENIS : Domino, avec 
Fernand Gravey et Simone Renant. 
Aussi Finance noire, avec Jean Max, 
Marie Déa et Jean Servais.

CAPITOL: 77ie Killers, avec Ava 
Gardner, Edmond O’Brien, Albert 
Dkker et Sam Levene.

PRINCESS: Mr Aee, avec George 
Raft et Sylvia Sidney.

LOEW’S — Tve Always Love 
You”, en couleurs, avec Frank Bor- 
zage’s, Philip Dorn, Catherine Mc­
Leod et William Carter.

PALACE — “They Were Sisters”, 
avec Phyllis Calvert et James Ma­
son.

ORPHEUM — “Premier Bal”, 
avec Marie Dea, Fernand Ledoux, 
Raymond Rouleau et Gaby Sylvia.

IMPERIAL — “The Gréât Victor 
Herbert”, avec Allan Jones, Mary 
Martin et Walter Connolly.

SAVOY: Alan Ladd ct Geraldine 
Fitzgerald dans O. S. S., avec Pa­
trick Knowles. Aussi Dennis O’Kee­
fe et Helen Walker dans l/er Aclven- 
lurous Night.

LAVAL: Gilda, avec Rita Hay­
worth et Glen Ford. Aussi Close 
Call for Boston hlackie, avec Ches­
ter Morris et Lynn Merrick.

AMHERST: Tu seras mon mari et 
Song of Bernadette, avec Jennifer 
Jones.

STELLA: Monsieur la Souris avec 
Raimu et Aimé Clariond. Aussi Les 
jours heureux avec Pierre-Richard 
Willm et François Perier.

HOLLYWOOD : Devotion, avec 
Ida Lupino, Paul Henreid et Olivia 
de Habilland; ainsi que Night in 
Paradise, avec Turban Bey et Mer­
le Oberon.

REX: Thé Bandit of Sherwood 
Forest, avec Cornel Wilde et Anita 
Louise; ainsi que The Sailor Takes 
a Wife, avec Robert Walker et June 
Allyson.

KF^NT: “Kid Millions”, avec Ed­
die Cantor, Ann Sother et George 
Murphy. Aussi “Cornored”, avec 
Dick Powell et Claire Trevor.

VILLERAY: “Le Ciel toi”, avec 
Bette Davis et Charles Boyer; ainsi 
que “Twice Blessed”, avec Preston 
Foster et Gail Patrick.

VERDUN: “They Died With 
Their Boots On”, avec Errol Flynn 
et Olivia de Haviland. Aussi “Danc­
ing Masters”, avec Laure] et Hardy.

MIDWAY: “Sons of the Desert”, 
avec Laurel et Hardy; aussi “Jade 
Mask”, avec Sydney Toler et “Out­
law of Stampede Pass”, avec John­
ny Mack Brown.

EMPRESS: Bing Crosby, Dorothy

Horaire des spectacles
SAINT-DENIS:

‘•Domino”:
12 h 05. 3 h. 17. 6 h. 29. 9 h. 41. 

♦‘Finance noire”:
2 h. 02. 5 h. 14, 8 b. 28. 

CINEMA DE PARIS :
“La Loi du Nord”

Il h 27, 1 h. 58. 4 h. 39. T h.. 
9 h. 31.

I OEW8
•Tve Always Loved Tou”

10 h.. 12 h. 17, 2 h. 34. 4 h. 51, 
7 h. 08. 9 h. 25.

PALACE:
“They Were Sisters”

10 h.. 12 h. 21. 2 h. 40. 5 h.. 
7 h. 20. 9 h. 40.

CAPITOL:
“The Killers”

10 h. 10. 12 h. 30. 2 h. 50. 5 h. 10,
7 h. 30. 9 h. 50.

PRINCESS:
“Mr. Ace”

11 h. 15. 2 h., 4 h. 40. 7 h. 25. 
10 h. 05.

“Blondie Knows Best”
10 h.. 12 h. 45. 3 h. 25. 6 h. 10.
8 h. 50.

ORPHEUM •
“Premier Bal”

11 h. 44. 3 h. 06. 6 h. 28, 9 h. 50. 
“Les Mystères de Paris”

10 h. 02, 1 h. 24. 4 h. 46. 8 h. 08. 
IMPERIAL :

“The Great Victor Herbert”
11 h. 16. 2 h. 22. 6 h. 28, 8 h. 34. 

“King of The Jungle”
12 h. 40. 3 h. 46. 6 h. 52. 9 h. 58.

Lamour dans “Dixie” ainsi que 
Mary Martin, Dick Powell, Betty 
Hutton et Eddie Bracken dans 
“Happy Go Lucky”.

OUTREMONT: Claudette Colbert 
et F’red MacMurray dans “No Time 
l'or Love”, ainsi que Barbara Stan­
wyck et Joe McCrca dans “Great 
Man’s Lady”.

CHATEAU: Lucien Coedel dans 
“Peloton d’Exécution”, ainsi que 
Fernand Gravey dans “Romance A 
Trois”.

CARTIER: Pierre Blanchar et Re­
née Saint-Cyr dans “Nuit de dé­
cembre”, aussi Jany Flolt dans “An­
dorra”.

DOMINION: "Edmond Dantes” et 
“Le Châtiment”, deux épisodes du 
“Comte de Monte Cristo”, avec 
Pierre Richard Willm.

MAISONNEUVE: Danielle Dar- 
rieux dans “Au Petit Bonheur”, et 
Michèle Morgan dans “Remorques”.

PASSE-TEMPS: “Dangerous Part­
ners”, avec James Craig et Signe 
Hasso; aussi “Junior Prom.”, avec 
June Preissler et Freddy Stewart 
et “Sunset in Eldorado”, avec Roy 
Rogers.

ORLEANS: Charles Coburn et 
Toln Drake dans “The Green 
Years”; aussi Chester Morris et Jeff 
Donnell dans “The Phantom Thief”.

NELSON: Paul Henreid, Eleanor 
Parker et Alexis Smith dans “Of 
Human Bondage”, aussi Kane Rich­
mond et Adeie Mara dans “Traffic 
in Crime” et Sunset Carson dans 
“Rough Riders of Cheyenne”.

BEAUBIEN: “Pour les beaux 
yeux de Vicky”, avec Errol Flynn 
et Alexis Smith, “Strange Triangle”, 
avec Preston Foster et Signe Has­
so.

PARK: Joel McCrea et Barbara 
Britton dans “The Virginian”, en 
couleurs. Aussi Ted Donaldson et 
Anita Louise dans “Personality 
Kid”.

5th AVENUE: Gary Grant et Ire­
ne Dunne dans “Penny Serenade”. 
Aussi Humphrey Bogart et Joan 
Leslie dans “Wagons Roll at Night”.

CENTURY: Maureen O’Hara et 
Dick Haymes dans “Don You Love 
Me?”, en couleurs. Aussi “Fear” 
avec Peter Cookson et Warren 
William.

PERRON: “La Rose Blanche”, 
avec Loretta Young ct Conrad 
Veidt. Aussi “Getting Gertie’s Gar­
ter”, avec Dennis O’Keefe et Marie 
McDonald.

EMPIRE: “Jessie James”, avec 
Tyrone Power et Henry Fonda. Aus­
si “Nothing but the Truth”, avec 
Bop Hope ct Paulette Goddard.

Théâtre

HIS MAJESTY’S: "The Voice 
the Turtle”, comédie de John vi 
Druten mettant en vedette Harvi 
Stepens, Louisa Norton et Franc 
Tannehill. (Le 25 déc. pour d 
jours).

GESU: L’Equipe présente “1 
Héros ct Le Soldat de Chocolat 
comédie de Bernard Shaw (du 
au 19 décembre).

MONUMENT NATIONAL: Made­
leine et Pierre, (les 28 et 29 décem­
bre, les 2 et 3 janvier, en matinées 
seulement).

Musiqu*

HIS MAJESTY’S: Braiiowsky, 
pianiste, le 19 décembre, (musique 
de Chopin).

HIS MAJESTY’S: Opera Gui 
présente l’opéra ‘‘Madame Butte 
fly” (22 et 23 janvier).

GESU : Les Légendes Dorées, avec 
Mme Louise Darios. (23 déc. à 8 h. 
30).

PLATEAU: Tino Rossi, chanteur, 
accompagné par un orchestre à cor­
des et assisté d’artistes de choix. 
(6-7-8 février.)

Les gens de goût offrent 
des livres en cadeaux

ARISTARCHIE — René Gillouin — 395 p............................
LE TEMPS DES ILLUSIONS —

H. Du Moulin de Labarthète — 436 p..............................
JESUS EN SON TEMPS — Daniel-Rops — 640 p.................
HISTOIRE DE FRANCE — Jacques Bainville — 575 p. 
PRECIS DE THEOLOGIE ASCETIQUE ET MYSTIQUE —

Ad. Tanquerey — 1000 p. — relié..............................
LA CUISINE RAISONNEE — C. N.-Dame — 800 p. relié 
WOLFRED NELSON ET SON TEMPS —

Wolfred Nelson — 217 p....................................................
CAHIERS D'ART ARCA No 3 — SAINTES ARTISANES —

Marius Barbeau — 175 p..................................................
HEURES D'ADORATION SACERDOTALES —

A. Faure, O.M.I. — 345 p................................................
HISTOIRE DU CANADA — Thomas Chapais — 8 vol. 
HISTOIRE DU CANADA — F.-X. Garneau — 9 vol. 
HISTOIRE DE LA PROVINCE DE QUEBEC —

Robert Rumilly — 18 vol..................................................
TRAHISON — G. de Francheville — 200 p........................
LE LONG DE LA ROUTE — Sylvain — 150 p.......................

SERVICE DE LIBRAIRIE DU "DEVC

$2.75
Poste
$2.85

3.50 3.65
300 3.15
3.00 3.15

2.25 2.40
2.25 2.45

1.50 1.60

150 1.60

1.50 1.60
1.50 1.60
1.50 1.60

125 1.30
1.50 1.60
1.00 1.10
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cA la écène, au concert et à l écran

L
KM

Le ténor corse Tino Rossi donnera une série de 4 concerts, les 6, 7 et 8 février à 
l'Auditorium du Plateau sous les auspices de Canadian Concerts & Artists.

Thérèse Deniset

Cette jeune chanteuse canadienne 
qui nous revient après huit années 
passées en Europe possède une voix 
remarquable qu’elle manie avec sou­
plesse; élève de Ninon Vallin, elle 
rappelle par certains côtés la grande 
artiste française, par le soin qu’elle 
met à interpréter chaque oeuvre 
dans Je style qui lui convient, la 
clarté et la précision de son débit 
et l’exccilence de sa diction.

Le programme de Mlle Deniset 
était l’un des plus beaux que nous 
ayons entendus depuis longtemps et 
ne contenait que des chefs-d’oeuvre, 
à l’exception près d’un air grandilo­
quent de la Mireille de Gounod et 
de l’air de Lia, qui n’est vraiment 
qu’un hommage final de Debussy à 
son maître Massenet. 11 semble que 
Mlle Deniset n’ait mis ces deux airs 
à son programme que pour montrer 
l’étendue de sa voix.

Mais le reste nous a fait passer 
des moments délicieux. Grétry n’a 
pas souvent écrit- de musique aussi 
charmante que l’air de l’Aurore, de 
Cèphale et Procris, si XVIlie siècle 
en sa délicatesse. Et la Vie est un 
rêve de Haydn, comme l’Auprès de 
toi de Bach, comme aussi l’air de la 
comtesse des Noces de Figaro, sont, 
chacun en son genre, de purs chefs- 
d’oeuvre. Deux des lieder ics moins 
connus de Schumann précédaient 
avec honneur le cycle des mélodies 
A la bien-aimé absente, qu’on chan­
te si rarement et qui sont au pre­
mier rang de la production de Bee­
thoven, dans quelque domaine que 
ce soit. L’école française était re­
présentée par trois mélodies qui 
comptent parmi les plus exquises de 
Fauré, les Berceaux, Aurore Soir, et 
le Rossignol des lilas de Reynaldo 
Hahn, qui, pour ne pas être sur le 
même plan spirituel, n’en fait pas 
moins honneur à son auteur.

Un seul rappel, mais digne du 
reste du programme; ie Noël des 
enfants qui n’ont plus de maison, de 
Debussy. Avec un groupe de mélo­
dies comme celui-là, même une 
chanteuse moins douée que Thérèse 
Deniset eût mérité toute notre ap­
probation. Si on y ajoute toutes les 
qualités qu’elle possède, on ne peut 
que désirer l’entendre de nouveau.

Romain-Octave PELLETIER

Un artiste sincère

A l'Heure Northern 
Electric

Gordon Forsyth, le réalisateur 
de l’Heure Northern Electric, an­
nonce un programme intéressant 
pour l’émission de Noël, qui sera 
offerte aux radiophilcs lundi soir, 
le 23 décembre. Le choeur North­
ern Electric, accompagné par Paul 
Scherman ct son orchestre de qua­
rante musiciens, fera entendre de 
la musique appropriée, dont une 
fantaisie sur quelques-uns des airs 
de Noël Jes plus connus et les 
mieux aimés.

La narration de la série En avant 
avec le Canada, lue par François 
Bertrand, racontera l’histoire du 
premier chant de Noël canadien, 
écrit par un des plus nobles mis­
sionnaires qu’ait connus le Nouveau 
Monde, le Père Jean Brébeuf. Ce 
chant, écrit à l'intention des Hu- 
rons et dans la langue de ceux-ci, 
a été transmis de génération en gé­
nération et a. depuis trois siècles, 
continué d’inspirer les missionnai­
res dans leur admirable oeuvre de 
foi et dç charité.

L’orchestre exécutera trois nu­
méros arrangés spécialement pour 
la circonstance.

L’émission de Noël, qui sera dif­
fusée par les postes français de Ha- 
dio-Canada, comportera le pro­
gramme suivant ;

Léo Ayotte
Les fenêtres sont tout illuminées: 

ce doit être ici... 4070!
On s’engage dans un couloir 

étroit, sorte d'appentis cnlièrement 
fermé, dont l’un des murs est de 
brique et l’autre de planche. On s'y 
ressent déjà d'une bienfaisante pro­
tection contre le froid vif du de­
hors... Au bout du couloir, une 
flèche bleue (sur carton blanc) in­
dique qu’il faut tourner à droite. 
On monte quelques marches, ou 
passe une seconde porte, on grimpe 
un second escalier, ct l’on frappe à 
droite, obéissant à une seconde flè­
che. Bien qu’on s’y retrouve facile­
ment grâce aux indications, cela 
prend une allure de dédale pour le 
visiteur non initié... Un grand gar­
çon athlétique, dans la trentaine, à 
cheveux cl à moustache châtain 
très clair, nous ouvre et nous offre, 
avec la plus grande simplicité, 
l’hospitalité de son studio. Nous 
sommes à 4070 rue St-Christophe.

C’est un alelier assez vaste, haut 
surtout, environ deux fois la hau­
teur d’une pièce ordinaire. Du côté 
de la ruelle, presque toute la partie 
supérieure du pan de mur est com­
posée de fenêtres: il doit faire très 
clair en plein jour. (J’y suis allé le 
soir). Malgré la hauteur de cette 
pièce, il y règne une chaude at­
mosphère d’intimité. Dans le foyer 
de brique café flambe un bon feu: 
voilà déjà une bonne part du secret 
de la cordialité de cet intérieur. La 
bonhomie de l’hôte et les murs tout 
couverts de ses toiles font le reste.

Sur deux murs se suspend une 
sorte de pelit entresol ouvert, à 
garde-fou, servant, comme le reste 
de l’atelier, de galerie de tableaux. 
Cet entresol c i miniature contribue 
grandement à’donner du caractère 
au -studio Léo Ayotte. Ceux qui ont 
connu Paris, s’écrient, en entrant 
chez le peintre: “Tout à fait un 
coin de Montmartre! On n’est plus 
à Montréal! On croit rêver!’’

L’artiste pourrait-il trahir ces 
murs accueillants, témoins de toutes 
les joies de son travail, de tous ses 
efforts vers la beauté, en fuyant 
charpie soir vers un logis étranger 
à son art, à son matériel de peintre, 
a tout ce qu’il aime? “C’est ici qje 
je dors, et que je me sers la plupart 
de me srepas improvisés, dit-il très 
simplement. Je me lève tôt, pour 
n être pas obligé de me presser, je 
m assouplis les muscles avec les hal­
tères que vous voyez là, je déjeune 
sans hate et je file à mon travail, à 
1 Ecole des Beaux-Arts.”

Le peintre nous montre son poê­
le, derrière un paravent. Une im­
pression nous frappe, qui a un je 
aC .?a*s <,uoi d’enthousiasmant: 
Ayotte, un peu à la façon d’un er 
mile, se contente du strict néces­
saire pour vivre. L’ameublement, à 
part I indispensable chevalet et le 
tabouret, ne comprend qu’un sofa 
et un fauteuil, un petit pupitre 
(sur le flanc duquel se dessine une 
tete), des cases à livres que ma cu­
riosité aurait aimé à inspecter, 
mais où je n’ai pu reconnaître, en 
passant rapidement, qu’un gros vo­
lume des tragédies de Shakespea­
re.

Sur la tablette de la cheminée: 
des objets de toute sorte, un buste, 
coiffé d'un feutre qui trouve là un 
support assez naturel. Dans un an­
gle de l’atelier, Ayotte nous indi­
que une toile qui représente son 
pelit déjeuner quotidien: sur la ta- 
hje, du pain, du miel, du fromage ; 
d Oka, des ustensiles, un beurrier, j 
etc.... On ne peut s’empêcher de ; 
penser qu’une telle simplicité de 
vie, non exempte d'agréments 
choisis, semble être tout à fait le 
milieu qui convient à l'art. La plus 
grande place, ici, n’est pas flûte à 
la matérielle, elle est faite à la 
peinture, ct généreusement!

•—Travaillez-vous sur vos ta­
bleaux aux Beaux-Arts?

—Pas du tout. Je fais toute ma 
peinture ici, après mon travail de 
la journée.... J'y consacre la plu­
part de mes fins d’après-midi et de 
mes soirées.

L March of the Togs (de Babes 
in Togland), Herbert. L’orchestre 
de concert Northern Electric; 2. 
Troika, Kuntz. Le choeur Northern 
Electric; 3. Sélections de Pinoc- 
chio, Harlinc : When i/ou Wish 
Upon a Star, Give a Lillie Whistle, 
Hi Diddle Dee Dee, Turn On the 
Old Music Box. L’orchestre dc con­
cert Northern Electric; 4. Noël In­
dien. Narration par François Bcr 
trand, avec accompagnement d’or­
gue par Léo LeSicur) ; 5. La Poupée 
Valsante, Poldini. L’orchestre dc 
concert Northern Eleclric; 6. Fan­
taisie sur des chants de Noël, Ri- 
dout. Le choeur Northern Electric.

L'erreur coûte cher. — Une sta­
tue en cire représentant un soldat 
de garde à un musée de Blackpool, 
Angleterre, était si naturelle qu’un 
visiteur éméché lui a flanqué une 
taloche, ce qui lui a coûté une 
amende de $40.

ST-DENIS
A L'AFFICHE

smvff

UN DRAME 
DUNE FORCI 

INOUÏE'

—Suivez-vous une école, ou dei 
maîtres?

—Aucune école, aucun maître ci 
particulier... A vrai dire, j’en sui 
encore à chercher une voie..., J 
fais un peu de tout. Il faut voi 
dire (pie je n’ai jamais pris de 1 
çons: je n’ai pas eu cette chane 
Je me suis mis à faire de la peii 
lure parce que j’y étais attiré. J’i 
peint mon premier essai sur un 
toile taillée dans la couverture d 
bazuu familial... Peu à peu, je m’i 
perçus que lorsque je peignais, j 
trouvais la vie belle, ct que tout a1 
iait bien. C’était un fort encourage 
ment à continuer... Mes amis von 
lurent bien me féliciter de mes di 
buts, contribuant ainsi à me con 
vaincre que je pourrais être pein 
tre.

Et certes, bien que Léo Ayott 
soit le premier à admettre que so 
talent est en pleine formation, 
est peintre! Et cent fois plus pcii 
tre que bien des vrais peintres qi 
accouchent, à la douzaine, ( 
chefs-d’oeuvre surréalistes ou mi 
dernes de toute espèce.

Ici, pas de snobisme. Voilà u 
talent sincère, qui ne cherche p; 
à jeter de poudre aux yeux, qi 
travaille consciencieusement à s 
perfectionner. Déjà il a donné d 
beaux fruits: certains portraits e^ 
trêmement expressifs; des scèm 
croquées sur le vif et remplies d’: 
nimation; des nus à la poésie so 
lire, sereine; des maisons norman 
des, si sympathiques; et ces “Ri 
fiels dans l'eau”, une très belle la 
ussite, où Ayotte a atteint à la vi 
ritable transparence d’une ond 
fraîche où se mire une claire vei 
dure.

Il est vraiment intéressant d 
songer que toutes ces oeuvres cou 
lent de source, que ce sont les ma 
infestations d’un talent naturel 
non étroitement discipliné peul 
être, mais aussi non falsifié pa 
des influences artificielles.

Il faut souhaiter à Léo Ayotte d 
continuer dans cette belle voie o 
il s’est engagé. Ce travail constan 
qui a déjà donné des fruits de I 
meilleure venue, pourra le mène 
loin....

__ Jacques de Grandpré

Alexandre Braiiowsky
au His Majesty's

Voici le programme qu’Alexan 
dre Braiiowsky interprétera au Hif 
Majesty’s le 19 décembre prochain:

I — Polonaire en Fa dièse mi­
neur, Fantaisie-Impromptu en di 
dièse mineur, Mazurka en re ma 
jour. Ballade et la bémol majeur.

II — Sonate et si mineur, a) Al 
legro maestoso, b) Molto vivace, c) 
Largo, d) Presto ma non tanto.

INTERMISSION
III — Barcarolle, Valse en mi bé 

mol majeur, Nocturne en re bémn 
majeur. Polonaise en la bémol m» 
jeur.

DERNIER SOIR
Héros et Soldat de Chocolat 

comédie de Bernard Show

AU CESU

L'EQUIPE — LA. 6890 
Billets : 1.00 - 1.50 taxes ind.
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Collation des diplômes A la Nativité 
aux gardes-malades dHochdasa

La cérémonie s'est déroulée à l'Université de Montréal

Voici U liste des gardes-muludes 
diplômées de l'Université cic Mont­
ré»!, session d'octobre 1946:

Hôtel-Dieu de Montréal

Révérendes Soeurs -Félix Marie 
de Jésus, Maric-Théophunc, Saintc- 
Valentine; Mlles Louise Heuuliru, 
Madeleine Benoit, Uabriclle ( a- 
dieux, Jacqueline Cutudal, Hose- 
Aimée Cbaput, Laurettc Cliarettc, 
Marie-Blanclic Dcsroch's, Suzan­
ne Dorion, Isabelle Dugas, Gabriel- 
Je Emond, Henriette Gignac, Mar­
guerite Girard, Ilita Grégoire, Ray­
monde Hamel, Gabrielle Jolin, 
Jeanne Laçasse, Cécile Larocque, 
Claire Lefebvre, Raymonde Marcot­
te, Germaine Michaud, Lucille Pa­
pineau, Rila Pruneau, Jeanne 
d’Arc Regnière, Eliane Rolland, 
Fernande Salvail, Madeleine Sar­
rasin, Réjeanne Vezeau.

Hôpital Noirs-Dame

Révérendes Soeurs Cécile Labon- 
té, Julie Huilé; Mlles Marguerite 
Archambault, Jeanne Biron, Lucie 
Blanchar i, Jeannette Boulanger, 
Berthe Charland, Louise Cheva­
lier, Carmen Corriveau, Pierrette 
Coulontbe, Julienne Cotirebesne. 
Bernadette Cyr, Hita Cyr, Irène 
Désilcts, Bernadette Ftiion, Lucie 
Forget. Bita Jobidon, Uolande La- 
belle, Lucie Laferrière, Marguerite 
Lamontagne, Pauline Laurin, l'a­
rienne LeBlanc, Roseline LeBlânc, 
Pierrette Lussier. Eveline Marion, 
l’hérèse Mayrund, Marielle Morin, 
Laurence Neveu, Candide Ranger, i 
Marguerite Ricard, Pauline Ri-j 
citurd, Oilv1 Robert. Yolande Ro- j 
bitaille, Louise Sainte-Marie, .lue- ; 
queline Saint-Onge, Cumille Sauvé, 
Gervaise Touehelte, Monique 1 
Tremblay, tose-Aimée Tremblay.

Hôpital Ste-Jusline

Révérendes Soeurs Pauline Fran- 
eoise de Jésus, f.d.I.s.. Sàiid-Ant- 
broise, M.I.C.; Mlles Madeleine 
Abran, Lueile Bernier, Marie-Jean­
ne Boivin. Marie-Anna Cabana, 
Anne-Marie Dubois, Henriette (iati- 
tbier, Gilbetie Lallamine, Marllie 
Lebrun, Marguerite Ledoux, Mar­
guerite Mercier, Marguerite Piette, 
lldith Riebard. Iiuetiiu Riottx, 
Louise Hjoux, Magdeleine Séguin, 
Rila Treifiblay, Gisèle Venue, Uié-1 
rèsa Zalloni.

Hôpital St Joseph, Lachine

Mlles Claire Bér.'iibé, Thérèse ] 
Brault, Solange Charron, Yvette 
'Julong, Thérèse Fauberl, Latneu- 
:e Girard, Doris J.ee, Monitiue Ma- 
or, Rita Morin, Jeannine Perron, 
aequeline Suvard.

Hôpital St-Euiébe de Joliette

Mlle Marie-Reine Majeau.
Hôpital du Sacré-Coeur. Cartielvtlle

Hévétendes Soeurs Bernard du 
Crucifix, Hélène du Sauveur, Ma­
deleine Lucie, Marle-Donul, f.e.s.p.; 
Mlles Murie-Blanclic Beattdei, Céci­
le Boisjoly, Anloinetle Cyr Claire 
Gareatt, Marguerite LeBlanc, Ma­
ria Maher, Pauline Murcil, Iréna 
Martin, Rila Mathieu, Marguerite 
Riverin, Laurettc Thouiti.

Hôpital St-Jean-de-Dieu

Révérende Soeur Reine du Rosai­
re; Mlles Hugucttc Côté. Attréu Des- 
rochers. Rita Morin.

Providence, Augustine-Marie, f.c.s, 
p.;. Mlles Lucette Bélatid, Simone 
('adieux, Thérèse Franeoeur, Rila 
Mousseau, Jean (Jiiigley, Jeanne 
Roy.

Hôpital St-Charlo» do Si-Hyacinthe

Mlles Murie-Thérèse Botirheau, 
Monitiue Daignuult, Irène l-redette, 
Lueile Gélinas, Berthe Laguë, Aimée 
Lanoie.

Hôpital St Jean. Québec

Révérendes Soeurs Lueiile Côté, 
Marie Drolet, Yvonne Viens; Mlles 
Françoise Belval, Solange Clair- 
mont, Cécile Poissant, Liliane Ro­
bert.
Hôpital St-Vincont do-Paul de Sherbrooke

Révérende Soeur Suinte-Meehtil- 
de; Mlles Marcelle Blais, Gisèle 
Chamberiuiul, Cécile Côté. Annette 
Doyon, Jeannine Fiset, Madeleine 
Gagné, Jeanne d’Arc Giroux, Mu- 
rielle Guérette, Madeleine Marie), 
Jacqueline Morel, Cécile Nadeau, 
Pierrette Pelletier, Ghislaine Thi­
bault, Yolande Thibault, Marie-An­
na Turcotte.

Le service d'éducation 
Conférence de M. 
Lussier

familiale — 
'abbé Irénée

Hôtel-Dieu de Sherbrooke

Révérendes Soeurs Elisubellt de 
la Trinité, Lucie de l’Eucharistie; 
Mlles Léonie Beaudoin, Marlha 
Bouffard, Emilicnne Cambron, Ma­
rie-Joseph Choquette, Gabrielle 
Dallaire. Gisèle Dubeau, Yvonne 
Labbé, Alberta Lapointe, Jacqueli­
ne Legendre, Berthe Leniuy, Anna 
Vigeant.

Hôpital Notre-Dame de l'Espérance, 
Ville St-Laurent

Révérende Sueur Marie Stépha­
nie.

Sanatorium Prévost, Carliorville

Mlles Madeleine Desjardins, Lau- 
relte Tougas.

Les funérailles
de Mme E. Michat 1

Ces jours derniers, en la salle de 
i’éeole Adélard I.angevin, sous les 
auspices du Service d’éducation fa­
miliale, section de la Nativité d Ho- 
chclagu, un auditoire nombreux, ul- 
tcnlif, a entendu pour la troisième 
fois eonséeulivë l’aumônier du Ser­
vice d'eduention l'aniiliale, M. l’abbé 
Irénée Lussier a Iraité de "l'éduea- 
lion de la purelé citez les jeunes".

La complexité et i’,étendue 
de pareil lltètne ne pouvaient 
être présentées de façon a pur­
ler les fruits de vérité mo­
rale qu'il conlicnt, en une seule 
séance, et (t’est pourquoi le con­
férencier a annoncé qu’il n’a­
vait pu éludier la thèse qu’on pre­
nant l’enfant dès sa naissance jus­
qu’à onze ans. mais qu’en janvier, 
lors de la reprise des activités du 
Service d'éducation familiale, il re­
viendrai! compléter son travail, 
évoluant en cette deuxième cause­
rie, de l'âge de lit ans jusqu'à la 
maturité de l'enfant.

M l’abbé Irénée Lussier

connaissance proportionnée a ses 
besoins, des conditions de l’existen­
ce humaine, est absolument néces­
saire à la vie morale de l'enfant, 
le jeune homme de demain. Donc 
un jour ou l'autre il faudra parler. 
Cette nécessité est plus ou moins 
pressante, actuelle, urgente, selon 
que les circonstances le mettent 
plus ou moins aux prises avec .es 
problèmes de la pureté. Les parents 
se doivent de veiller aux reflexes 
qui sc produisent chez l’enfant. 
Parfois des vêtements trop serrés 
une position lîénant ses mouve­
ments, que sais-je, peut produire 
citez lut un malaise sexuel, éveil­
lant en sa jeune compréhension les 
choses qu’il ne saura pas expliquer, 
lesquelles seront néfastes à sa pu­
deur. Désignés par la Providence 
pour être les éducateurs, les parents 
se doivent de leur fournir toulcs 
les connaissances adéquates à leur 
âge. Le plus élémentaire bon sens 
nous avertit de défendre notre ■.mi­
té, notre vie, contre les hasards du 
brigandage. Mais le même bon sens 
nous convainc aussi que l'âme, plus 
précieuse que le corps, doit être 
protégée contre l'innombrable trou­
pe de ses meurtriers.

Les funérai les de
Mme Albert Lesage

Elles ont eu lieu en l'église 
St-Louis-de-Fronce

s trouvent encore actuellement en 
attendi.nl les instructions pour leur 

Lu trans-

Hôpital Ste-Jeanne d Arc

Mlles Alma Fillon, Marguerite 
Duguay, Pierrette Lapulme, Lorrai­
ne Leeompte, Suzanne Malte, Cla­
risse Ménard, Gabrielle Parenleau, 
FJore Prud’homme, Colette Robert, 
Evelyne Rocray. Cécile Saint-Sau­
veur, Thérèse Tremblay.

Hôpital Générai de la Miséricorde

‘•Rien n'es! grand, rien n'est 
beau, rien n’es! vital et fécond 
comme la pureté. C’est pourquoi 
nous allons exposer ce,que Dieu a 
voulu faire, ce qu'il a fait, et quels 
secours il nous a donné pour réali­
ser son dessein. f.'éducation n’a 
d’antre lâche que celle d'élever les 
enfants dans la vérité. Pour ensei­
gner aux enfants la fin que Dieu 
iettr propose, et les moyens qu’il a 
mis à leur usage, nous devons ou­
vrir leurs yeux sur les réalités de la 
vie telle que le bon Dieu les a 
faites.

‘‘Si je remonte aux jours de mon 
j enfance, vous demamlant également 
j de revenir avec moi à celle époque 
I île noire vie, de vous rappeler les 

réponses pour le moins illogiques 
de nos bonnes mainans aux ques­
tions que notre curiosité enfantine 
posait, à savoir d'où venait notre 
petite soeur nouvelle, notre petit 
frère nouveau, l’impression que 
laissait en nous ces évasives répon- 

, , , , ses donouil libre cours à noire cu-
Lne foulé nombreuse de parents (,t c0„,|,icn d’enfants Irom-

él d'amis s est rendue, ces jours . ,K.rijjrt,|it confiance en leurs 
derniers, à l'église Sl-Stanislâs ou j ,,.„.C|,|S, il yaul mieux apprendre 
avaient lieu les funérailles de daine j'enfant la différence des sexes, 
Florida Cardinal, 1517, rue Delà- | i,. pourquoi et la fonction, et ce 
naudière, femme de M. J.-F.-Eugè- j pai- t|imots que son intelligence 
ne Michaud, décédée après une i 
courte maladie.

La levée du corps a été faite par 
M, l’abbé Hervé Leduc, qui a aussi | 
chanté le service, assisté de M. l'ah- 
hé Emmanuel de Grandpré, diacre, 
et M. l'abbé Oscar Gravel, sous- 
diacre. Dans le choeur, on remar­
quait le Frère Gralien, franciscain.

Dans le cortège, on remarquait:
MM. F.-J.-Eugène Michaud, mari de 
la défunte, et trois fils; Denis, l’ier- 

j re cl Jean-Luc Michaud; I). Car­
dinal, ,I.-E. Brunet, Wilfrid Lapier- 

! re, V. Lessard, Georges Fille, Ro­
land Miehon ,Alfred Faquin, J.-A.
Denis, Douai Kavanagh, R. Beau-

■ lac, II. Drouin, Charles Michaud,
■ Hector Michaud. J.-G. Râtelle. J.-F.

Gagnier, J.-A. Hotte, A. Loiselle,
Vianney Leheau, Lucien Guillcmcl-

I le, R. Charbonneau, Léo Pépin, L.
Boisvert, Dr A. R. Lebel, P. Dnbiie,
Paul-Emile Moreney, A. I.’Heureux,
Rémi Rivest, Jacques Thibodeau, 

i Aimé Dufort, André Bttrel, F. Ré- 
i laie, Jos. Rochon. Adélard Rladt,
Bernard Rochon, Wm Dagcnais, I 
Arthur Mongeau, I..-G. Prévost, M.
Bottdrias, J.-V. Gervais, Paul l'iu- 

; gène Dufort, Maurice Miclioit, Alee.
Robinson, etc.

L’inhumation a eu lien au cime-1 
Gère Notre-Dame des Neiges.

peut saisir, admettre, raisonner, 
plutôt (pie l'exposer à se faire ins­
truire par une personne nullement 
apte à ce délicat problème. Il y va 
de sa sécurité, de son bonheur 
ftiiur.

"tl se présenté a I époque de 1 a- 
dolcscenee des problèmes jusqu’a­
lors insoupçonnés dont il faut que 
les paretils sachent fournir Ut solu- 
lion, l.'ignoranee n'est pas une vér­
in; vous «levez renseigner vos fils 
et vos filles sur les choses qu’ils 
ont besoin de savoir et, par consé­
quent, le droit de ne pas ignorer. 
Sur ce poiul il n’y a pas d hésita- 
liou possible. En général, au droit 
certain de savoir, correspond le de­
voir de parler. On n'a dîme pas 
le droit de se lane toujours. Pour­
quoi runanlmilé des esprits s’est- 
elle, peu à peu, faite sur re point, 
même au sein du catholicisme qui 
esl le refuge de la chasteté el de la 
pudeur. La raison esf claire. Parce 
que nous n’avons pas le droit de 
priver l'enfant des vérités qui lui 
Mint nécessaires pour faire son sa­
lut, pour bien agir, vivre en har­
monie avec l’enseignement el de 
Dieu el de l’Eglise. Or, une certaine

“La mère peut pénétrer dans les 
replis de l’intimité de son enfanl 
sans froisser le sentiment, sans 
troubler la pudeur, t.e droit, le tacl, 
le coeur à coeur, qui naissent spon­
tanément de la filiation naturelle, 
de la communauté de sang, ne sont 
pas des produits artificiels de la 
science*même de la pédagogie. Les 
réactions du tempéramen -.unt 
beaucoup moins vives quand une 
mère apprête la vérité aux besoins 
de l’enf.int. Les parents ne peuvent 
(lone pas se soustraire à leurs res­
ponsabilités. Lu confiance el la 
liberté des confidences se gagnent 
peu à peu pendant la longue pério­
de qui précède l’adolescence ci la 
petile dizaine d’années qui précède 
la période de mutation générale de 
l’organisme et des sentiments, est 
donnée aux mères par Dieu pour 
créer entre elles et leurs enfants, 
une sorte de fusion transparente de 
leurs âmes. Il faut que la mère ob­
tienne de l'enfant, qu’il manifeste 
tous les points d’interrogations qui 
se posent, à l’occasion dans son 
esprit, et cela, dans la période de 
naïveté, ne souffre aucune difficul­
té; et que d’autre part, il faut que 
la mère ne s’effraye pas de ces cu­
riosités, qui d’ailleurs, n’ont pas 
chez l’enfant le même sens, ni la 
même malice, ni la même portée j 
(jne chez les grandes personnes, et 
y répondre avec la plus grande | 
simplicité. L’explication du phéno- | 
mène de la maternité, le plus grand, 
je plus noble de tous les phénomè­
nes, doit être l’affaire et de la 
mère el du père, et ce, de façon 
à ce tpie l'enfant comprenne toute 
la majesté de ce fait, dont nous 
trouvons dans l’Ave Maria, la plus 
haute appréciation, la plus haute 
justification puisqu’elle esl celle du 
Créateur”.

Ces jours derniers on! eu lieu les 
funérailles de Mme Albert LeSagc, 
femme du Dr LeSagc. conseiller 
municipal el ancien doyen de la 
faculté de médecine de l'Univer­
sité de Montréal.

La dépouille mortelle est pallie 
de lu demeure de lu ilifuiile, ÏÜH 
carré Saiiil-Luuis. pour se rendre à 
l’église Sainl-I.ouis de France, où 
le service a été chaulé par M. le 
cure A. Paiement, assisté des abbés
L. Gaucher et Roger Ard. La levée 
du corps a été faite par M. l'abbé 
Ernest Rivest, curé de Suint-Phi 
lippe. On remarquait dans le sanc­
tuaire les RR, PP. Roméo Bergeron 
el Yvun d’Orsonnens. jésuites, el
M. Publié Elzéur Choquette. Le 
choeur, sous la direction de M. 
Charles Goulet, a chante la messe 
de Perusi. M. Antonio Letourneau 
touillait l’orgue.

Le deuil était conduit par 
Drs Albert LeSage. mari de la 
imite; Jean LeSage, son fils. MM- 
Henri, Gaston. Armand et Marcel 
Dubue, ses frères; l.-C. Groves- 
Conlaul, les Dis Arthur Lemieux, 
Charles LeSage et I..-J. Lemieux, 
ses beaux-frères; le Dr E.-E. LeSa­
gc, M. Karl I.eSage, les Dis .1.-11. 
EeSage, Henri Lemieux, MM. Jules. 
Bernard et Michel Dubue, ses ne­
veux; le Dr Arthur LeSage et M. 
Royal LeSage, Ah le juge Arthur 
Luramée, ses cousins.

en Angleterre.
’’e

______  . . d
Hun à lu Corporation des biens de 
guerre à qui celle farine avait etc 
déclarée en surplus.

Au cours de l’entreposage, une 
ennduile d’eau :e brisa et la ran­
gée inférieure de la pile de sues 
fut endommagée. Les représentants 

co!w«tl.'I britanniques de la Corporation des 
résideni I biens de guerre se mirent d accord 

pour évaluer la farine à #73,000, 
somme que les autorités britanni­
ques consentirent à payer.

Dans le cortège, on remarquait MM. le 
maire CamlUpu Houde, H ire DesMu-

i rais, leader du conseil municipal. J. O, 1 ' . .. .
'Anselm, president du comité executif. A'- expculUoll .
I feed Fillon, de i exécutif, et les conseil-1 action s clteelueru par lenliemiSL 

lers municipaux suivants: le Dr liudn- .1,, 1.. division des ventes d’exporta- 
rc DuOeau. MM. Marcel Ve,ville, Jean Mo- . . « « — u-
rln, Aimé Parent, Dave Rcclion, A. E.

I Goyette, Victor Levesque. J. N. Drapeau,
Emile Gauthier, J. E. Jeaunotte, J.-B. 
nellsle. J. H, Laframbolec. Joe. Trudeau 
J. W. Jette, Cléophas Desrochers, J. H 
Dupuis, Dr Hector Prud'homme, fcugéin 
Uaudry. Achille Duheau. Hem Brien, Ar­
mand Mathieu et Marcel LafulUe.

Venaient ensuite: MM. J. E. Perrault,
C, J. Francis, uusta.e LcmEux,
1er législatif, Raymond Dupuis, président 
de la maison Dupuis Frère... Guy Vaille.', 
les uocteurs Léon Gérin-Lajole. vice- 
doyen d- la faculté de médecine. Borna 
Amyot, Paul-René Archambault, Pru­
d'homme Bt-Qermaln, Aimé et Léopold 
Desforges, Auguste Hébert, MM. Orner La- 
plerre, Charles Marquette, Luc CUoquet- 
te, A. Grand'malson, Réal Mussmotte,
Georges Dunclos, L. Lamahee, Léo Dlomio,
Adhémar Raynault, les docteurs . Parc,
Jean-Paul Lcguult, A. Lamarche. J. B. Pé­
pin. A. Dumontier, Réal Doré, J. A. Man­
seau. P Rohln. E. P. Grenier. R. dation,
L. E. Fortier, M. H. Lebel, Orlgèm Du­
fresne, G. Pinsouneault, Faut Gftbouiy,
Bernard Lxramée,, Paul Lafrlcalu, les 
docteurs Albert Bertrand, Georges Des- 
hales, Paul Bourgeois, Roland Desroslèrs,
Paul Letoudal, P.S. Bohémien, Pierre Mas­
son, Uigel Gaiiépy. MM. J. H. Beaulieu.
C.R., J. A. M. Chalbomieau, J. G. Léo 
nard. Dr Donatien Marlen, MM. J. L. Rlo- 
pcl, J. M. GuilbeauH, E. D. Daoust, P.
Murphy. Arthur Payette, Roméo Ste-Ms- 
rle. les docteurs Roger Poirier, L. Amyot,
U. Morin. J. N. Roy, MM. Maurice Jettè,
R. Hamel, Philippe Roy, c. Blanchet, J.
A. Loyer, Lucien Grothe, Georges_ Hébert

''Relations'

les i Pau) Léonard, Auguste Devenue, H L. Bl- 
(J(a. 1 talllon, Paul GadboL., Dostaler O'Leary, 

J. M. Morin, J. A. Huot, Paul Laroccjuo, 
«J. Laurenceile, les docteurs Arcade La- 
belle, Rodolphe Lallemand, J. R BourAn, 
Gaétan Baril, P. J. Archambault. J. H. 
Legendre, Henri St-Onge.

L’Inhumation a eu lieu au cimetière 
Notre-Dame des Neiges.

Farine de fève soya

Présenté par le Dr Conrad Gu; 
gnon, les remercieiiienls ont été 
offerts par Me R.-.N. Séguin. Mme 
Hélène Baillargeon-Côté, artiste de 
la scène et de la radio s'est fait 
entendre dans un programme musi­
cal de choix. M. Amedée Brassard 
agissait comme maître de cérémo­
nies.

Le ministère britannique de l’A- 
limenlatiun vient d’acheter 1)80 ton­
nes de farine de fève soya, fabri­
quée au Canada, originairement 
destinées à la Russie. Cette farine 
venait d’atteindre les côtes du Pa­
cifique quand se terminèrent les 
aecurds mutuels d'aide ; vec la 
Russie. Les autorités soviétiques ré­
insèrent donc d’en prendre livrai­
son et les sacs de farine restèrent 
en entreposage à Vancouver où ils

SOMMAIRE DE DECEMBRE 19«
Editoriaux — Pour plu» de lorre »t d» 

lorriens — Nuremberg ou la guerre 
jugée — Un ambassadeur indésirable.

Articles — Problèmes d'adaplalion au Ca­
nada français, Robert Bernier; Organis­
mes d'action, Maurice-H. Beaulieu; les 
Juifs en Palesline, Harry Batshaw; 
L'Egypte, noeud aérien international. 
Gabriel Enkiri; les Canadien» trançais 
d'Essex el Je Kent, F.-X. Chauvin.

Commentaire-, : M. Etienne Gilson — La 
"guerre sainle" du Valican — la guerre 
et l'éducation — les droit» iondamtn- 
laux de l'homme — En Yougoslavie — 
Le Pape et la terre.

Au 111 du mois : Moralité — les iourna- 
listes — Les patrons — L'U.C.C. — la 
colonisation — Sale propagande.

Chroniques : le crédit agricole. Rodolphe 
Laplante; Feuilleton des spectacles, Ro­
ger Duhamel: Le Pape rebâtit le monde. 
Joseph-H. Ledit.

Livres récents : History ol the Jews in 
Canada, Stéphane Vaiiquetie; Cente­
naire de l'Histoire du Canada de Fran­
çois-Xavier Garneau. Léon Foullot; Les 
Compagnons du Spiriluel, Jean-L. D’Ara­
gon: L'Orient romanesque en France 
(1704-1780), Jules le fort; Impasse, Phi­
lippe Bélanger; Ceinture Fléchée, A. D.

Brochures et plaquettes — Table des ma­
tières de l'année — En trois mois.

Au
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comploir : S0.25 
la poste : $0.28
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La soirée qui était sous la prési­
dence d'honneur de M. l'abbé Henri 
Deslongchamps, curé de la parois­
se de la Nativité, était sous la. dl- j 
rection de M. Armand Tuition, pre- j 
sident du Service d’éducation fami­
liale, section de la Nativité.

A TOUS NOS CLIENTS ET AMIS NOS VOEUX 

LES MEILLEURS A L'OCCASION DU JOYEUX 

TEMPS DES FETES ET NOS REMERCIEMENTS 

POUR LEUR COOPERATION AU COURS DE 
1946.

J*-P» LABERGE m
Distributeurs ; TABACS, CIÇARES, CIGARETTES, 

BONBONS, CONFISERIES, ETC.

5006, boui. Décarie — WA. 5624
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MTes Jacqueline 
trude Blanchard, 
Marcelle Dueharme 
porte. Pauline Mayrund 
ge Saint-MR’hri, Suzelte

Bélanger, Ger- 
Alinc Breton, 
Gabrielle Lu- 

M arir-An- 
Iremblay.

ils ne sc souviannent 
très bien

pas

Hôpital Saint-Luc

Mlles Lueile Cadorel, Henriette I 
Cantin, Blanche Dionne, Rose-An­
ne Dumas, Raymonde Haché, Cé­
cile Leblanc Marie-Claire l.emuy, 
Madeleine Paris, Cécile Pelletier..

Hôpital du Sacrè-Coeur de Hull 

Révérendes Soeur Adrien de la «

Deux jeunes bouchers oui com­
paru devant le juge Guslave Per­
rault. hier, pour répondre à Pac- : 
cusation d’avoir sonné une fausse ; 
alarme. Les deux prévenus, Léo 
Perreault, 01 ans, l<XiS7. rue Théo­
dore, et Henri Guy, 10 ans, 2005 
esl. avenue Mont-Royal, ont pro­
testé de leur innocence, en disant 
qu'ils ne se rappelaient pas très 
bien ce qui s’était passé. Le tribu­
nal a fixé leur procès au 24 dé­
cembre. Cautionnement de $100 à 
chacun.

Donnez des albums 
pour étrennes !

MES BELLES IMAGES — Adoptotion Odette Vincent. Jacque­
line de Richelieu — La Toison d'Or. Album 14'2 x 1114 — 
nombreuses illustrations en couleurs. Au comptoir $2.50, par 
la poste $2.75

CONTES DE FEES — Charles Perrault. Illustrations de Gustave 
Doré — format 7'2 x 10 Au comptoir $2.00, par la poste 
$2.10.

LES ANIMAUX QUE JE CONNAIS — Texte et illustrations par 
Odette Vincent Fumet. Format 9 x 12. Au comptoir $1.50, 
par la poste $1.65.

MES HISTOIRES PREFEREES — Adaptation de Tante Francine. 
Illustrations en couleurs de Louis Brouilly. Format 9 x 12. 
Au comptoir $1.50, par la poste $1 65.

PETITE HISTOIRE DE FRANCE — René Ristelhueber. Illustra 
fions de Maurice Raymond Format 8'2 x 11. Au comptoir 
$1.50, par la poste $1.65.

HERAUTS — No 3. Illustrations en couleurs. Format 8x)l. 
Au comptoir $0.75, par la poste $0.85.

BEN HUR — Traduction de LAB. Illustrations de Rodolphe Vin­
cent. Format 8x11. Au comptoir $0.90, par la poste $1.00.

ALADIN ET LA LAMPE MERVEILLEUSE - Conte des Mille et 
Une Nuits adopté par la Comtesse de Tolstoï. Format 
8 x lOVi. Illustrations de Jaque. Au comptoir $0.75, par lo 
poste $0.85.

ALI BABA ET LES QUARANTE VOLEURS — même description et 
même prix que le précédent.

LA WAGONNETTE DE RIRI — Très belles illustrations de Margie. 
Format 9x11. Au comptoir $0.75, par la poste $0.85

SERVICE DE LIBRAIRIE DU "DEVOIR"

&

“ISOLEZ”
VOTRE DEMEURE 

ou moyen de la

LAINE MINÉRALE

Pour vous procurer 
confort et chaleur, 
tout en économisant

t f-

Renseignements

complets 
sur demande.

v;l; :

TELEPHONE

b u i t.osnt
tVPPIY CTO.

159 OUEST, RUE JEAN-TALON 
CA. 5721

/ I \

Au pied du sapin traditionnel, les enfants déballent 

gaiement leurs étrennes. Des Maritimes jusqu'en Colombie Britannique, 

des feux clairs crépitent dans Tâtre. Les tables sont, 

généreuses et il y a de la joie dans nos coeurs.

Le Canada a bien mérité ce joyeux i\oël et toutes 

ces bonnes choses. iNous les avons gagnés par notre 

sage modération. JNous avons gardé le sens des valeurs, 

iNous avons été modérés en toutes choses, dans nos 

plaisirs comme dans nos dépenses.

Cette lois, ÎNoiT est vraiment joyeux et la Maison Seagram 

est heureuse de partager le bonheur de tous les Canadiens qui peuvent 

■'ire celle atince. comme vous el comme nous: lu'eux Noël

Lt \\\\m SEAU

i
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Coin de l'agriculteur

La culture de la vigne 
dans le Québec

Par le Dr L.-A, Gosselin, professeur à l'Institut agricole 
d'Oka, Service de la viticulture

L’intérêt que les lecteurs du De­
voir ont apporté à l’article publié 
le 10 décembre montre toute l’uti­
lité qu’il tient v avoir à des cours 
par correspondance sur lu culture 
de la vifine et sur la vinification. 
L’avalanche de lettres que le Ser­
vice de la Viticulture a reçues de­
puis une semaine me pousse à don­
ner quelques précisions au sujet de 
ces cours.

Les cours sont Rratuils, Ils com­
prendront d’une part, pour le pre­
mier, la plantation et la culture de­
là vigne soit: le sol, la plantation, 
époque et méthodes, la taille, les 
insectes et les maladies, les en­
grais, la valeur des vignes améri­
caines et européennes, le mode de 
culture de l’une et de l’autre, etc., 
en somme tout ce qu’il voul faut 
savoir pour réussir cette culture et 
pour éviter tous les échecs que les 
débutants peuvent rencontrer. 11

que, qui s’est tenue la semaine der­
nière a Belleville, Ont. Il obtint pour 
notre Ecole de laiterie la coupe J.- 
1). Lcclair, offerte par le gouver­
nement provincial |jour le plus 
beau fromage du Quebec, et aussi 
la coupe de la Coopérative fédérée, 
destinée au plus beau fromage fa­
briqué en octobre. C’est ta premiè­
re fois que l’Ecole de laiterie se 
voit décerner ensemble ces deux 
coupes.

M. Eamoureux n’est pas à ses dé­
buts dans la fabrication des froma­
ges de choix. Elus de 50 poimccnt 
de ses fromages de l’été dernier 
furent classés avec i)5 points, alors 
que nos meilleurs fabricants se 
contentent habituellement de 93 ou 
94. Natif de Saint-Hugues, il classa 
90 pour cent de son fromage à 94 
points, avant d’accepter son poste 
à l’Ecole de laiterie. Dans l’ensem­
ble, le gouvernement provincial

coopérative agricole des produc­
teurs de lin de St-Mauricc, dont 
la linerie se trouve, située dans 
la paroisse d’Vamachicbe.

La remise nette aux coopéraleurs 
pour ccs six années s’est élevée à 
^114,391.45, tandis que le revenu 
brut atteignait $033,865.47.

Les frais d’usinage pour la même 
période ont présenté une somme 
de $319,81)3.03 dont près des trois 
quarts, soit une somme de de $155,- 
316.78, ont été payés en salaires.

I Lu meilleure année de la coopé­
rative Saint-Maurice fut 1943, on 
le revenu moyen à l’arpent s’éleva 
à $84,08,

L’an dernier, le revenu moyen 
fut de $48.51 l’arpent.

Quoiqu’il en soil des hauts et des 
bas, le revenu moyen csl de beau­
coup supérieur à celui de plusieurs 
autres cultures.

taut vraiment que la vigne suit doit être félicité du choix judicieux
malmenée pour ne pus réussir sa 
culture. Evidemment, il faut sa­
voir, et quand l’on sail, tout de­
vient alors facile.

de ses fonctionnaires à l’Ecole de 
laiterie. Sous la direcüon techni­
que du professeur Georges Bélan­
ger, la fromagerie de [’institution

il en sera de même pour le se-1 possède aussi une belle réputation
rond cours imitant de la vinifica- 
lion, soit le mode de fabrication 
des divers vins et des diverses re­
cettes pour la fabrication d’un bon 
vin, allant de la cueillette jusqu’à 
la conservation des vins pour une 
époque indéterminée eu y incluant 
un appendice sur la fabrication 
des vins champagnisés si on désire 
en fabriquer. L'auteur donnera re­
cours. On pourra aussi indiquer ta 
manière de, faire le cidre et îa biè­
re. I.h bière l'aile à la maison n’a 
pas un coût supérieur de trois cenls 
la bouleilje, et elle est très facile à 
iubriquer.

dependant, le salaire du profes­
seur étant limité il ne peut assumer 
les frais de ees cours. I.es cours se­
ront distribués imprimés, et for- 
meront chacun un volume où l'on 
pourra puiser Ions les renseigne­
ments utiles. Pour les cas particu­
liers. on répondra personnellement 
par lettre. Le prix du cours est de 
cinq dollars, ce qui ne fait que dé- 
Irayer les frais d'impression et 
d’envoi. Les frais sont payables à 
l'avance.

-Y- Y- -Y
Le climat, comme tel, n'a guère 

d’influence sur la culture de la vi­
gne. Nous avons plus de soleil et 
une période d’insolation plus lon­
gue tel, dans le Québec que dans 
les régions viticoles de France. 
G'est le soleil qui mûrit k raisin et 
c'est l’humidité du sol qui le gon- 
fle.

Mais le froid de l’hiver est le 
plus grand destructeur des vigno­
bles, et c’est la principal ■ raison 
nuur quoi les vignes européennes 
ne sont pas populaires ici. Elles 
gèlent en effet à une température 
de moins île 3 degrés sous zéro. Si 
ou les cultive, il faut donc leur 
donner une protection spéciale.

pour ses fromages de luxe. Ees der­
niers succès obtenus prou-'t-nt l’ef­
ficacité de l’enseignement donné.

Tout récemment, M. Béal Cluir- 
bunneuu, de La Présentation, a été 
désigné à l’Ecole comme adjoint de 
M. Eamoureux.

Chef des laboratoires
Saiul-Hv aeinthe. (D.N.C.) Le 

Dr Richard Thibodeau, M.Se.. pro­
fesseur à l’Ecole de laiterie de la 
province, à Saint-Hyacinthe, vient 
d’etre nommé chef des laboratoires 
de l'inslitution. Gette nomination 

i témoigne des progrès qui s’y ac­
complissent. Ee Dr Thibodeau doit 
commencer sous peu des expérien­
ces sur les produits quaternaires 
d’ammonium, utilisés maintenant 
comme stérilisants, en remplace­
ment du chlore. Il a comme aides, 
dans la poursuite de ces expérien­
ces, les professeurs Jean-Paul Ju­
lien et Robert Dumais.

Concours notional de l’orge
Les noms des vainqueurs régio­

naux de la province de Québec au 
Concours National de l’orge seront 
annoncés vers la fin de la semaine 
prochaine. En comité de juges exa­
mine en ee moment les échantillons 
soumis par 318 concurrent choisis 
dans les douze régions productri­
ces d'orge de ia province.

I.e comité, formé de spécialistes 
des ministères fédéral et provin­
cial de l’Agriculture, se compose 
de MM. Joseph Ferland. André Au­
ger. J.-A. Savaria, L.-Ph. Belzile, 
Hubert Brunet, O. Crépeau, Paul 
Métbot, Nazaire Parent, A. Langlois 
et A. Séguin.

I.e Concours National de l’orge.

Courrier du
Saguenay

Chicoutimi, 18. (D.N.C,) Invi­
té d'honneur au dtiier-euuserle 
mensuel de la Chambre de Commer­
ce de Chicoutimi, M. Pierre Lorion, 
consul général de France à Québec, 
a exposé lu situation économique 
de la France et scs possibilités de 
commerce extérieur, particulière­
ment en ee qui concerne l'exporta­
tion. I.a soirée était sous la prési­
dence de M. Arthur Tremblay, pré­
sident de la Chambre, uni avait à 
ses côtés le président régional, M.

1 J.-A. Néron, qui est aussi le prési­
dent de la Chambre de Jonquière 
et d'autres officiels. Eue centaine 
d’hommes d'affaires élaient ainsi 
réunis pour entendre M. le consul 
qui a été présenté pur M. J.-G. La­
montagne. vice-président de la 
Chambre de Chicoutimi.

M. Lorion a d’abord décril la tra­
gique situation de la France au len­
demain de la guerre. I.es spoliations 
de toutes sortes pur les Allemands 
qui ont coûté à la France 20 mil­
liards de piastres. I.es destructions, 
sans compter l’usure accentuée de 
l'outillage de production, représen­
tant plus de 18 milliards de dollars, 
il y a aussi les dommages aux per­
sonnes cl les déportations en Alle­
magne qui a bénéficié de 12,500,- 
000,000 (|’lieures de travail pur les 
Français. I.e total des pertes est de 
l’ordre de 45 milliards de dollars, 
soil 42 pour rent du capital de lu 
nation et 180 pour cent du revenu 
annuel d'avant la guerre.

M. le consul montre ensuite com­
ment la France est en train de se 
relever à une très vive allure, grâce 
au plan Jean Monet et à l'effort ma- 

. ...... gnifique de toute la nation. La pro-
Gouvernement et I aix et Derj- ,|lU:|ion qù charbon, l'épuipement

s", ’ ... . . . . i électrique, les chemins de fer, la
i ..lL..<:.lo.!i!irc..(( f' ,a llll|nicipuhtr mttrjne marchande, l’agriculture, la

production manufacturière, tout est 
en voie d’immense progrès et l’on 
espère que la situation sera redeve­
nue normale d’ici quelques années, 
grâce en partie au prêt du Canada

Un Témoin de Jéhovah 
devant le juge Fontaine

William Neuve, témoin de Jehu 
vuh, arrêté par la police provincia­
le, a comparu hier, devant le juge 
T.-A. Fontaine. Neave est accuse 
d’avoir colporté sans permis, les 26 
septembre et 9 octobre, dans La- 
prairic.

Plusieurs témoins on| été enten­
dus, puis l'instruction de l’affaire a 
été reportée au 3 janvier prochain, 
afin de permettre à la poursuite de 
continuer sa preuve.

On a révélé que Neave aurait été 
possesseur d'une carte indiquant 
qu’il étail ministre de Jéhovah et 
qu’il aurait distribué, de porte en 
porte, des livres intitulés ‘'Enne­
mis” et des pamphlets portant les 
titres suivants: “Hoyaumc. de Dieu”

de Laprairie qui occupe pour la 
poursuite, a déclaré que Je prévenu 
ne possédait pas de perimis muni­
cipal pour faire la distribution ou 
le colportage.

La France s’applique à produire 
le plus possible pour l’exportation 

i afin de rétablir son équilibre com- 
; mercial. Elle exporte déjà des suie- 
! ries, des articles de modes, des bi­
joux, des parfums, des automobiles, 
des produits chimiques, des pro­
duits pharmaceutiques, des objets 
d’optique, oie.

M. le consul général a invité les 
hommes d'affaires â faire du com­
merce avec son pays et il a fourni 
tous les détails nécessaires à ce 
sujet.

Après la conférence, M. Lorion a 
répondu à toutes les questions d'or­
dre pratique que l'audituire lui a 
posées concernant les échanges 
commerciaux avec la France.

L’assemblée a profité de celte 
réunion pour adopter une résolu­
tion de félicitation à l'adresse de 
M. Duplessis, et de M. Talbot, pour 
l'annonce de l'ouverture prochaine 
d'une grande industrie du zinc â 
Arvida et pour les démarches con­
cernant ia réouverture des moulins 
de Chicoutimi.

Le congrès sur les bleuets
Eu congrès provincial sur les 

bleuets s’est ouvert à Chicoutimi. 
C’est une initiative du conseil d’u- 
rientation économique du Sague­
nay, Le congrès groupe une centai­
ne de spécialistes dans la question 
des bleuets. On remarque plusieurs 
congressistes des Etats-Enis, de To­
ronto, d’Ottawa, de l'Abitibi et de 
divers autres points du pays.

La bienvenue a été souhaitée par 
le maire Smith, (le Chicoutimi. Le 
congrès est présidé par M. W.-E. 
Dugal. Le congrès a été ouvert par 
M. J.-A. Heron, président du con­
seil économique. Parmi les officiels 
on remarque des représentants des 
ministères de l’agriculture et de la 
colonisation, M. Lorion, consul gé­
néral de France à Québec, M. J.-A. 
Dion, député fédéral du Lac Sl- 
Jean. Le congrès a porté sur la 
cueillette des bleuets, l’erapaquela- 
ge, l’inspection, la congélation, le 
transport, l’organisation d’un offi­
ce de vente, etc.

Le but du congrès a été de trou-
_______ver les moyens d’améliorer l’empa-

et des Etats-Enis qui permet de quetage, la conservation et le trans- 
rerevoir de ces pays les matières ! port des bleuets afin de conserver 
essentielles à ee relèvement. 'e marché américain et de concur­

rencer Terre-Neuve.

SALÀM
Voitures supplémentaires 
pour le temps des têtes

le matin et retournera le soir. Un 
(train supplémentaire circulera aus- 
I si le jour de l’Epiphanie, ainsi qu’à 

Noël et au Jour de l'An, entre Mont­
réal et Hawkesbury.

Tous les enfants aiment les 
livres à colorier

Les vignes américaines élant ; qui comporie un total de $25,006 en
plus résistantes aux rigueurs du 
climat, il n'est pas nécessaire de les 
protéger durant l’hiver. Dans l’ar­
ticle précédent, nous vous disions 
juc la culture de la vigne était pos- 
iblc dans le Québec, nous vous dou­
tons aujourd'hui la preuve de nuire 
'tioncé du III décembre.

Il est inutile d'essayer de cuill­
er la vigne, si les mois d'avril, 1 
le mai, de juin ont une lenipccatu- 

iv 'nférieurc en moyenne â 55 de­
grés F. I pcmbinl ceux de la rna- 
luralion, c'est-à-dire, en juillet, 
août et septembre, une température 
moyenne inférieure à 65 degrés, il 
n’y a alors pas d’espoir de, réussi- 
le. Par contre, là où la tempéra­
ture atteint une moyenne de 65 de­
grés pour les premiers mois et de i 
75 pour les seconds, toutes les au­
tres conditions égales d’ailleurs :
( l'Hcleurs écologiques), on peut! 
oblenir des fruits d'excellente qua­
lité et des vins de beaucoup de 
corps cl de gi'uml mérite.

tl n’y a aucune contrée au mon­
de où la vigne pousse d’une muniè- 
ic parfaite, ni de contrées égale­
ment où toutes les espèces de vi­
gnes puissent réussir. Le choix des 
variétés de vignes, soit pour la pro­
duction du raisin de table, soit i 
pour le raisin de cuve, est de pre- : 
mière importance. Grri est égale- 
mcnl vrai pour les autres cultures \ 
h ilicres. Toutes les variétés de ; 
pmnmicrs ne sont pas adaptées pour ; 
tous les elimals de la terre et en ‘ 
particulier pour notre province.

Disons enfin que in vigne eoni- 
mence à produire dès la quatriè­
me années à purlir de la bouture 
ou de la graine semée. Ainsi, si 
vous aclielcz un plan de deux ans, 
voire vignoble commencera à pro- ; 
(luire deux ans après la plantation. ! 
Si le vignoble csl bien entretenu et j 
pour certaines variétés, ta vigne 
donnera des raisins dès la troisième 
année.

Champion du Québec
Suint-llyneinlhc. (D.N.C.) M i 

Gabriel I.amoureux, premier fabri-] 
cant de fromage à l'Ecole de laite­
rie de la province de Québec, sise 
à Sniiil-llyaciiillie, s'est classé 
champion du Québec à l’exposition 
de frumtigrs de l'Empire brilanni-

L'HERiïACE
et

AUTRFrs CONTES
par RINGUET

de TAcodémie Canadienne- 
Française

Les récits réunis dans ce vo­
lume conduisent le lecteur, du 
Canada à Tahiti, en passant 
par le canal de Panama.

Qu’il évoque la vie d’un petit 
village canadien, ou qu’il décri­
ve la nature exotique des îles 
du Pacifique, Ringuet montre 
le même talent fait de sobriété 
et de force.

Volume de 184 pages.
Au comptoir : $1.25 
Par la poste: $1.30
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prix, est commandité par les bras­
series et les fabricants de malt du 
Canada dans le but de favoriser 
l'amelioration de l’orge de semence 
et de brasserie.

La culture du lin
l'rois-ltivières. En six ans, 

soit de 1940 à 1945 inclusivement, 
la culture du lin a donné mi re­
venu annuel moyen de $49.90 l’ar- 
pent aux members de la Société

L'Association
des fonctionnaires

de la province
A l’assemblée générale annuelle 

lenue le 14 courant, le Dr Marc 
Bergeron, officier médical de I I id­
le sanitaire locale, a été réélu pour 
un quairième mandai président de 
ia filiale Saint-Hyacinthe de l’As-1
s’ociation des fonctionnaires de la i J'APPRENDS A COMPTER, par Germaine Fiché 
province. Album nr> 1

Les autres membres du comité de ,,, ■> ,
régie sent: 1er vice-président, M. /Moum no 4 ..........................................
Gaétan Brunoau, Le.; 2e vice-pré-; MON HISTOIRE NATURELLE, par J.-Pierre Brutt»

i Dessins de G. Rhyn)
Les Oiseaux ..........
Les Arbres du Canada .
Les Animaux domestiques 
Les Animaux sauvages
Les Fruits ......................................................
Les Légumes ....................................... ............

MON ALBUM DE HOCKEY, par J.-Pierre Brutto
(Dessins de Louis Romout) ........................

D’aprs M. A. A. Gardiner, direc­
teur général du service des voya­
geurs du Réseau national, à l’oc­
casion de la fête de Noël et du Jour 
de l’An, le chemin de 1er attellera 
des voitures supplémentaires à tous 
ses trains ordinaires en même temps 
qu’il fera circuler des trains spé­
ciaux sur sa route Montréal-Otta­
wa, Montréal-les l.aurenlides. Mont- 
réal-Rawdon, Montréal-Hnw kesbu- 
ry. Hemmingford et Iluntirgdon.

Entre Montréal et Ottawa, un 
train spécial circulera, dans les 
deux sens, le jour de Noël ci au 
Nouvel An. Ils quitteront toi le soir. 
En autre train spécial quittera la i 
Gare centrale à 6 h. 20 du soir, a 
destination de Shawbridge. Lac- | 
Marois, Si-Sauveur, Morin Heights. 
Montfort et tous les autres endroits j 
sur ee parcours du Lac-Remi. Le : 
31 décembre, deux trains spéciaux 
circuleront sur ce parcours. En 
quittéra Montréal Taprès-midi el 
l’autre le soir, tandis qu’un autre 
train spécial (initiera Montréal, (le 
bonne heure, le Jour de l’An mê­
me. Au retour, des trains spéciaux 
circuleront à Noël et au Jour de 
l’An.

Sur la route de

Pour répondre à la demande des 
nombreux voyageurs de la région 
du nord-ouest de Québec des trains 
supplémentaires circuleront à l’oc- 
casion du temps des fêles. 11 sera 
en vigueur du 16 décembre au 11 
janvier. Au cours de cette période 
les trains ordinaires de ia semai­
ne à destination de Senneterre se 
rendront jusqu’à Taschereau. Le re­
tour à Montréal s’effectuera aussi de 
ce! endroit. Pendant le temps des 
fêles ces trains arriveront à Mont­
réal à 10 h. il) du soir au lieu de 
7 h. 56 du soir.

sident, M. Armand Robert, agrono- 1 
me; secrétaire, M. Jean-Rodolphe! 
Rorduas; trésorier, M. Roger Saint-: 
Pierre, agronome; directeurs pour 
Saint-Hyaeinlhe, MM. Amédée La-! 
croix, gérant local de la Commis­
sion des liqueurs; J.-Ren- Roy, i.e.; 
Rernard Cossclte, agronome, el le 
Dr Henri-L, Bérard, directeur de 
l’Ecole de laiterie. Les directeurs de 
l'extérieur sont: M. le Dr Jean-Ma­
rie Tremblay, de Sorel; pour Ra­
got, M. le Dr Désiré-E. Auger; pour 
Shefford-Missisquoi, M. J.-M.-A. St- 
Denis, agronome. L’aviseur légal est 
Me Lionel Leblanc, avocat, percep­
teur du revenu provincial.

Chute sur le trottoir
Jacques Desnmrais, un garçon de 

13 ans. domicile à 2209, rue Car­
tier, a fait une chute sur le trottoir 
en jouant. (I s’est fait une entaille 
au sourcil droit el a reçu dès corps 
étrangers dans les yeux el dans 
les oreilles. Des soins lui ont été 
prodigués à i’hôpitaj Notre-Dame.

MON HISTOIRE SAINTE, por G. Rhyn 
HISTOIRE DE MON PAYS, par J.-Pierre Brutto

(Dessins de Rolland Boulanger) ..................
FELIX S'AMUSE .......................... ................-.....
TOTO L'OURS ............................... -...............
JACQUES ET NICOLE ............................................
ALBUMS MAGIQUES — se servir d'eau au lieu i
JEAN L'AQUARELLISTE..................................
FAMEUX ARTISTES
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La Turquie se débarrasse 
des communistes

Islnmboul, 17 (A.P.) — L’année 
turque a cadenassé huit imprime- 

à Istambou), ent­ries aujourd’hui
péchant ainsi l’impression et la 
distribution d’organes "à tendance 
’communiste” et a mis hors la loi 
les sections de deux nouveaux par- 
lis politiques, décrits comme “étant 
dirigés à la manière communiste 

! par des personnes qui ont des ten- 
Bawdon, deux | dances extrémistes communistes”.

trains spéciaux du Canadien Na- j De source sûre, on a décrit cette 
tional seront mis en service à Noël j décision comme “une petite pui” 
et au Nouvel An. Un traie supplé-1 ge” et l’on considère aussi que c’est
mentaire circulera aussi entre 
Montréal et Huntingdon avec cor­
respondance à Hemmingford le 
Jour de l’An. Il quittera Moulréal

peut-être là un avertissement à l'ef­
fet que le gouvernement turc est 
prêt à résister à “tout mouvement 
subversif”.

SERVICES AUGMENTES
POUR LES FÊTES

Les services suivants seront en vigueur 
pendant lo période des fêtes :—

NOEL
le 24 décembre — les services de samedi seront opérés 
le 25 décembreles services de dimanche seront opères.
Les services quotidiens réguliers reprendront jeudi, le 26 décembre.

NOUVEL AN

le 31 décembre — les services de samedi seront opérés, 
le 1er janvier —les services de dimanche seront opérés.
Les services quotidiens réguliers reprendront jeudi, le 2 janvier, 1947. 
Lundi, le 6 janvier l'Epiphanie) les services quotidiens réguliers

seront en vigueur

1)88 ouest, rue Dorchester Men trial

Mais ëüfîiï,. recevrons-nous notre voiture?

m

Nui ne sait mieux que vous, Madame, 
combien ii est difficile de se procurer les 
mille et un objets nécessaires à une par­
faite maîtresse de maison. Eh bien! nos 
problèmes (dans un autre ordre d’idées) 
sont tout à fait semblables aux vôtres: nous 
nous efforçons sans répit à obtenir le 
métal, les organes, bref, tout le matériel 
sans quoi nous ne pourrions fabriquer nos 
véhicules. Songez qu’une de nos au»* 
mobiles de 1946 renferme plus de 2 5,000 
pièces! Qu’il en manque une seule ... ia 
production tout entière peut en être 
entravée.

De ces généralités, passons aux faits. 
Pendant quatre années de guerre, la Sté 
canadienne Ford n’a pas fabriqué une 
seule automobile destinée aux civils; con­
séquemment, la demande a fait houle de 
neige. Il est clair que la production “par 
à-coups” de cette année ne peut satisfaire 
qu’à une fraction de ce formidable arriéré 
de commandes.

Nous sommes, notez-le bien, en train 
d’apianir toutes ces difficultés. Nos délé­
gués, chargés d’activer les expéditions, 
parcourent des milliers de milles par 
semaine afin d’assurer 1a réception, 
prompte et régulière, des fournitures dont

nous avons besoin. Mais le meilleur zèle 
du monde ne saurait présentement réunir 
les matériaux qu’il faudrait pour que nos 
chaînes de montage fonctionnent à plein 
rendement. Or, ce n’est là, Madame, qu’un 
des motifs de notre retard à vous livrer 
cette voiture si longtemps désirée.

Rien ne nous plairait mieux que d’ètre 
en mesure d’informer le dépositaire à qui 
vous avez confié votre commande, qua 
nous lui enverrons taut d’automobiles le 
mois prochain, ou tant la semaine pro­
chaine... 11 pourrait de ia sorte vous 
indiquer la date exacte à laquelle vous re­
cevrez votre sedan ou votre coupé. Nous 
regrettons fort que tes circonstances ne 
le permettent pas, et voilà pourquoi il est 
judicieux de prendre bien soin—dan» 
i’entre-temps—du mécanisme de la voiture 
dont vous vous servez actuellement.

Une certitude s’impose: la Sté cana­
dienne Ford fabriquera toutes les auto­
mobiles et tous les camions que lui per 
mettront les disponibilités de matériel. Si 
fâcheux que soit l’obstacle, il n’est pas in­
surmontable, et Ford et ses dépositaires 
s'unissent pour féliciter leur clientèle 
d’avoir accepté avec un si élégant stoïcisme 
les déconvenues d'une situation inévitable.

COMPANY OF CANADA, LIMITED.
-MONARCH • DIVISION MERCURYtLINCOLN
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Instabilité des cours américains et canadiens Tool<e Bros-Lld
BOURSE DE MONTREAL Reflots de le Bourse

__________________________________ Fractionnement proposé des actions
Le commerce des bestiaux °rdinaires sur une bose de <»uatre

pour une

total des ventes a été de 39,892 actions et 129,470 actions minières, en com- 
taralson de 34,508 actions et de 98,410 actions minières lundi dernier.

Tente
800 Abitibi .... 
50 Abitibi Pr. 2.50 pf. 

275 Algoma Steel . . . 
25 Aluminium .... 

300 Aluminum Co. pf. 
50 Argus Corp. . . . 

990 Argus Warrants . 
75 Bell Telephone . . 

256 Brazilian .... 
60 B.C. Power A . .

400 Bulolo......................
20 Can. Cement pf. . 

100 Can. Nor. Power . 
325 Can. Steamsh. . . 

1395 Can. Brew. . .
25 Can. Car.................
10 Can. Celanese . . 
25 Can. Conv. A . . . 

150 C. Ind. Alcohol . . 
580 C. Ind. Alcohol B. 
570 Can. Pac. Rly . . 
47 Cockshutt Plow . . 

190 Con. Smelting . . 
230 Cons. Glass . . .

5 Crown Cork . . . 
175 Davis Leather B . 
620 Dlst.-Seagr. .

3 Dom. Dairies pfd. . 
100 Dom. Foundries 
55 D. Steel & Coal B 

100 Dom. Tar .... 
127 Dom. Textile . . . 
525 Dryden.....................

Haut Bas D. vteyente
18% ................ .
37 ta

27
8

120
185
23%
295/b
16%
31%
10%
15
26
14%
59
16%
14%
13%
14
13%

Haut Bas D. Ue
18% 18% 1 Gatineau pfd. . . 110%

17%37%
20%

200

37 V, 75 Gen. Steél Wares . m. 17%
21

202%
930 Gypsum...................

15 Hamilton Bridge .
16%
7%

15% 16%

27 27 1510 Int. Nickel . . . 34!»
54 Vi

34 34 7/a
8 8 950 Int. Paper .... 54 54

115 115 2829 Int. Pete ... 14 là 14% 14%
194 185 60 Int. Power .... 46 46 46
23% 23 V, 250 Int. Util. {$5 par) 13% 13% 13%
29% 29% 200 Lewis Bros. . . . 15 Va 15 Va 15%
16 16 1302 Massey-Harris . . m. 17% 17 Va

80 Mitchell. R. . . . 17 Và mi 17 Va 
20 Va 
47%

iô% iÔ% 75 Mont. Power . . . 20‘4 20%
15 15 125 Nat. Brew................. 47% 47%
25 y. 25% 25 Nat. Brew. pfd. . 

20 Nat. Drug pfd. . .
4»
13 Va 
24 24 24210 Nat. Steel Car . .

16% iÔVa 270 Noranda................. 50 549% 50
14% 14%

13%
60 Ogilvie..................... 29 29 29

13% 20 Penmans................. 71
14 14 15 Power Corp. . . . 12
13% 13% 355 Prov. Transport . 17 iè% i?
88 88 75 Quebec ower . . 20'4 20 20%
41% 41% 105 St. Law. Paper pf. 

647 Shawinigan . .
115
24%

113
24%

115
243/4

ii % ii% 50 Sher. Williams . . 29 29 29
18% 18<i 100 S. Can. Power . . 

61 Standard Chem. .
16%
8%

i6%
8%

16%
8%

25%32% 32%
14%

1270 Walker.................... 26 25 Va
14% 155 Winnipeg Electric 14% 14% 14%
24 Va 
93%

24%
94

25 Zellers 5% pfd. . 
Banques :

27 27 27

16 Va 17 10 Commerce .... 23%

LE CURB DE MONTREAL
Cotes à la fermeture des cours le 17 déc.

VAünira Haut Ban Venta Valeur* Haul Baa Venta
25 Belgium Glove . . 12 12 12 15 Westeel .... 24

590 B.A. Oil.................. 27% éO -a i-' 27% Mines (cote en cents:
2 B.C. Packers A . . 14 500 Band-Ore . . . 39% 39% 39 Va
2 B.C. Packers . . . 6 6100 Cent. Cad. Cons. 40 Va 46 46

500 Brown Co................. 5 5 5 1000 Century Mining 32 32 32
120 Brown Co. pfd. . . 75 75 75 2000 Chesklrk . . . 25 25 25
180 C. & D. Sugar . . 21 20% 20% 500 Cons. Beattie . 88 88 88

10 Canada Malt. . . . 60 500 Cortez.................. 15 15 15
70 Can. Gen. Inv. . . 10% 16% iè% 7700 East Sullivan . 430 405 415

5 Can. Ind. pfd. . . 118 1000 Elder.................... 106 106 106
1900 C. West Lumber . 3% 3% '3% 300 Elderidge . . . 14

3 Can. Westlngh. . 42 1500 Eldona Gold . . 64 63 64
50 C. Div. Secs (cts) 35 56550 Found Lake . . 6% 6 6%

225 Dom. Engin. . 42 41 4i 1100 Gold Beam . . . 26% 26 Va 26‘/a
104 Dom. Oilcloth . . 39 Va 39% 391/4 1800 Goldvue .... 35 35 35
530 Dom. Woollens . . 13 13 13 1000 Heva . ... 76 75 76

2895 Donnacona . . 18 Va 17 18 V2 4000 Hudson Rand . . 31 30 30
60 Gt Lakes Paper 24% 24% 24V4 I 11700 Jack Lake . . . 10 9 10

100 Gt. Lakes Pap. pfd. 62‘/a 62 Va 62% 100 Kerr-Addison ($) 13% 13 Va 13%
25 Int. Paints . . . 14 14 14 5900 Macdonald . . . 420 390 420

100 M. & O. Paper . . 18% 18% 18% 1400 Normetal . . . 182 179 180
10 Mtl Refriger. . . 15 500 Queb. Yellowknife 17 17 17

7 MU Refriger. 1 pfd. 29 200 Sherritt-Gordon 205 205 205
250 Sangamo .... 40 40 4Ô 2500 Santiago .... 63 60 63

25 Thrift Stores . . . 17% 17 Va 1.7 Va 4200 Sullivan .... 270 245 255

BOURSE DE TORONTO
Fermeture des cours le 17 décembre

Las term. Haut Bas Ferm.

Abitibi .................. ........ 19 18 19 Lapaska ...................... 39
........ 21 20% 20%
____ 140 132 132 133
..... 99 99 99
........ 15 12 12 r 1
........ 7 7 7
........ 8 8 8 270
........ 27 26 27
........ 84 79 84

Yrnt ................. ........ 12 11 11 3ia 310 310
11 %

28 28
........ 19 19 19
........ 34 Va 34 34%
........ 74 ■mi 73
........ 8 8 8
........ 63 63 63

Berwick .............. ........ 62 57 60 Massey ....................... 17% 17(4 17%
Beaulieu ............ 38 % 38 % 76 75 75

........ 89 84
3objo .................... 15 ] 5 Mkl Con .................. a 7% 7 %
Bonet .................. ........ 35 ... 9G0 935 960
BonvUle .............. ........ 9 9 30 30 30
Boyccn ................. ........ 12 11% i.rcsher 21 21 21
3 C Forest ........ ........ 4 4 4 new Culum .............. 130 130 1302% •Vs

........ 40 40 40
3ufï Adi ............ .......... 125 120 12a
3uff R L ............ 29 29

5 5
........ 11% 11 11

VJPÜ ___________ 13%
Zent Porc .......... A........ 21 21 24 Ogama ...................... 82
3hem Rcs ...... .......... 52 52 15 15 15
Chestv ............ . ____ 4UJ 395 400
3itadcl ................ ...... Il lu Va 10% Grc nada .................... 20
Coastal ............ . .......... 10% 10 10 Grlac .......................... 58 56 56
Joloniac ----------- _____ 27 27 155
Chesklrk ............ ____ 23 25 26 O’Sull ........................ 54
Chlmo .............. ........ .. 6S 60 00 7
Jon Beattie .. ____J 100 88 90 45
Uroinor ________ ____ 143 144 145 9%
>rov.’sho ------ .. .......... 103 106 103 nrjmast .................. 47
Denlsoh ............ .......... 10 9 .3e.i Rey ................ 25
Jaragcn ------  . ......... 23 22 % 2 % 10
Dlcken .. .... _____ 120 114 115 Pick Cr .................. 280 275 275
Jiv Int ............ .......... 119 110 119 Pioneer .................... 335 330 330
>omc .................... .......... 13» 18 J 3% Poe 7en ...................

........ 60 % • 59 59 Fov Corp .............. ... 13 12% ’12%
Don a Ida ............ ...... 156 148 153 Premier .................... 120 119 119
Duquejne .. .. ...... 155 150 159 -eue Man ................ 120 116 1182 Amphl .. .. _____ 41 40 40 vciieenst .................. 77
2 Crest .............. .......... G 5 Va .TV 2 Quemont ................ 20’%
2 Mal .......... ........ 17 ( .tegert ....................... 53
5 L'Ull .............. .......... 425 405 415 l'ichmac .................. 33
Sic or .................. .... no 105 109 P. a: an a .................... 47
L1 ena ............ _____ 68 6_ Va 6/ Rush ........................ 67%
il Sol ................ _____ 33 31% 32 îti Corp .................. 7% 7% 7 Vafranco .. ... ...... 23 26 26 Venator .................. 54?rot-ish ............ ........ 288 . 285 «85 Sheep .. ................ 125
Ulllcs ................ ..... L*% 13 73 j lenitt .......... ........ ... 204 202 204

nedo L .............. _____ 60 57 57 Sigma ....................... 875m E;;, ............ .......... 14 14 14 ilv Miller .............. 40lâo Ma i ..... ........... 3 0 315 339 I Siscoe ...................... 52 51 % •51%noldvuo .. .... .......... i 35 37 j Sladen ..................... 37Cunnr.r -----... .......... 40 40 40 I St ad a ........................ 65uyp;i:m ............ .. .. icii 1.) : 16% ! Starr a tt .................. SI
hls. J R ............ _____ 52 51 51 Steeloy .................... 15 15 15IT r’.;er .............. .......... 15 15 15 -teep Ro ................ 215 215 215Harrlc .............. 17 16% 17 Eturg ...................... 24 24 24
Hedley .............. ____ 123 125 123 Sulliv ...................... 255Lava .................. _____ 77 74 77 Teck H ................... 325 325 325Hoir.er .............. _____ 11 10 11 Towag .................... J. 9 19 19Hom-.t ............ .......... 5 4% 4% Uchl Bond ........ ... 37Hoseo .................. .......... 50 49 50 Un Gas ................... 9 ViHigh.l.33 .. . _____ 17 16 16% Un Min .................. 16 16 10
Hufh Mal .... --------- 9% 9 9 Un Corp B _______ 20%Inro OU ............ ............ 12*s 12% 12% Uon Can ................ 230Int* N tek ____ .......... 34’ 1 31% 513, Villbo ......................
Int Pete .. .. ........... M'2 H-'» 14 !8 Walker .................... 25%Int lir a .. .. _____ 52 52 52 Wasa ........................
Jack Walte .. . ______ 14 14 14 Wekus ....................... 25%Jason ................ .......... 57 52 54 Wr Harg .................. 325 "Jel’l-oe ............ ........ 87n 87à Winch ....................
JclH-t .............. .......... 75 75 75 Ymlr .............. .......... 14Kayrnnd .... . ............ 15 14 15 CURB:
Kerr Acid .... ............ 13% 13 13% Donna .................... 18Kirk To ............ ______ 19 18 13 Minn Ont ............ ----  18% 187 187«Klrk Go .. .. ............ 44 40 44 Pend are ........ ...... .... 310 285
Laguerre .......... 39 40 Temisk .. .............. 10% 10% 10%
L Shore .. ........ ............ 13% 13% 13% Total des ventes: 931,000.

Le Ion est devenu erratique cet 
avant-midi sur le marché de New- 
York apres avoir été légèrement à la 
baisse hier. Le calme plat régnait 
sur le marché et l'appareil enregis­
treur est demeuré inactif à plu­
sieurs reprises. Les titres de choix 
n’ont accusé aucun changement et 
pour le reste du marché, les varia­
tions n’ont été que d’ordre frac­
tionnaire.,Vers l’heure du midi, la 
tendance est devenue irrégulière. 
D’après les observateurs du mar­
ché, les spéculateurs voient actuel­
lement avec crainte l’approche de 
la nouvelle année à cause des fortes 
demandes de hausses de salaires 
exigées par les unions, de plus les 
ventçs pour fins d'éluder les impôts 
restreignent l’activité du marché, 
ces facteurs et nombre d’autres se­
lon eux contribuent à éloigner les 
boursiers du marché. Toutefois 
l’abondance des dividendes et le 
fait, qu’à l'approche des fêtes le 
marché reprend son mouvement as­
cendant comme cela s’est vu très 
souvent au cours de ces dernières 
années, pourraient bien exercer une 
l’influence favorable sur les cours et 
il ne serait pas étonnant que durant 
ces prochains jours, Wall Street 
connaisse un intéressant mouve­
ment à la hausse des cours.

Le dollar canadien était à la bais­
se de 1/16 de point à un escompte 
de 5 1/16 pour cent par rapport au 
dollar américain. La livre sterling 
a haussé de 1/16 de point à $4.0314.

Sf* H*
Found Lake Gold Mines Limited 

a avisé le Cueb de Monteéal qu’elle 
a reçu de M. W.G. Chipp la somme 
de $9,000 en paiement de 60,000 
actions sor lesquelles il avait une 
ontion ap prix de 15 cenls chacune 
exxpiraiit le 16 décembre 1946.

Après ce paiement, le total des 
actions en cours était de 3,712,855 
et il restait 1,287,145 actions dans
le trésor de la ionipagnie.

*ï* -é -é
Les administrateurs de Canadian 

& Foreign Securities Co., Ltd, ont 
déclaré un dividende supplémentai­
re de 2 cenls par action, eu plus
du dividende de 10 cls, tous deux 
payables le 1er février aux action­
naires inscrits le 17 janvier.

35 45
M. W. B. Maxwell, président de 

Consolidated Beattie Mines Ltd, a 
annoncé aujourd’hui que Ventures 
et Nipissing Mining ont rempli 
leurs engagements, relativement à 
la souscription d’actions de Beat­
tie.

35 35 35
Le gouvernement américain a 

annoncé aujourd’hui le rachat de 
$13,133.500 d’obligations 3%, éché­
ant le 1er janvier.

35 35 35
Les actions privilégiées de Viau 

se vendent aujourd’hui ex-dividen­
de de IMVo. 35 35 35

Les administrateurs de Tooke 
Brothers Limited ont approuvé au­
jourd'hui la subdivision du capi- 
tal-aclions ordinaire sur une base 
de quatre actions pour une. Ce pro­
jet sera soumis aux actionnaires de 
la compagnie à l’assemblée annu­
elle qui sera tenue au cours du 
mois de mars. Selon les cxplica- 
tions données, la subdivision des 
actions ordinaires permettra la 
participation d’un plus grand nom- 
lire d’actionnaires aux bénéfices de 
cette entreprise en abaissant le 
prix d’achat des actions. Au 31 dé­
cembre 1945, il y avait en cours 
29,325 actions ordinaires sans va­
leur au pair d’un montant autorisé 
de 35,909 actions. Si le projet est 
approuvé il y aura en cours 117,- 
399 actions sur un total autorisé de 
159,099.

35 35 35
Mergenthaler Linotype Company 

a réalisé des profits nets de $141,- 
303 durant l’exercice financier ter­
miné ie 39 septembre, soit l’équi­
valent de $1.76 par action en re­
gard de $1,442,923 ou $6.12 par ac­
tion l’an dernier. ^

Bourse de New-York

Il y avait en vente sur les deux 
marchés du bétail de Montréal du­
rant les premiers jours de la se­
maine: 1996 bêtes à cornes. 2021 
moutons et agneaux, 2227 porcs et 
1399 veaux. En plus, 338 bêtes à 
cornes, 165 moutons, 155 porcs et 
99 veaux furent consignés aux mai­
sons de salaison et 100 bêtes à cor­
nes, 153 porcs et 54 veaux furent 
maniés dans les cours à destina­
tion d’autres endroits au Canada.

Toutes les catégories d’animaux 
étaient moins nombreuses. Les prix 
des veaux et agneaux étaient fer­
mes; ceux des porcs haussèrent de 
59 sous et ceux des porcs de .25 à 
.59 sous plus élevés.

Un chargement de lions bouvil­
lons s’est vendu à $13.50 lundi, en 
plus d’un bouvillon pesant 1195 Ibs 
a $14.50. Les taures variaient entre 
$8.90 et $12.00, quelques choix 
$12.59 et $12.75. Les jeunes veaux 
à l’engrais se sont vendus de - $12.99 
à $13.50. Les bonnes vaches de 
boucherie rapportaient $10.90 à 
$10.50, en plus d’une à $11.09; les 
moyennes $6.75 à $9.50 et les com­
munes de boucherie $7.75 et plus. 
Les animaux pour la mise en con­
serve donnaient de $6.59 à $7.59. 
Les bons taureaux de boucherie 
ont rapporté $19.09 à $11.90. en 
plus d’un de choix à $11.59 et les 
communs $7.50 et plus.

Les bons veaux de lait étaient 
fermes à $16 99; les moyens $15.99 
à $15.59 et les communs légers aus­
si bas que $13.99. Les veaux de 
chaudière variaient entre $11.09 et 
$13.90 et les veaux d’herbe entre 
$19.99 et $1199. Les veaux d’un an 
$8.09 à $9.99.

Les bonnes agnelles et les agneaux 
châtrés s’échangeaient à $15.00, 
quelques ventes au début à $15.59. 
Les béliers $1.99 de moins du cent 
livres et les communs $8.00 à $11.; 
les moutons $5.99 à $8.50. Plu­
sieurs petits lots d’agneaux se sont 
vendus sur une base non-classil'iée 
à $14.50.

La majorité des porcs s’est ven­
due à $22.99 pour la catégorie A et 
les truies $20.59 ài $20.75 abattues.

Marché assuré
pour les oeufs

Tooke Bros. Limited a avisé la 
Bourse de Montréal qu’à une assem­
blée des administrateurs tenue le 16 
décembre 1946, il a été décidé de 
consentir à M. J. B. Gunn, un em­
ployé de la compagnie, une option 
sur 675 actions du trésor au prix de 
$32 l’action. Cette option est vala­
ble jusqu’au premier février 1947. 
Si l’option est exercée, le total des 
actions émises sera porté à $39,000.

A la même assemblée, il a été dé- 
ciée que, après ratification à la pro­
chaine assemblée des actionnaires 
et avec l’approbation du secrétaire 
d’Etat, les nouvelles actions ordi­
naires sans valeur au pair de la 
compagnie seraient fractionnées à 
raison de quatre pour une, que 
120,090 actions seraient émises et 
que 150,900 actions seraient ajou­
tées au capital autorisé le plus tôt 
possible après la prochaine assem­
blée annuelle, qui se tiendrait vçrs 
la fin de mars 1947.

Il a été également décidé de por­
ter au compte des immobilisations 
un montant de $323,783.81 représen­
tant la valeur de l’achalandage, ne 
laissant que $1 au poste “achalan­
dage” du bilan. On n’effectiiera ce 
changement, cependant, que si la 
valeur estimative des bâtiments est 
suffisamment en excès de la valeur 
aux livres à ce moment-là pour jus­
tifier cette écriture.

Hors-liste

Abenakis .......................   5
Albany River .................................. 25
Amber O. & M.....................................
Amal Kirkland ............................ 9
Aurlando ........................................ 4
Annamaque .................................... 6
Barber Larder nouv....................... 4
Benzac ......................................................
Rourlamaque ...............   5
Brown Bousquet............................ 4
Gandego ........................................ 53
Carricona ........................................ 4
Chlbmac .......................................... 2 %
Circle Yellow .................................. 16
Claremont .....................................  18
Cont. Copper ................................ 18
Columbiere .................................. 5ù
Cons. Chiboug.....................   24
Courtmont .................................... 14
Cuyunl .......................   90
De SantlA ........................................ 7
Destorado ......................................- 6
Dorbaska ...............................................
Donrand .......................................... 5
Duparquet ...................................... 2%
Dunford ............................................ 9
Dumico ...................................................
Eureka .............................................. 245 :
Eastvlew ................................................
Great Bend..............................................
Goldpac ....................................................
Greenlee .......................................... 13
Glencona .........................................  6
Governor ....................................... 5
Harpers ........................................... 2%
Hoyle ................................................ 19
Hugh Pam ...................................... 8

I Insco ................................................ 371 i

M. L.-Paul DUCHAINE, C.G.A., pré­
sident de Lltdger Duchaîne Inc., 
de Québec, qui vient d’être élu 
président de “Certificld General 
Aimountanls Association of the 
Province of Quebec”.

9

8

Bourse de Toronto
Toronto, 18 1C.P.) — Les indus­

triels et les mines d’or ont montré 
un peu plus de fermeté ce matin 
sur le marché de Toronto et les 
opérations se sont poursuivies à 
une bonne allure. Des gains frac­
tionnaires ont été enregistrés par 
Canadian Celanese, Massey-Harris, 
Ford “A” et Canadian Breweries 
et de modestes pertes par Distillers- 
Seagram, C.P.B., Easy Washing Ma­
chine et Wirebound Box dans les 
industriels.

Les mines d’or paraissaient plus 
soutenues qu’hier et à la hausse 
étaient Frobisher. Macdonald, Ma- 
eleod-Cockshutt, Sylvanite, Heva et 
Jackson. Smelters s’est raffermi 
dans les métaux usuels mais Steep 
Bock et East Sullivan ont perdu 
du terrain. Les pétroles de l’ouest 
sont demeurés Jnchangés.

Bourse de Montréal
Montréal, 18 (C.P.) — Les cours 

’ icaux ont affiché un ton ferme à 
irrégulier durant la première par­
tie de la séance aujourd’hui, toute­
fois le marché a montré de l’acti­
vité. Aluminum a été en vedette 
ce matin, ce titre a dépassé le som­
met de 200 points et a enregistré 
un nouveau gain de 1% point après 
avoir haussé récemment de,plus 
de 10 points. La forte denlande 
d'aluminium par les Etats-Unis

New-York, 18 (A.P.) — Le mar­
ché de New-York a affiché un ton 
irrégulier cet avant-midi, et les va­
riations ont été peu prononcées. 
Légèrement à la baisse étaient Ame­
rican Telephone, Southern Pacific, 
International Nickel, Bethlehem, 
kennecott et Southern Railway. Les 
litres suivants se sont quelque peu 
améliorés: Boeing Aircraft, Pressed 
Steel Car, Standard Oil of India­
na. Pennsylvania Railroad et Good­
rich. _____ _

Cours des huiles
Foutui t>ai «JisIXin» c Cios& *uû Co.

QuètOo. Luaitcl

semble être la principale raison de 
cette forte avance. Dans les autres 
groupes des gains ont été enre 
gistrés par Building Products, Im­
perial Oil, Shawinigan et Litho­
graph. Légèrement à la baisse 
étaient ponnacona Paper, Interna­
tional Nickle, Canadian Celanese et 
C.P.R.

Band Ore et Heva. dans le com­
partiment des mines d’or à bon 
marché ont gagné du terrain, mais 
East Sullivan qui depuis quelque 
temps montrait de la vigueur, a de 
nouveau accusé une perte ce matin.

Dividendes déclarés
Viceroy Manufacturing Co., 9 cts 

par action, payable le 15 mars aux 
actionnaires inscrits le 1er mars.

Can. Shipbuilding & Engineer­
ing Co.. 30 cents par action “A” et 
20 cents par action “B”, tous deux 
payables le 2 janvier, aux action­
naires inscrits le 27 décembre.

West Kootenay Powci & Light, 
1%% par action privilégiée, paya­
ble le 31 décembre, aux actionnai­
res inscrits le 20 décembre.

Les changes
Ottawa, 18 (C.P.) — La commis­

sion de contrôle du change étran­
ger conserve les taux suivants pour 
le dollar américain: achat au pair 
et Va pour cent de prime à la vente. 
La livre sterling cote en monnaie 
canadienne $4.02 à l’achat et $4.04 
à la vente.

Offre Dem
Admirai ................ 3
Alberta Pacific .. 10%
Anaconda ............ 4%
Anglo Canadian 100
British Dom.......... 18
Calmont ................ ................ 21 25
Calgary & Edmonton 170
Command ............ ................ 14
Ciastal Oils ........ 14
Common ..............
Commonwealth
Dalhousle ............ 33
Davies .................... 12
Eastcrest .............. ................ 5% 6%
Foothills .............. 190
Grease Creek ___ 2
Hlghwood Sarcee 8%
Home Oil .............. 255
Lethbridge .......... ................ -1A
Madison ................ 2
McDougall Segur 7
McLeod Oil ........ 6
Mercury Oil ........ sv,
Mill City ............ ................ 5'i 6'. 2
Model Oil ............
National ................ 13

Phillips ................ 2%
Richfield ..............
Roxana ................
Royal Can............. .................. 3 4
Royallte ..............
Southwest ............
Spooner ................
Sunset .................. 8
Turner Valley .. .................. 20
United .................. 6%

.................. 17

Les oblioaticrv-
Offre Dem

Dom du Canada sr. 1951 10531, 105%
Dom. du Canada 3 , 1952 .. 1033% 1037a
Dom. du Canada 3% 1954 106% 106%

Le ministère fédéral de l'Agricul­
ture déclare que le dernier contrat 
d’oeufs conclu entre le Canada et la 
Grande-Bretagne offre un marché 
assuré à un prix plus élevé pour 
chaque oeuf canadien de surplus 
pondu entre le 1er février 1947 et 
le 31 janvier 1949. Le ministère pia. 
ce la valeur de ce contrat à environ 
$80,000,000.

Le contrat stipule que l’Office des 
produits spéciaux livrera a uminis- 
tère des Vivres du Royaume-Uni un j Kiëniîa®"!!!!!!"!!!!"!!!!".!!. ïi
minimum de 7,500 tonnes anglaises I Kenbay ..................................... 7
de poudre d’oeufs sucrée et de ; Voo^i,?xpans® ...................... -
1,750,000 caisses d’oeufs en coque ! Lasmon 
dont seulement 600,000 caisses se-1 Lake Rowan 
ront des oeufs d’entrepôt, dans cha- j L- ■
cune des périodes de douze mois, | ;;;;;;
1er février 1947 au 31 janvier 1948 | mm Perstiing 
et 1er février 1948 au 31 janvier 
1949.

La quantité d’oeufs requises pour 
remplir chacune des deux périodes 
de douze mois de ce contrat de deux 
ans est la même que celle requise 
par le présent contrat de 1946, mais 
le prix obtenu pour le dernier con­
trat permet de majorer d’un cent la 
douzaine le prix de 1946 au produc­
teur pour les périodes d’achat de 
printemps, savoir, 1er février au 31 
août, et de majorer ledit prix de 
deux cents la douzaine pour les pé­
riodes d'achat d’automne, savoir 1er 
septembre au 31 janvier.

L'Office des produits spéciaux 
achètera les oeufs des catégories du 
gouvernement canadien: “A” gros,
“A” moyens et “A” poulettes, pour Sovcrel ............................... 16
ses expeditions de 1947. Le mints- starlight ............................... 7
tère des Vivres du Royaume-Uni dé-i vauze Duf/i.15 
cidera avant la fin de 1947 si les ' Wende11 
oeufs catégroie “A” poulettes de­
vront être inclus on non dans les 
expéditions de 1948.

L’Office limitera ses achats 
d’oeufs d’entrepôt aux catégories 
“A” gros et “A” moyens, mais les 
catégories A, B et C seront accep- 
tàes pour la fabrication de poudre 
d’oeufs sucrée pour l'usage des bou­
langers bri tann i ques.

Publication sur l'alimenta­
tion des volailles

La publication revisée No 541, 
institulée • “Aliments et alimenta­
tion des volailles” publiée par le 
ministère fédéral de l’Agriculture, 
explique l’alimentation des volail­
les de façon à permettre au lec­
teur peu renseigné de se familiari­
ser avec les termes scientifiques 
les plus communs employés dans la 
description des aliments. L’explica­
tion est si claire qu’on n’éprouvera 
aucune difficulté à comprendre les 
expressions techniques lorsqu’il 
s’agira d’étudier et de mélanger les 
aliments pour les volailles de tou­
tes espèces.

Cette publication contient des dé­
tails complets pour les aliments nu- 
ritifs et les divers fourrages — 
grain, verdure, aliments d’origine 
animale et minérale. Des chapitres 
spéciaux sont consacrés aux mé­
thodes d’alimentation (alimenta­
tion à la trémie et à la pâtée hu­
mide) ; rations pour poulets; ins­
tructions pour l’alimentation des 
dindes, notes générales sur l’ali­
mentation des dindes, détails sur 
l’alimentation des canards, des oies, 
des pintades et des paons. On peut 
en obtenir un exemplaire graluit 
en écrivant au ministère fédéral de 
l’Agriculture, Ottawa.

Marché des changes
Cours des changes entre banques 

à New-York:
Angleterre: livre câble . 4.03
Suisse: franc.......................2836%
Suède: couronne............... 2783
Brésil: cruzeiro................ 0542
Taux de la Commission du con­

trôle du change étranger:
Achat Vente 

$ américain .... Pair %%Pr 
£ sterling................ 4.02 4.04

Major
Martin Bird
McCnaig .......................................... 8
Nat. Malartic ................................ 23
Newport ............................................ 5
New Augerlta ................................ 9
New Malartic ................................ 4
Norbeau .......................................... 65
Norcourt ......................................... 10
Obalskl ........................................... 11
Obalski 1945 .................................. 18
Opem. Copper ................................ 20_ 3

3

27

La production de farine 
au pays

Ottawa, 18 (C.P.) — Le pays 
possède 178 minoteries, capables de 
produire 227,G75,000 barils de fa­
rine par année, lit-on dans le rap­
port du Bureau fédéral de la Sta- 
tistinue. Le rendement quotidien est 
de 97,105 barils. En 1945. la pro­
duction a été de 25,059,218 vs 24, 
205,594 en 1944.

Mont. Trmaways 5% 1955 .. 101%
Shawinigan Water 3% 1961 .. 100%
Abitibi Paper ............................... 115%
Brown Co. 5% 1959 .............. 99
Price Bros. 3% 1946 ................... 102%
Regent KKnitting 4r; 1952 .. 101%
Rolland Paper 4% 1965 ............. 102%

103%
102%

101
104%

Ont. Nickel
Orpit ................
Pah Canadian 
Pascallis ..........
Payore ................................................. 8
Pershing Man. ..............................
Pinnacle ......................................... 3%
Presdor ................................................... 3
Privateer ......................................... 50
Rainville .......................................... 25
Rand Mal............................................. 6
Renfort ........................................... 3
Rugged R. L............................................
Scott Chlb ........................................ 15%

Wlngait ........................................... 8%
Young Dave .................................. 24

Âumaque Gold Mines

Toronto, 18. — Durant novem- 
bre, les travaux latéraux de déve­
loppement à Aumaque Gobi Mines, 
Ltd., aux niveaux de 259 et 500 
pieds, consistent en 550 pieds de 
percement de galeries et 38 pieds 
de travers-bancs. Les galeries nord 
et sud à l’ouest du niveau de 250 
pieds longent des structures for­
tement veineuses, contenant du 
qi^irtz très minéralisé et s’amélio­
rant vers l’ouest.

Le 123e trou de sonde est termi­
né à 870 pieds dans la zone miné­
ralisée sud, achevant le travail dans 
cette région jusqu’au printemps. 
L’on a utilisé 2 foreuses à diamant 
de façon constante aux niveaux de 
250 et 500 pieds, dans le but de 
hâter le développement, en cher­
chant des veines parallèles et en 
établissant l’extension des structu­
res minéralisées connues.

AVIS
AVIS PUBLIC est, par les présentes, 

donné que la Corporation de la Municipa­
lité de Pont-Viau s’adressera à la Législa­
ture de la Province de Québec, à sa pro­
chaine session, pour obtenir l’adoption 
d’une loi la constituant en municipalité 
de ville sujette aux dispositions du cha­
pitre 233 des Statuts Refondus de la Pro­
vince de Québec de 1941, sauf quelques dis­
positions exceptionnelles, et aux fins de 
ratifier quelques articles des règlements 
Nos 30, 39, 42 et 60 actuellement en force 
dans la Municipalité de Pont-Viau et se 
rapportant aux égouts et aux fins de ren­
dre ledit chapitre 233 applicable auxdlts 
règlements avec effet rétroactif à la date 
de l’adoption desdits règlements.

Montréal, le 18 décembre 1946.
JEAN ET TAILLEFER 

Procureurs de la requérante.

Cartes professionnelles

MEDECIN

Dom. du Canada 3% 1963 .. 104%
Dom. du Canada 3'./ 1956 ... 106
Dom, du Canada 3 c 1957 105
Dom du Canada 3% 1959 104%
Dom. du Canada 3% 1960 .. 104%
Don. du Canada 3% 1962 .. 1043^
Prov. de Québec 3',ô 1959 .. 103%
Prov de Québec 3V«*v 1949 102 u
Prov. de Québec 3%r/P 1953 . 105%
Prov. de Québec 3% 1955 103
Prov de Québec 3r,ô 1956 . 103
Cité de Montréal 4%% 1949 .. 103%
Cité de Montréal 4%' 0 1967 .. 112Ù
Cité de Montréal 3%'/0 1953 . 99%
Cité de Montréal 4%% 1950 . 103%
Cite i®- r R-v-eres v*. 1955 1021-
Inter. Hydro 6% 1944 ............ 100%
Montreal Power 3%% I960 101%
Mont. Tramways 5% 1951 .. 103 Va

105%
106%
105%
105%
105%
105%
105%
104%
107%
105
105

105
102%
103%

QUAND VOUS ACHETEZ 
À TEMPÉRAMENT

Quel que soit l'article que vous désirez acquérir, si vous 
décidez de l'acheter à tempérament demandez au marchand-ven­
deur ou au fabricant de le financer par l'entremise de Laurentide 
Acceptance.

Que l'achat projeté soit une automobile, un camion, un brûleur 
à l'huile, de l'outillage de garage, une chaise de dentiste, l'achat 
à tempérament de la marchandise que vous désirez vous per­
mettra de payer à même vos revenus sans entamer vos économies 
ou sans affaiblir les disponibilités de votre commerce.

Les plans d'achats à tempérament Laurentide Acceptance 
offrent à l'acheteur le maximum de protection pour lui-même 
en plus des autres avantages nombreux, le tout à taux très bas. 
(Conditions de paiements conformes aux ordonnances des Prix 
et du Commerce).

Laurentide Acceptance Corporation
« LIMITED

Société essentiellement canadienne 

680 ouest, rue Sherbrooke. Montréal — PL. 5293 

Henrl-J. Parent, gérant Roland Thérien, président

Electricité médicale Rayons X

Dr Maxime Brisebois
L.G.MC F.R.C.S.c.

De la Faculté de Médecine de Parts
Maiadles génitales endocriniennes 
urinaires, digestives, circulatoires

FRontenac 5252 816 Sherbrooke est

AVOCATS

Trudeau, Beauregard 
& Beaulieu

AVOCATS et PROCUREURS
Maurice Trudeau, C.R. Roger Beaulieu 
Philippe Beauregard J.-Alfred Ethier
204 ouest, Notre-Dame - LA. 1127

Anatole Vanler. C R. Guy Vanler. C.R

VANIER & VANIER
AVOCATS

57 ouest, rue Saint-Jacques 
Tél HArbour 2841

Recettes moindres du P. C.
Durant la semaine terminée le 14 

décembre, les recettes du Pacifique 
Canadien ont accusé une baisse de 
$238,000, elles ont été de $a,048,000 
en regard de $5,88(),000 durant la 
même période l’un dernier, soit une 
diminution de 4.0 jiour cent.

Production de clous 
plus élevée

Ottawa, 18 (C.P.) — Notre pro- 
duction de clous en octobre a at­
teint 3,000 tonnes contre 1640 ton­
nes ie mois précédent. Quant à no­
tre production de fil de fer. pour 
clôture, elle atteint 744 tonnes en 
octobre vs 241 tonnes en septem­
bre et la production de fil d’acier 
s’est élevée à 10,706 tonnes vs 3476.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
District de Montréal.

Succession vacante de feu 
Samuel Kucick

en son vivant de Montréal.
Le soussigné donne avis que cette suc­

cession a été déclarée vacante par un Ju­
gement rendu le 27 novembre 1946 par un 
juge de la cour supérieure siégeant » 
Montréal dans le district de Montréal et 
que, sous l’autorité de la loi de la cura­
telle publique ( 9 Geo. VI, c. 62) 11 est 
le curateur d’office à cette succession.

Toute personne, ayant une réclamation 
à exercer contre cette succession, voudra 
bien la produire, au bureau du soussigné, 
dans le cours des quinze (15) Jours sui­
vant la date du présent avis.

Donné ce dix-septième jour 
de décembre 1946.

HENRY-L. AUGER. 
Curateur public,
413 St-Sulpice, 
MONTREAL.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
District de Montréal

Succession vacante de feu 
Dame Celanire Alain, veuve 

de Charles Johnson
en son vivant de Montréal.

Le soussigné donne avis que cette suc­
cession a été déclarée vacante par un Ju­
gement rendu le 10 décembre 1946 par un 
juge de la cour supérieure siégeant à 
Montréal dans le district de Montréal et 
que, sous l’autorité de la loi de la cura­
telle publique (9 Geo. VI, c. 62) il est le 
curateur d’office à cette succession.

Toute personne, ayant une réclamation 
à exercer contre cette succession, voudra 
bien la produire, au bureau du soussigné, 
dans le cours des quinze (15) Jours sui­
vant la date du présent avis.

Donné ce dix-septième Jour 
de décembre 1946.

HENRY-L. AUGER, 
Curateur public,
418 St-Sulplce, 
MONTREAL.

CARIES D'AFFAIRES

DACTYLOGRAPHES

Réparations, location, 
ventes de dactylographes 
Machines à chèques, etc 
Assortiment complet de 
papier carbone °t rubans.
Accessoires de bureau

Canada Dactylographe Enrg.
44 ouest, rue St-Jacques, Montreal 
Tél. HArbour 6968 R.-T. Armand

Royal — Remington — Underwood — 
L. C. Smith Corona 
Silenrieux, régulier 
et portatif Protec­
teurs de chèquef. 
duplicateurs, calcu­
lateurs et tnarhinet 
à additionner Ven­
te et service, échan- 

.. ... i?e. location, achat.
N. MARTINEAU & FILS

1019. rue BLEURY
(entre vitré et Lagauchetlère)

BE. 23» 
BE. 2319

ENCADREURS

WISINTAINER & FILS
908 BOULEVARD ST-LAURENT

LES ENCADREURS
MANUFACTURIERS 

Moulures — Cadres — Miroir» 
Réparations de cadres et miroirs 

LAnc. 2264

LAITERIE

CH. 6988 2599 Holt
LAITERIE

ROSEMONT

Laiterie oanadienne-francalse 
A. Patenaude, propriétaire

REMBOURREURS-MATELASSIERS

REMBOURREURS-MATELASSIERS

BOYER LIMITEE
Spécialités : meubles et matelas sur 

commande ainsi que réparations. 
Estimés gratuits sur demande 

3886 Henrî-Juiien PL. 1112

OPTOMETRISTES OPTICIENS
HA «544

J.-A. MESSIER, 0D
OPTOMETRISTE

Spécialité Examen de la vue — 
Alustement de verres de contact

PHANEUF & MESSIER 
1767 Saint-Denis — Montréal

Examen des veux 
Réparation de lunetterie 
Service postal

Léo-Paul TROTTIER, o.d.
OPTOMETRISTE et OPTICIEN 

1658 est. av Mont-Royal - FR. 1658

REPARATIONS ELECTRIQUES

Réparations électriques
sur automobiles
Service vente et ré­
parations de mo­
teurs. générateurs, 

transform ateur». 
radios

4350 PAPINEAU 
4M 2141

Ceo. DAICNEAULT. Ltéè

SALLE A MANGER

Claude Mailhot, D. Ps.
Docteur en psychologie de l’Université 

de Montréal.

Consultations sur demande 

874 est, Sherbrooke - FA. 3676-WA. 2146

HOTEL PLAZA
Cuisine recherchée 

Vin et Bière

Alex. JULIEN
propriétalro

446 Place Jacques-Cartier 

MA. 9331

EXTERMINATEUR

LE NOUVEAU MEURTRIER
Détruit la vermine de toutes sortes 

Spécialité : poison .1 rats Le tue. le fait sécher, 
ne laisse aucune odeur 

OUVRAGE FAIT PAR EXPERT 
Produits avec D.D.T. vendus' à notre laboratoire 

GROS ou DETAIL
4166 ST-DENIS MA. 2597
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Nouveau président à la 
Société

Le Dr Edouard Desjardins succède au Dr Armand 
Frappier

La Société médicale de Montréal 
« est donné un nouveau bureau de 
direction, hier soir, au cours de sa 
treizième réunion régulière, tenue 
au pavillon de l’hôpital Notre-Da­
me. Le choix des candidats aux 
différentes charges a été unanime 
et a donné le résultat suivant: pre­
sident, le Dr Edouard Desjardins, 
professeur agrégé à la faculté de 
médecine de l’IIniversité de Mont­
réal et chirurgien rHôtel-Dieu; vi­
ce-président, le Dr L.-H. Gariépy, 
chef de clinique diabétique à No­
tre-Dame; secrétaire-général, le Dr 
François Archambault, chirurgien 
à Notre-Dame, et le Dr Origène Du­
fresne, professeur agrégé à ITni- 
versité de Montréal et médecin à 
l’Institut de Radium, devient le tré­
sorier. Le secrétaire des séances de 
la Société est Je Dr Jeun Denis.

Rapport annuel

Après la lecture du rapport an­
nuel pour l’année 194(5 par le Dr 
Origène Dufresne, le président sor­
tant de charge, le Dr Armand Frap­
pier, directeur de l’Institut de mi­
crobiologie et de l'Ecole d’Hygiène 
de l’Université de Montréal, a pro­
noncé une brève allocution de re­
merciements pour la collaboration 
apportée par tous et chacun. Le Dr 
Frappier a exprimé le voeu qu’un 
plus grand nombre de médecins se 
rendent en France v faire des sta­
ges afin de s’y perfectionner et 
continuer à illustrer la médecine 
française chez nos savants de lan­
gue française au Canada.

Il y eut ensuite une séance d'é- 
ludes en collaboration avec la So­
ciété de gastro-entérologie.

Employés du textile
qui seront fêtés

Des employés de la compagnie 
Dominion Textile Limitée verront 
leurs états de service reconnus par 
la compagnie au cours d’un ban­
quet qui sera offert jeudi soir, à 
l’école Baril, 1005 rue Joliette. 1(59 
employés des filatures Hochelaga, 
Ste-Anne et Colonial recevront à 
cette occasion des montres en or, 
de la part de M. G. 13. Gordon, pré­
sident de la compagnie, en recon­
naissance de leurs vingt-cinq an­
nées ou plus de service.

Ce banquet est le second d’une 
série de manifestations préparées 
par la compagnie pour rendre hom­
mage à 610 de ses employés qui ont 
maintenant droit à une montre en 
or comme membres du Club Quart- 
de-Siècle. Le premier banquet eut 
lieu à Magog.

M. Florian Tessier, gérant du per­
sonnel à la filature Hochelaga et 
psychologue de la compagnie, pré­
sidera le banquet. MM. G. B. Gor­
don, président, F. H. Daniels, gé­
rant général de fabrication, et Dur- 
fé Pechie, surintendant général des 
filatures, seront au nombre des 
orateurs.

Augmentation des taxis 
à Montréal

On a appris officiellement, à l’ho- 
tel de ville, que 9,970 taxis sont 
présentement autorisés à circuler 
dans les rues de Montréal, tandis 
que 105 attendent leurs permis, qui 
leur seront probablement accordés 
avant Noël. C’est donc dire que 
l’on comptera alors 2,435 taxis dans 
la métropole — sans compter ceux 
qui continueront d’opérer illégale­
ment — alors qu’à la même date, 
l’an dernier, seulement 705 déte­
naient des permis de la ville.

A Nnstitut Pie XI
Le Cercle d’études de l’Institut 

Pie XI, de l’Ecole d’Aclion catholi­
que et de doctrine sociale du dio­
cèse et de l’Université de Mont­
réal, se réunira samedi le 91 dé­
cembre à 9 h. 15 en l'Institution 
des Sourdes-Muettes, 3725 rue St- 
Denis, pour étudier “La formation 
par l’action en action catholique”. 
Les questions seront posées dans 
l’ordre suivant:

a) Que veut dire celte formule?
b) Les documents pontificaux de­

mandent-ils aux militants de se for­
mer par l’étude?

c) La formation par l’étude ne 
contredit-elle pas la nature de l'Ac­
tion catholique, qui est essentielle­
ment action?

d) En pratique, que doit-on exi­
ger des responsables d’Action ca- 
Jioliquc?

Tous ceux qui s'intéressent aux 
questions sociales sont cordiale­
ment invités à se joindre aux mem- 
ures du Cercle ainsi qu'aux élèves 
:1e l’Institut Pie XI, pour, avec eux, 
Mudier ces questions d'actualités. 
L’entrée est libre.

Nouveau code du bâtiment
La préparation du nouveau code 

du bâtiment, commencée au service 
municipal d’urbanisme depuis quel­
ques années, touche à sa fin. On 
apprend de bonne source que le 
sous-comité de la Commission d'ur­
banisme, à qui a été confiée l’étude 
de la question, tiendra une de ses 
dernières réunions vendredi pro­
chain. La rédaction du code pro­
prement dite serait terminée, et l’on 
serait présentement à y apporter 
les dernières retouches.

Le document en question sera 
très volumineux, et sera imprimé 
dans les deux langues officielles. 
Quand le service d’urbanisme l’au­
ra approuvé, il sera soumis au Co­
mité exécutif, qui le fera à son 
tour tenir au Conseil municipal 
pour ratification. On s’attend à ce 
(pie cette dernière étape soit fran­
chie à la séance statutaire de mars 
1947.

Fils d'ambassadeur
à la Trappe d'Oka

il y a un mois, M. Georges Vanier, 
fils de l’ambassadeur canadien en 
France, entrait à titre de postulant 
à la Trappe d’Oka avec l’intention 
de faire sienne la règle des Cister­
ciens de la stricte observance. Di­
manche dernier, les supérieurs l’ad­
mettaient au rang dçs novices et le 
finissant du collège Loyola, premier 
de classe, à qui, un soir de juin 
1944, on décernait son diplôme avec 
la mention “maxima cum lande”, 
y revêtait la bure de l’ordre. Désor­
mais, il sera pour tous le Frère Be­
nedict.

Ses éludes terminées, M. Vanier 
a fait du service pendant six mois 
dans l’armée. Après un séjour d’un 
an dans la capitale française, il re­
venait à Montréal peu de temps 
avant de demander son admission à 
la Trappe. ____

Mort à 92 ans de
M. Télesphore Huot

Ces jours derniers, en l’église du 
Précieux-Sang de Woonsoekett, B.I., 
avaient lieu les funérailles de M. Té­
lesphore Huot, décédé vendredi soir 
dernier. Le défunt laisse dans le 
deuil ses fils: Horace, pharmacien 
de Montréal; Oscar, ancien prési­
dent du Collège des dentistes du 
Hhode-Island; Hector, pharmacien 
de Pittsburgh; Orner, de San-Fran- 
ciseo: ses filles: Mmes Armand For­
tin (Béatrice), Georges Couillard 
(Blanche), Georges Côté (Anita). 
Le défunt avait pratiqué durant plus 
de (50 ans les affaires aux Etats- 
Unis. 11 était né à St-Césaire, comté 
de Houville, et avait émigré penne 
aux Etats-Unis. Il était le grand-père 

| de Maurice Huot, journaliste. L’in­
humation a eu lieu au cimetière ca­
tholique de Woonsocket.

Le Devoir prie la famille en deuil 
! d’accepter l’expression de scs eon- 
: doléances.

sir
!, '-a • srs»*»

1

Les automobiles qui seront employées par la famille royale, lors de leur visite dans l'Afrique du Sud, sont 
montés à bord du Cité de Madras au quai Royal Albert, à Londres, pour être transportées sur le continent. 
Le roi, la reine, les princesses -lisabeth et Margaret partiront ou cours des premiers jours de 1947.

Chez les citoyens 
de Bordeaux

Ils demandent le parachèvement du 
boulevard Persillier et une gare 
du C.N.R. au même endroit

Un groupe do citoyens de Bor­
deaux ont demandé le parachève­
ment du boul. Persillier, afin de 
donner une route directe avec le 
centre de la ville, par le boni. Roc­
kland d’Outremont. La Société St- 
,Jean-Baptiste (section Jacques-Car­
tier, no 94), de Bordeaux, avait in­
vité le comité des affaires munici­
pales de la Chambre de commerce 
des jeunes de Montréal, afin de dé­
montrer sur place, par le trajet et 
par un plan comme par des textes, 
que les citoyens de Bordeaux doi­
vent passer chez les voisins, Aliunl- 
sic ou Cartierville, pour venir à 
Montréal et retourner chez eux.

11 y a eu réception au laboratoire 
Wilfrid Vincent et, après la visite 
il y a eu soirée-causerie à l’école 
F’rançois de Laval, où M. Robert 
Prévost, journaliste, a donné une 
conférence sur l’historique de Bor­
deaux et sur le Bordeaux de l’ave­
nir.

Au cours des courtes allocutions 
prononcées, tant au laboratoire, 
après le repas, qu’à l’école, l’on a 
demandé aux autorités que Bor­
deaux soit favorisé d’une route en 
ligne directe avec Montréal. Ce qui 
ne sera pas une faveur, puisque 
d’après le contrat d’annexion de la 
ville de Bordeaux, à la ville de 
Montréal, deux roules carrossables 
devaient être aménagées en dedans 
de deux ans. La date de cette pro­
messe est échue depuis 30 ans.

On a adopté une résolution pour 
le parachèvement du boul. Persil­
lier.

Le représentant du comité cen­
tral de la Société St-Jean-Baptiste 
a déclaré que la section de Bor­
deaux s’occupait de ses affaires sé­
rieusement et qu'elle donne un ex­
cellent exemple de civisme. T.e mai­
re Houde a félicité la section du 
travail qu’elle fait dans le but d’a- 
inéliorfer Bordeaux.

Les orateurs ont été MM. Roland 
Pouliot, président du comité des 
affaires municipales de la Chambre 
de commerce des jeunes, M. le no­
taire J.-A. Hamelin, M. le curé Bru-

neau, Louis Lamoureux, M. Alfred 
Legault, M. Louis Parent, architec­
te, MM. J.-A.-A. Beaudin, Roland 
Bcaudin, Télesphore Domaine, ,L- 
A. l.afortune, Ernesl Hamelin, J.-M. 
Hichard, .t.-A. Collier, Dr Zenon 
Lesage, gouverneur de la prison, M. 
Brouillette, directeur, et un grand 
nombre d’autres.

Il a été aussi question de faire 
arrêter les trains du C.N.R. qui pas- 
set nsur le echmin de ceinture, au 
boni. Persillier, comme ils le font 
à Ahuntsic. Par train, il serait pos­
sible d’atteindre Peel et Ste-Cathe- 
rine, en 19 minutes par le tunnel 
du mont Royal.

Décès du doyen des
Jésuites américains

Cincinnati, IS (A.P.) — T.e R.P. 
Ferdinand A. Moeller, que l’on don­
nait comme iç plus voeux Jésuite vi- 
vant aux Ltats-Unis, est mort hier 
à Milford, Ohio, à l’âge (je 94 ans.

Cadets à l'honneur
Les sadets de l’école supérieure 

Sl-Stanislas étaient tous à la joie et 
à l’honneur ces jours derniers, lors­
qu’ils ont reçu, des mains du ma­
jor-général E.-.T. Renaud, C.B., 
C.B.E., le trophée Horace-Boivin 
pour efficacité générale pour la 
quatrième année consécutive, ainsi 
que le trophée en transmission.

Une brillante cérémonie, pour 
laquelle le capt Frère Lucien-Paul 
avait élaboré un programme inté­
ressant, s’est déroulée au manège 
du Régiment de Châteauguay de­
vant plusieurs centaines d’admira­
teurs.

Tentative de vol ratée
Québec, 18 (D.N.C.) — Deux au­

dacieux voleurs, un jeune homme 
et une jeune femme qu’on n’est pas 
parvenu à identifier, ont tenté, hier, 
de s’emparer de deux luxueux man­
teaux de fourrure disposés dans la 
montre du magasin de M. Zoël Du­
chesne, marchand de fourrure. 38(i 
rue Sl-Vaiier, près de la rue de la 
Couronne. Le couple a dû cepen­
dant abandonner la partie quand 
le propriétaire de l’établissemènl, 
(pii était à travailler dans une pie-

Prcsscaiiit, de la paroisse et au- j ce attenante au magasin, a jeté
rnônier de la section, M. J.-A. Gau- 
thier, et plusieurs* autres.

La réunion était présidée par M. 
André Legault, président de la sec­
tion. M. Wilfrid Vincent et M. Louis 
Parant, ont présenté et remercié 
le conférencier.

On remarquait entre autres, les 
Dr J.-S. Lalande, Lionel Charhon-

M. Duplessis 
approuvé dans 

cette campasne
Le conseil municipal du comté de 

Label!e, à sa dernière séance régu­
lière a adopté la résolution suivante, 
concernant l’attitude du premier 
ministre Duplessis, envers les 1 e- 
moins de Jéhovah:

Attendu que depuis quelque 
temps une secte soi-disant religieu­
se, mais à coup sûr antichretienne, 
antipatriotique et antinationale, les 
Témoins de Jéhovah, dont les acti­
vités nous semblent subversives, 
poursuit par tout le pays et princi­
palement dans la province de Une 
bec. une campagne de demBymwnR 
contre nos croyances, nos raditions 
cl nos lois civiles et sociales;

Attendu que le premier ministre 
de cette province, en tant que pro­
cureur général, M. Maurice Duples­
sis a pris contre cette secte des me­
sures énergiques pour endiguer, ce 
flot de propagande néfaste, antiso­
ciale et blessant au pl,qs haut point 
les croyances de plus de quatre- 
vingt-dix pour cent des citoyens de 
cette province;

Il a été proposé et unanimement 
résolu:

One ce conseil approuve luuile- 
ment et sans restriction les mesures 
prises par le premier ministre con­
tre les agissements machiavéliques 
de cette secte qui, non seulement se 
permet de distribuer dans les rues 
et sur les places publiques cette lit- 
léralure néfaste, mais, par ses 
agents, importune les passants, pé­
nètre avec un sans-gêne effronté 
dans nos foyers paisibles pour y 
prêcher leurs doctrines;

Que ce conseil prie, de plus, le 
procureur général de continuer, 
avec la plus grande énergie, sa cam­
pagne d’épuration afin de faire ces­
ser cette propagande contre nos 
croyances et nos lois, et ce malgré 
les protestalions de persohnages, 
sociétés ou sectes qui, sous prétexte 
(le sauvegarder la liberté des cultes, 
osent blâmer l’attitude si opportune 
du procureur général, attitude ap­
prouvée d’ailleurs par l’immense 
majorité des citoyens bien pensants 
de cette province.

^Oêy ..
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l’alarme et est parti à leur poursui­
te. ______

M. J.-B. Arsenault 
élu président

Les Trois-Rivières, 18. (D.N.C.) 
— M. J.-B. Arsenault a été réélu pré­
sident du Conseil des Métiers et du 
Travail des Trois-Rivières. Il occu­
pe ce poste depuis uifë dizaine d'an­
nées consécutives.

Les autres officiers élus furent 
MM. Emilio Samson et Emile Si­
mard. vice-présidents; Fidouard 
Berlhiaume, secrétaire financier; 
Hermyle Milit, .secrétaire-archivis­
te; François Thibault, assistant sc- 
crétaire-arcbivisfc; J.-H. Boucher, 
J. Shields et A. Duval, auditeurs; 
Victor Vallée, garde.

M. Lucien Bergeron a de nouveau 
été nommé publiciste.

Nomination au ministère 
de l'agriculture

Québec, )8 (D.N.C.) — Un nou­
veau chef du Service de l’industrie 
animale, au ministère de l’Agricul­
ture, vient d'etre nommé dans la 
personne de M. Pierre Labrecque, 
B.A., B.S.A., M.SC., a annoncé hier 
M. Jules Simard, sous-ministre. 
Faisant partie du personnel de ce 
service depuis 1933, M. Labrecque 
est l’objet d’une promotion méritée. 
Il remplace M. Adrien Martin, agro­
nome â File-Verte, que la maladie a 
empêché d'assumer ces lourdes 
fonctions.

Fête en l'honneur de 
M. l'abbé J.-B. Desrosiers

L’Institue Pie XI fêlera samedi 
prochain le 95e anniversaire del 
prêtrise de M. J.-B. Desrosiers.
P.S.S.

Ordonné prêtre en 1991, dans 
l’église St-Sulpicc-de-Paris, l’abbé 
Desrosiers, après avoir fait des élu­
des complémentaires au Collège 
Angélique, â Rome, où il obtint ses 
doctorats en philosophie et en théo­
logie, s’en revint au Canada et en­
seigna depuis la morale au Grand 
Séminaire de Montréal.

En 1937, il fonda, â l’université 
de Montréal, une chaire de doctri­
ne sociale et d’action catholique, 
d’où naquit en 1937, l’Institut Pie 
XI, organisme d’action catholique! 
annexé à la faculté de théologie de, 
l’université de Montréal.

Samedi, â l’Institut des Sourdes- 
Muettes, 3795, St-Denis, il y aura j 
une messe. Le sermon de circons­
tance sera prêché par l’abbé Roger 1 
Maricn, aumônier de la J.I.C.F. Il 
y aura réception ensuite. Tous les 
membre sde l’Inslitul sont cordiale­

ment invités.

Valeur de

au cours de la période (pii a suivi 
immédiatement la grande guerre 
sont la principale cause de la Inuis I 
se de la valeur de la production de 
1918-90, alors que ('est au niveau 
relativement élevé de produelion | 
qu'il faut attribuer pour une large j 
part le chiffre plus élevé de la va­
leur en 1914. I.e chiffre de celle au- i 
liée est d’environ 9 p. e. supérieur 
à celui de 1945. L'augmentation csl 
attribuable en grande partie â un 
niveau plus élevé de production 
dans l’Ouest celte année, bien que 
les prix plus élrvis de quelques 
cultures aient également exercé.une j 
pression vers la hausse.

La récolte de blé de 19411 est 
évaluée à $477,487.01)0, soit $194,- 
440,000 de plus que la valeur revi- 
„ée de $353.041,000 en 1945. Cette1 
augmentation provient en grandi 
partie de la plus lorte production { 
des provinces des Prairies cette an-1 
née. Il y a peu de différence dans ! 
le prix moyen du blé sur les fer­
mes entre les deux années si l’on j 
tient compte de l'augmentation ré­
troactive de 10 cents dans le paie­
ment initial du blé de l’Ouest pour 
la campagne 1945-40. Les autres 
principales grandes cultures, l'a­
voine, l'orge, le sci$lc, la graine (U 
lin et les grains mélangés accusent I

toutes des augmentations d’impor­
tance variée dans la valeur de pro­
duction. A cause de diminutions 
marquées dans les prix, comparati­
vement à l'an dernier, la valeur des 
pommes de terre et des plantes-ra­
cines est inférieure à 1945 en dépit 
(l ime plus forle production cette 
année. Lis récoltes de foin el 'rê- 
fle i—: été légères en 1940 e( il en 
résulte que la valeur de ces cultu­
res accuse uni brusque baisse sur 
l'an dernier. I.a valeur estimalive 
(le la récolte de luzerne est égale­
ment inférieure à celle de 1945.

— ♦-»« »i"

Dépouillement des arbres 
de Noël à Sainte-Justine

Le déoouillement des arbres de 
Noël à Ste-Justinc. aura lieu à l’hô- 
oital, le vendredi. 97 décembre, à 
3 h. p.m. Gette cérémonie sera sous 
la présidence de M. le chanoine 
Jacques Papineau.

Tous les amis des enfants mala­
des et leurs bienfaiteurs qui y sont 
particulièrement invités, sont priés 
de faim- tenir les étrennes qu’ils 
leur destinent, aussitôt que possi­
ble. au comité de l’arbre de Noël, 
à l’hôpital.

" 1 —■ ....................... ............ ..
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C’est le temps des Fêtes !
DONNEZ DES A181R1S AUX PE1IIS ENFANTS
L’ESCAPADE DE PAULO — Illustrations d’Emma 
LES DIX SOUS DE TOTO — Illustrations d’Emma 
BIMBO L’ELEPHANT — Illustrations de Kippy 
JE SERAI SAVANT — par Joseph-Pierre Brutto — 

Illustrations de Georges Rhyn 
MON A-B-C — Beaux dessins en couleurs 
LES ANIMAUX A LA FERME
HISTOIRE DE JEANNOT LAPIN ....................
LA POULETTE BRUNE ET LE GRAIN DE BLE 
BOUM ET PATAPOUF
VOS AMIES LES POUPEES — poupées qui 

debout — (à découper)
POUPEES A DECOUPER

se tiennent

0.39
0.39
0.39

0.35
0.35
0.25
0.25
0.25
0.20

0.20
0.20

Ajouter .05 pour frais de poste.

SERVICE DE LIBRAIRIE DU "DEVOIR"

Annonces aassmees
STORES VENITIENS
FAITS SUR MESURES 

Aluminium et acier flexible, couleur 
Ivoire. Ne rouille pas. n'écaille pas et 
ne gondole pas Livraison 2 semaines 
Estimation et installation gratuites 
YO. 5681. 5200 Wellington. 18-12-46

ARTICLES à VENDRE
Bain et évier avec accessoires, 5 valves 

pour brûleur à l’huile, 1 moteur forcé 
avec souffleur, bon état. EL. 3394 entre 
7 et 9 p.m.

PLYWOOD (GABOON)
14” — 70,000 pieds 

Immédiatement disponible
J. E. F.

517, RUE CHERRIER

AUTOMOBILISTES

s grandes 
cul ures canadiennes

Valeur brute estimée à $1,238,645,- 
000 — Rendement de 9 pour cent 
supérieur à celui de 1945

Oltawa, Le bureau fédéral de 
la statistique a publié un bulletin 
donnant, par province, la première 
cslini,dion de la valeur fermière du 
rendement des grandes cultures en 
1940, comparativement à celle de 
1944 et 1945. I.a valeur par unité 
de chaque culture représente le 
prix moyen reçu par les euitiva- 
leurs jusqu'à lu fin de novembre, et 
elles ont été établies par le bureau 
fédéral de la statistique après con­
sultation avec les ministères pro­
vinciaux de l’Agrieuiture. A remar­
quer que ecs estimations sont sujel- 
les à revision et ne représentent 
pas les recettes des ventes au 
comptant mais les valeurs brutes 
de ta production agricole. Un bon 
nombre do réroltes, telles que les 
grains mélangés, les navets, le mais 
fourrager, rtc., sont presque toutes 
utilisées sur les fermes où on tes 
cultive.

La valeur brûle des principales 
grandes réroltes (les fermes cana­
diennes esl estimée à $1 238,045,090 
en 1940. L’est la 5e plus grande va­
leur brute depuis l'inauguration de 
la série en 1908; elle n’a été dépas­
sée que durant les années 1918, 
1919, 1920 et 1944. Les prix élevés

"La Famille"
Magazine d'action familiale

SOMMAIRE DE DECEMBRE 1946

EDITORIAL : Route lumineuse R. T.
INFORMATION FAMILIALE

Valère Massicotte 
EDUCATION : Après tout . . . elles sont 

payées!. Béatrice Clément; Petite chro­
nique de psychologie, Edmour Lemay; 
Clubs familiaux.

POUR LES JEUNES : Jeunes gens d'aujour­
d'hui. Pol.

POUR LES ENFANTS : Le Philtre qui gué­
rit, Odette Fumet-Vincent.

SANTE ; La cuisine, de Maisonneuve Ro­
bert.

DIVERS : La médaille de ''La Vaillance", 
Mireille Fortier; A quand votre visite?, 
Jeanne et Gérard Corbeil; Les traditions 
des autres, Gilberts Tremblay; Féerie 
de lumière et de glace. Photos RIO; La 
bibliothèque familiale, Théophile Ber­
trand; Le courrier de Rosemarie; La Fa­
mille, Tome X, Année 1946, Index. 

ECONOMIE DOMESTIQUE ; La couture 
chez soi; Occupons nos loisirs. Monique 
Bureau.

COUVERTURE : Chacun son miroir. Photo 
RIC.

Au comptoir : 50.10
Par la poste: 50.13 

SERVICE DE LIBRAIRIE DU "DEVOIR"

ATTENTION CAMIONNEURS

Nous avons actuellement en mains pour 
installation immédiate : MOTEURS REBA­
TIS POUR CAMION FORD DE TOUTES 
CAPACITES.

Généreux Motor Co- Ltd
2144 Bleury — LA. 6241

ACHAT DE CREANCES

Apportez-nous vos créances billet* er 
•souffrance Pavons plus buut orlx F 
André Arès 57 ouest nie St-Jacaues PI* 
’eau 9107 t.n c

APPARTEMENT 
DEMANDE

Personne responsable et paisible 
i demande appartement ou loyer de 

2 ou 3 pièces, eau chaude, gaz dans 
maison bien tranquille, de préfé­
rence entre les rues Saint-Denis. 
Sherbrooke. Guy et avenue des Pins 
Ecrire à case 30, *Le Devoir”. J n.o.

ACCORDEUR

Accordeur réparation générale clavier 
polissage, accord. $3.00. ouvrage garanti 
A Cvr FR 4142 1 n o

BRULEURS A L'HUILE

GARAGE à LOUER

~~ REMISAGE D'HIVER "
Local à l’épreuve du feu pouvant conte­

nir 100 autos. Faites vos réservations im­
médiatement. West End Motor Sales. 
1922 ouest, Ste-Catherine. WE. 4593.

26-12-46

Jeune homme demandé dans 
une librairie

Il s'agit d’une position qui exige du 
candidat une solide formation littéraire, 
d’excellentes aptitudes pour la vente et 
les affaires. Librairie P.-A. Ménard, 1564 
St-Denis, Montréal. HA. 6126 21-12-46

Livres ô vendre”

Dictionnaires, grammaires de langues 
étrangères à vendre. S’adresser à 3438 
St-Hubert. 19-12-4<

MEDICAMENTS
Pour acné, séborrhée (peau grasse). bou< 

tons sur la figure, boutons à tête noire, 
démangeaisons, maladies de la peau, em­
ployez la Lotion SULFOL, 3 grandeurs : 
$0.50. $0.90 et $1.50 Le Laboratoire Her- 
linge, 8367 St-Denis. DU. 6654. 10-1-47

MARCHANDS

Nous achetons les vieux meubles et nous 
échangeons les meubles de tous genres. 
3184 Ste-Catherine est. entre Dôsery et 
Préton talne. FR 3918 1-1-47

POUR MESDAMES
ATTENTION, mesdames! Voici l'occasion 
d’acheter votre manteau de fourrure di­
rectement du fabricant. Comparez noi 
prix. Superbe manteau, 145.00; mouton de 
Perse, depuis 325.00; manteaux de mou­
ton de Perse, depuis 110.00. Superbes Ja­
quettes teintes léopard, 130.00; pattes d< 
mouton noir ou gris, depuis 150.00; auss 
seals, rat musqué, raton laveur. Manteaui 
sur mesure. Koch Furs, 1410 Panet. angle 
Sainte-Catherine, FR. 2554. 26-12-4(

STENO DEMANDEE
Sténographe avec expérience dans bu­

reau d’avocat. Bon salaire. 9 heures t 
5. 1 heure 30 pour diner. Ecrire casr 
550. ”Le Devoir”. 19-12-41

PRETS SUR HYPOTHEQUE

Avons bons brûleurs domestiques et In­
dustriels. Spécialisons dans l’installation 
de poêles de cuisson pour restaurants. 
Aussi système de chauffage à très bas prix j 
Blue Flame Oil Burner, 1236 Ste-Ellsabeth 
PL. 3086. 9-1-47

BRULEURS A L'HUILF, POUR LE POELE 
ET LA FOURNAISE DU PASSAGE 

A installer immédiatement, aussi chauffe­
rettes transportables, chaufferettes électri­
ques, chauffe-bain Evenatr, gros et détail, 
immédiatement disponibles. Appeler CH 
7661 ou adressez-vous, pour estimés sur 
les accessoires de chauffage dont vous 
avez besoin, à

AUTOMATIC BURNING EQUIPMENT 
& PARTS

19-12-46

Argent à prêter aux taux courants san* 
commission, pour propriétés de ville, sui 
1ère hypothèque seulement. Succession 

i Victor Beaudry. LA. 4102 l9-12-4<
POUR CELEBRATIONS”

A LOUER POUR TOUTES OCCASIONS
! Chaises pliantes, tables, vaisselle, bols i 
! punch, verrerie, table aux huîtres, vestiai­

re etc
BENCH AND TABLE SERVICE 

3878 St-Uurbain — PL. 7032
21-12-4*

POUR LE SKIEUR
SKIS DU MEILLEUR NOYER ! Confec­

tionnés à la main pai des spécialistes. 
Accessoires. Réparations. 736 ouest, rue 
Lagauchetlère. LAncaster 8950. 14-1-47

Tapissage - Peinturage
PEINTURE. DECORATION INTERIEURE, 
EXTERIEURE. REPARATIONS. TRAVAIL 
SOIGNE

G S DEBER 
ENTREPRENEUR-PEINTR*

DO 6?59
J.n.o.

CONVERSATION ANGLAISE

Conversation anglaise Cercle d'étude et 
cours oartlcuilers Méthode nratloue et 
rapide Institutrice possédant dip’ôme pé 
dagoglque bilingue d'Ontario MA 1886

i n o

DRAPERIES, RIDEAUX
Rideaux filet brodé toutes largeurs, den­

telle de Bruges. Couvre-lits, dentelle prin­
cesse; nappes véritable dentelle Milan, voi­
les de mariées jusqu'à $200. Thtmlneur. im­
portateur rideaux. 1713 Amherst. CL 7811.

13-1-47

FOURRURES

MANTEAUX 
DE FOURRURE

TOUT GENRE
ECHANTILLONS
E. RINFRET

I486 St-Hubert MA 1842 i

TARIF
Annonces classifiées 

"Le Devoir” — BEIair 3361
430 Notre-Dame es*

(Commandes prises lusau'à 11 h 
a.m pour le tour même Pour le 
samedi lusqu’à 4 h le vendredi 
précédent)
l cent le mot: 25c minimum comp­

tant Annonces facturées. U^e le 
mot minimum 40c 

Annonces semt vedettes (caractères 
de différentes grosseurs ou Inden­
tés etc.) Tarif fourni sur deman­
de (Variant de 3c à 5c .a ligne 
nnesur* agate — 14 lignes au
Douce sur 1 col ) selon le nombre 
d’insertions

Naissances services, services anni­
versaires grand -messes remf rete­
nir nts nour condoléances etc.. 2 
petits ip mot minimum 50 cent» 

Fiançai lier prochains minages. 2 
cents ic mot. minimum $1.00 l’in­
sertion

i
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Les Bruins joueront samedi contre le Canadien Less“josés
aux RapidesLe Tricolore 

confiant pour sa 
prochaine joute

Le Canadien se prépare soigneu­
sement en vue de sa prochaine par­
tie des séries de la Ligue Nationale 
car il veut à tout prix sortir vain­
queur de cette rencontre afin de ne 
pas perdre de terrain dans la cour­
se au championnat. Les Leafs de 
Toronto auront à jouer trois par­
ties d’ici dimanche soir tandis que 
le Blieu Blanc Rouge n’aura qu’à
Îmrticipcr à deux rencontres et si 
es Torontois sont favorisés dans 

leurs joutes de fin de semaine ils 
pourront augmenter leur avance 
sur le Tricolore mais des; surprises 
sont toujours possibles même quand 
leurs meneurs ont à batailler con­
tre les clubs qui occupent les der­
nières positions du circuit.

Les joueurs du Canadien ont pris 
part à de longues pratiques cette 
semaine et continueront à se prépa­
rer jusqu'à vendredi soir. Inutile 
de dire que les protégés de Dick 
irviri seront en excellente condition

ghysique pour samedi alors que les 
ruins viendront leur disputer la 

victoire.
Elmer Lach sera encore absent de 

l’alignement contre le Boston mais 
comme Buddy O’Connor a fait ex­
cellente figure en compagnie de 
Maurice Richard et de i'oe Blake 
il sera de nouveau au centre same­
di et il sera intéressant de voir la 
première ligne du Tricolore faire 
la lutte à la ligne “choucroute”, 
composée de Schmidt, Dumart et 
Bauer.

Ce soir deux parties seront dispu­
tées dans le circuit Campbell alors 
que les Rangers iront visiter les 
Bruins, à Boston, et que les Eper- 
viers de Chicago recevront la visite 
des Ailes Rouges de Détroit.

Ces deux joutes n’apporteront au­
cun changement dans les trois pre­
mières places du circuit mais elles 
pourraient permettre aux Ri ngers et 
au Détroit de briser l’égalité qui 
existe actuellement pour la quatriè­
me position car une victoire poul­
ies Ailes Rouges permettrai’ au club 
de Jack Adams de passer en avant 
des Rangers si ces derniers per­
dent aux mains des Bruins, et la 
chose semble fort possible.

A tout événement on peut être 
assuré que dans les joutes de ce 
soir comme dans celles de samedi 
et de dimanche les adversaires ten­
teront l’impossible pour décrocher 
les honneurs de la victoire et ces 
joutes ne manqueront pas d’être in­
téressantes.

Le National 
est défait par 

deux points
Deux intéressantes joutes furent 

jouées hier soir, au Forum, alors 
que les quatre premiers clubs du 
circuit junior en venaient aux pri­
ses dans des parties régulières de 
la ligue. Le Canadien, qui mène 
actuellement, a pu augmenter son 
avance en l’emportant sur le Natio­
nal par le compte de 5 à 3. Les por­
te-couleurs de Georges Mantha ont 
bataillé courageusement et ont fait 
une belle lutte aux meneurs, et ce 
n’est que dans la dernière minute 
du jeu que le Tricolore put s’assu­
rer la palme contre les représen­
tants de la Palestre de la rue Cher- 
ricr. . „ „ ,

Dans l’autre rencontre a 1 affiche 
le Lachine a eu raison du Royal et 
le vainqueur est passe en 3e place 
dans le classement avec l’avantage 
d’un point sur les joueurs de Mc­
Gowan.

Lacroix, Vokey, Deneault et Sau­
vé ont enregistre les buts du Lachi­
ne, tandis que Boni Frampton et 
Neil Langill ont obtenu ceux du Ro- 
val. Roger Morrissette s’est surpas­
sé dans les filets des Rapides de 
Lachine et il a eu le meilleur sur 
Herbie Kert.

Après la premiere partie, Al­
phonse Thérien, président de la li­
gue Junior, a remis des chèques au 
Memorial Children’s Hospital, a 
l’hôpital Ste-Justine et aux oeuvres 
de Father Ryan. Le président de la 
ligue junior a félicité tous ceux 
qui avaient collaboré à la soiree de 
gala du hockey junior, le mois der­
nier.

NATIONAL: — Buts: Desforges; 
défenses: Deslauriers, Gareau^ cen­
tre: Robert; ailes: Bisaillon, Corn- 
veau; Subs.: Raymond, Richard, 
Gratton, Jcanneau, Perrault, Racct- 
te.

CANADIENS — Buts: Scurrah; 
défenses: Lépine, Roach; centre: 
Morenz; ailes Newton, bryday; 
subs.: Laplante, Orlando, Denny, 
Dubé, Dykes.
Première période
1-

Les Braves ont 
annulé avec 

les Clippe

Les Sénateurs 
viennent jouer 

au Forum demain

Le Cornwall 
a triomphé du 

club Verdun

Canadiens, Laplanlc
(Dubé) .......................

2—National, Deslauriers 
(Robert-Raymond) .. 

Punitions: Aucune.

4.50

18.05

rs
Vallcyficld, 18. — Les Braves de 

Valleyfield ont fait un beau rallie­
ment dans la troisième période de 
la joute d'hier soir en cette ville 
alors que le club local en venait aux 
prises avec les Clippers de Balti­
more dans une rencontre pour le 
trophée Hamilton B. Wills, car les 
joueurs de Lucien Leduc sont venus 
d’en arrière pour annuler avec leurs 
rivaux de la Ligue des Etats-Unis. 
La partie prit fin par le compte de 
.’’> à 3. Ls Clippers semblaient devoir 
l’emporter facilement et l’on entre­
voyait même un blanchissage, car 
à ïa fin de la deuxième période les 
visiteurs menaient par 3 à 0, mais 
les Braves n’avaient lias dit leur 
dernier mot et lorsque rengagement 
final débuta, les gars de Valleyfield 
se lancèrent résolument à l’attaque 
et peu à peu ils reprirent le terrain 
perdu et à la grande satisfaction des 
spectateurs les Braves parvenaient 
à éviter l’échec lorsque Emberg. 
Bessette et Joannette comptèrent 
tour à tour pour annuler.

La ligne d’attaque formée de Don 
McIntosh. Hanon et Karagas s'est 
mise en évidence pour les Clippers 
de Baltimore en comptant les trois 
buts. Ces trois joueurs ont obtenu 
chacun un but tandis que Karakas 
a fourni deux assistantes.

Composition des équipes:
BALTIMORE: Fréchette: Jamie­

son et Mevers; Vigneau; Stoddard 
et Leblanc; R. Bessette. Bergeron, 
McIntosh, Hannon, Boisvert, Kara­
kas et Schnarr.

VALI.EYF1EL1): Desrhenes; Ro- 
bidas el Pidsodny; M. Bessette; 
Kovalehuck et Emberg; Strain. Jo­
annette, Mageau, Boyer, Richard­
son, Porteous, Anderson, Forget.

Arbitres: Cadicux ct Lalondc.
Première période

1. Baltimore, McIntosh... .. 7.00
(Hannon, Karakas)

2. .Baltimore, Hannon............  19. L>
( Karakas)
Punition: R- Bessette.

Deuxième période
3—Canadiens, Laplante

... 9.40(Dubé, Denny) ..........
4— -National, Bougie........

Punitions: Denny.
Troisième période
5— National, Perrault

(Richard) ...................
6—Canadiens: Newton

... 3.35

(Morenz, Fryday) ... 
7—Canadiens, Denny

(Dubé, Laplante) ...
8—Canadiens, Newton

... 16.25

(Fryday) .................... ... 19.06

Les Royaux de Frank Carlin, 
qui n’ont pas encore oublié leur 
défaite de 13 à 1 aux mains des Ca­
taractes de Shawinigan, dimanche 
dernier, quand ils ont baissé pavil­
lon pour une 3e fois en quatre jou­
tes contre les représentants de la 
ville de l’électricité, ont tenu une 
longue pratique au Forum, hier 
soir.

Les joueurs de Frank Carlin 
n’ont pas trop goûté la défaite de 
dimanche et ils ont pris les choses 
absolument au sérieux durant la 
pratique d’hier. Ils ont tellement 
excellé, même que Carlin n'a pu 
s’empêcher de dire à ses joueurs: 
“Je souhaite seulement que vous 
soyez aussi sérieux et aussi effeclifs 
que cela jeudi soir, contre les Séna­
teurs d’Ottawa”.

Oui, ce sont bien les Sénateurs 
d’Ottawa qui seront les visiteurs 
demain soir, au Forum, quand les 
joueurs de Carlin joueront leur pre­
mière partie régulière de la Ligue 
Senior au F’orum, depuis le 28 no­
vembre dernier, soit depuis trois 
semaines. Comme ou le sait, c'est a 
cause du long engagement des /ce 
Capudes au Forum que le Royal n a 
pu jouer à cet endroit.

La joute de demain soir sera 
d’une grande importance. En eflet, 
il s’agira d'une joute de quatre 
points, puisque les deux clubs occu­
pant la 1ère et la 2e place dans la 
Ligue Senior seront aux prises et 
puisque un club devra perdre deux 
points tandis que son rival en ga­
gnera deux.

Ces deux clubs voudront s assu; 
rer la victoire. Le_ Royal a joue 
deux parties de moins que ses rn 
vaux et une victoire demain _ lui 
sera fort profitable puisqu’il s'ap­
procherait à deux points des lea­
ders avec encore une joute de plus 
à jouer. L’Ottawa, enfin, sera sans 
les services de Jim McFadden ct de 
Les Hickey, qui ont déserté le camp 
des Sénateurs depuis dimanche 
dernier et qui seraient actuellement 
à Buffalo ou à Houston, Texas.

Les Royaux ont remporte deux 
victoires et annulé une fois, contre 
les Sénateurs, en trois joutes, et 
c'est très difficile de demander 
mieux. Inutile de dire alors que les 
Sénateurs feront l’impossible pour 
l’emporter et que les Royaux au­
ront la tâche très difficile.

Le St-Hyacinthe 
a été blanchi

Les Cougars de Cornwall ont eu 
raison des Aigles de Verdun, hier 
soir, dans une joute de la Ligue 
Provinciale de Hockey lorsque ces 
deux équipes en venaient aux pri­
ses à l’Auditorium de Verdun mais 
les visiteurs n’eurent pas la tâche 
facile car ce n’est que par la marge 
de deux points que les Cougars 
triomphèrent, le compte étant de 
0 à 4 lorsque prit fin cette joute.

Marshall et Gardner furent sans 
contredit les étoiles des vainqueurs 
avec chacun deux buts tandis que 
les autres compteurs du Cornwall 
furent Dennison et Denneny. Bour- 
cier, Thériault, Vallières et Burr 
comptèrent les buts des Aigles.

Les Cougars prirent une avance 
de 2 à 0 dans la première période 
et portèrent celte avance à 5 à 1 
dans la seconde reprise. Les Aigles 
firent beaucoup mieux dans la pé­
riode finale quand ils réduisirent 
l’avance des visiteurs à 5 à 4, mais 
un dernier but des visiteurs à une 
demi-minute de la fin valut une 
victoire de ü à 4 aux Cougars qui 
se sont approché, grâce à leur vic­
toire, à un seul point de la première 
place ct des Randies de Sherbroo­
ke, les meneurs du circuit Comte.

CORNWALL. Buts, Wright; dé­
fenses, Batten et Creighton; centre, 
McEvoy; ailes, Dennisori et Denne­
ny. Subs.: Proulx, Marshall, Brun- 
ning, Mallelte, Gardner, Telkinnen, 
Legris.

VERDUN: Lessard; Tremblay et 
Ward; Tammincn; Bourcier, Burr; 
Terriault, Vallières, Gagnon, Plan­
che, Tomalty et Bleau.

Arbitres: Mullins et Barrette. 
Première période

1. Cornwall, Marshall........
(Creighton)

2. Cornwall, Marshall.........
( Gardner)

Puntion: Aucune.
Deuxième période

3. Verdun. Bourcier. ..... 
(Tamminen)

4. Cornwall, Gardner.........
5. Cornwall. Dennison.... 

(McEvoy)
6. Cornwall, Denneny.........  9.24

(Telkinnen)
Punitions: Tremblay, Legris et 
Terriault.

Troisième période
7. Verdun,, Terriault............... 13.31)

(Tomalty et Bleau)
8. Verdun, Vallières.................   14.10
9. Verdun, Burr.......................  14.54
10. Cornwall, Gardner..........  19.30

(Dennison et Marshall) 
Punitions: Legris, Telkinnen.

14.00

19.03

3.05

6.00
8.20

Les Juniors 
à l’affiche à 

l’Auditorium
Deux parties seront à l’affiche à 

l’Auditorium de Verdun, ce soir. 
Dans la première partie, les Maple 
Leafs de Verdun rencontreront le 
Wing Wheelers tandis que le Con­
cordia sera opposé aux Cyclones 
dans la deuxième joute.

Les quatre clubs en lice feront 
l'impossible pour remporter la vic­
toire afin d’améliorer leur posi­
tion dans le classement.

Les Maple Leafs, qui n’ont pas 
fait sensation depuis le début de 
la saison, feront l’impossible pour 
infliger une défaite au Wing 
Wheelers afin de se rapprocher 
des meneurs. Arthur Thérien, ins­
tructeur du Verdun, a fait tenir 
quelques pratiques à ses joueurs 
et il espère les conduire à la vic­
toire, ce soir.

Marcel Pelletier ou Gérard Mar­
tel sera dans les filets des Maple 
Leafs, ce soir. Raymond Léger, qui 
n’a pas participé à la joute de mer­
credi dernier contre le Canadien, 
sera également à son poste de mê­
me que Bernard Limoges. La ligne 
d’attaque formée de Gagnon-Caba- 
na-Jodoin tentera aussi de sortir 
de sa léthargie.

Le Wing Wheelers, géré par Mic­
key Hennessey, a été très malchan­
ceux depuis le début de la saison 
et il entend bien commencer une 
série de victoires afin de se rappro- 
cher des meneurs. Les espoirs du 
Wing Wheelers reposent sur Stan 
Dcquoy, Callahan, Monroe, Mar- 
chessault, etc.

Dans la deuxième partie, le Con­
cordia tentera de remporter sa 
première victoire de la saison, alors 
qu’il fera face aux Cyclones. Le 
mieux que le club de Sylvio Man­
tha ait pu faire depuis le début de 
la saison, fut d’annuler à deux repri­
ses avec le Wing Wheelers. D'un 
autre côté, les Cyclones ont rem­
porté deux victoires. On s’attend à 
un beau duel de gardiens de buts 
entre Robert Bleau, du Concordia, 
et (lump Worsley, des Cyclones.

Vendredi soir, deux parties se­
ront disputées à Lachine. Le Royal 
rencontrera le Wing Wheelers tan­
dis que les Cyclones seront opposés 
aux Rapides.

Punitions: Richard.
LACHINE: — Buts: Morrissette; 

défenses: Tranquille, Pilon; centre: 
Bourgie; ailes: Deneault, Duran- 
ceau; Subs.: Chabot, Vokey, Gau­
thier, Boulet, Lasalle, Lacroix, Sau­
vé, Desmarais.

ROYAL: Buts: Kerts; défenses: 
Fildcs, Appleby; centre: Moore; ai­
les: Denis, Langill; Subs.: F’yon, 
Armstrong, Knox, Frampton, Booth, 
Molson, Manestersky.
Première période
1— Lachine, Lacroix

(Sauvé, Desmarais) ........ 5.00
2— Lachine, Vokey 

Punitions: Manastersky, Knox.
Deuxième période
3— Lachine, Deneault

(Bourgie) ..................
4— Royal : F rampton

(Appleby) ..................
5— Royal, Langill 

(Moore. Denis) ....
Troisième période 
0—Lachine, Sauvé

(Dcsmarais) ..............
Punitions: Tranquille (2), Moore, 

Knox, Appleby.

.50

2.00

15.37

18.27

4.

Deuxième période
Baltimore, Karakas.........
(McIntosh)
Aucune punition.

Troisième période
Valleyfield, Emberg...........
(M. Bessette. Kovalehuck) 
Valleyfield, M- Bessclte). . 
(Joannette, Kovalehuck)
Valleyfield. Joannette.......
(Emberg, Kovalehuck) 
Punition: Karakas.

Paul-M. Raymond
avec le Lachine

La direction du Lachine nous 
annonce que le populaire ex-loueur 
des Royaux de la ligue Sénior, P.- 
Marcel Raymond, s'alignera ce soir 
avec les Rapides de Lachine, au 
Forum, lorsque ces derniers rece­
vront la visite des Saints de Saint- 
Hyacinthe dans une joute régulière 
de la ligue Provinciale. Raymond, 
qui a déjà porté les couleurs du Ca­
nadien de la ligue Nationale, tra­
vaille au F'orum ct est secrétaire de 
la ligue Junior. {La pratiqué de­
puis une couple de semaines et 
croit pouvoir faire l’affaire avec 
ics Rapides. Nul doute qu’il sera 
fort populaire dans la ville voisine.

Lucien Leduc
a démissionné

Victoriaville, t8. — Les Tigres de 
Victoriaville ont eu facilement rai­
son des Gaulois de St-Hyacinthe 
hier soir, car les champions de la 
Ligue Provinciale ont inflige un 
blanchissage à leurs rivaux en 1 em­
portant par le compte de 3 a 0.

Par leur victoire d’hier les lo­
caux se sont rapprochés des Hai­
ders de Sherbrooke, meneurs ac­
tuels du circuit Comte, ct ils ont 
consolidé leur position au troisième 
rang car, de leur côté, les Cougars 
de Cornwall sont sortis victorieux 
de leurs adversaires, les Aigles de 
Verdun.,

Le gardien Nadeau, des vain­
queurs, a joué une magnifique par­
tie, de même que tous les joueurs 
du club de Roland Hébert. Les 
Saints ne furent pas déclassés, mais 
les Tigres jouèrent de façon à peu 
près parfaite.

Rip Valenti fut le meilleur comp­
teur des vainqueurs avec deux buts, 
soit un dans la première période, 
assisté de Marcotte et Wray, et un 
autre dans la 3e période, avec l’aide 
des mêmes joueurs. Dussault comp­
ta dans la 2e reprise avec l'aide de 
Larry Thibault ct de Dussault.

Composition des équipes:
SAINT-HYACINTHE : Laramée; 

Kusmaski et Dcspelteau; Drouin; 
I Gladu ct Préfontaine; Bonin. Gra­

vel, Longpré, Aubuchon, Kowci- 
nak, P. Hébert, Bouchard ct Bour­
don.

VICTORIAVILLE. Buts, Nadeau; 
défenses, Mercier et Boyer; centre, 
Burnett; ailes, Hayden cl Leduc. 
Subs.: Hébert. Dufault, Dussault, 
Thibault, Wray, Valenti, Marcotte, 
Roberge.

Arbitres: Boucher et Cantin.

Triple triomphe
des Lavallois

Première période

10.57

1.20

7.50

19.36

Les joueurs ont été choisis

Melbourne. Australie, 17 — l-V’
capitaine Walter Pate a declare 
que Jack Kramer, champion natio­
nal des Etats-Unis en simples, ,Fk 
Parker, Tcd Schroeder et Gardnar 
Mulloy composeront l’équipe amé­
ricaine dans la finale de la coupe 
Davis qui sera disputée ici, contre 
les Australiens, les 26, 27 et 28 du 
courant.

Sir Norman Brooks, président de 
l’Australiau Law Tennis Associa­
tion, a nommé les membres de son 
équipe. Il s'agit de John Brom­
wich, Adrian Ouist, Dinny Pails et 
Colin Long. Le choix des joueurs 
des deux équipes "’a surpris au­
cun connaisseur.

Lucien Leduc, instructeur des 
Braves de Valleyfield. vient d’of­
frir sa démission au bureau de di­
rection ct hier soir il n’a pas piloté 
son club contre les Clippers de Bal­
timore. dans la joute (les séries du 
trophée Hamilton B. Mills, et c’est 
le président du club. M. Arthur Vi­
nci, qui dirigeait les joueurs du 
banc.

La démission de Lucien Leduc 
n’a pas encore été acceptée et l'on 
esprèe que le pilote des Braves re­
viendra sur sa décision, du moins 
pour terminer la saison.

1. Victoriaville, Valenti.........
(Marcotte et Wray)
Punitions: Mercier et Bonin.

Deuxième période
2. Victoriaville, Dussault.... 

(Thibault et Dussault)
Pun.: Despelteau, Burnett, 
inaski et Dussault.

Troisième période
3. Victoriaville, Valenti.........

(Wray et Marcotte)
Punition: Gagnon.

18.13

Dès la chute de la température, 
les collégiens de Saint-Vincent de 
Paul ont repris leurs activités hi­
vernales. Comme ils ne le cèdent à 
personne pour l’aménagement de 
leurs terrains de jetix. cinq de leurs 
six grandes patinoires présentaient 
déjà dimanche dernier une surface 
unie à souhait et sur trois d’entre 
elles, la victoire leur a souri.

Dans une partie régulière de l’In- 
tercollégialc, le Laval, champion 
de l’an dernier, a défait le Ste-Ma- 
ric. Nos colonnes ont déjà décrit 
cette partie.

Durant ce temps, le Laval juvéni­
le, dans une joute excessivement 
contestée remportait une belle vic­
toire sur le Gaudreault Transport. 
Un beau ralliement à la 3c période 
a assuré la victoire aux Lavallois 
pour qui. Bérubé, Fortin, Pitre, La- 
belle et Giroux ont compté les buts 
tandis que Sauvé s'assurait deux as­
sistances. Les deux Bélanger, Des- 
lauriers. Pitre ont brillé à la dé­
fense. Deguire dans les buts. Pour 
les visiteurs, Vallée, Latour et Beau- 
lé ont chacun obtenu un po.nt, 
mais l’étoile incontestée a été La- 
niel, un ancien de Laval, qui à la 2e 
période, par exemple, a impitoya­
blement bloqué 23 lancers, la plu­
part dangereux.

Sur une 3e glace, le Laval midget 
a blanchi 6 à Ü le Cinderella, équi­
pe prometteuse, qui faisait il est 
vrai son ouverture et manquait un 
peu de cohésion. La rondelle fut 
mise au jeu par M. Gauthier, prési­
dent. La ligne Brochu-Hotte-C,on­
ia nt s’est particulièrement distin­
guée. Brochu a pris deux points. 
Hotte, Daoust, Ponton, Lapointe les 
quatre autres. Bien protégé par 
Jcanneau, St-Pierre, Légaré et Tho- 
ravai, Hénuset a été solide dans ses 
filets. La défense des visiteurs 
s'est particulièrement fait valoir. 
Sans elle le pointage eût clé bien 
supérieur.

Le hockey 
professionnel 

et amateur
Ligue Américaine

Hershey 2, St-Louis 2

Ligue Provinciale 
Cornwall 6, Verdun 4 
Victoriaville 5, St-Hyacinthe 0

Trophée Wills
Valleyfield 3, Baltimore 3

Ligue Junior
Canadiens 5. National 3 
Lachine 4, Royal 2

Ligue Nationale
Boston à. Rangers 
Détroit A Chicago

Ligue Américaine 
Cleveland à Pittsburgh 
Providence à Buffalo 
Springfield à Philadelphie

Ligue Provinciale
St-Hyaeinthe à Lachine

Ligue Junior 
A Verdun

Wing Wheelers vs Maple Leafs 
Concordia vs Cyclones

LE CLASSEMENT:

Jeu de dames canadien
Le conseil de la “F.C.A.D.D.’* est 

à préparer un vrai gala damique 
suivi d'une soirée récréative poul­
ie 26 janvier 1947. L’âprès-midi sera 
consacré au jeu de dames; il y aura 

j concours-éclair de problèmes, si- 
! multanée de parties, rencontre ami-

Lcs amateurs de hockey qui sui- cale, etc... A 7 h. 30 un programme 
vent les parties de la Ligue Pro- récréalif sera donné aux membres 
vinciale de Hockey ne manqueront i de la “Fédération” seulement.. ■ 
pas de se rendre à l’Arena de La­
chine ce soir pour être témoins du 
duel sportif que se livreront les 
Gaulois du Saint-Hyacinthe et les 
Rapides de Lachine car cette ren­
contre suscite beaucoup d’intérêt 
puisque les deux rivaux bataillent j 
actuellement pour la quatrième po- j 
sillon du circuit Comte. Les Rapi­
des ont actuellement l’avantage 
d’un point sur les Gaulois mais si 
les gars de Saint-Hyacinthe l’empor­
tent ce soir ils passeront devant les 
représentants de la Cité des Sports.

Les deux clubs se sont livré une 
belle lutte depuis le début de la sai­
son et on s’attend à une autre con­
testée, ce soir, parce que ces deux 
équipes comptent sur des joueurs ... , ,
1res conibattifs. Les Rapides de j WOOCICOCK 
Lachine sont toutefois favoris pour 
l’emporter ce soir sur les Gaulois.
Ils aligneront trois solides joueurs 
de défense. Il s'agit de Jim McCur- 
rie, Marcel Larochellc et Yvan Ha­
mel. Charlie Phillips sera encore 
une semaine inactif. La ligne d’atta­
que formée avec Bernard Vinct-Bob 
Morin-André Perron sera également 
à son poste. Ce trio a fait sensation 
depuis environ deux semaines et il 
tentera de se mettre en évidence, 
ce soir. Le diminutif joueur de cen­
tre, Bob Morin, semble avoir repris 
sa bonne condition tandis que Vi- 
net et Perron sont très dangereux 
près des filets du club adversaire.

La première ligne d’attaque sera 
formée avec Paul Gardner, Smiley 
Meronek et J^es Ramsay, tandis que 
Dan Costigan, Don Maher et Swee- 
de Paulsen évolueront sur la troi­
sième.

Paul Leclerc sera de nouveau 
dans les filets des Rapides de La­
chine et il sera ainsi opposé à son 
cousin, Guy, qui a remplacé Jean- 
Paul Renaud dans les buts des Gau­
lois de St-Hyacinthe. Guy Leclerc 
a déjà fait fureur avec le Canadien 
Junior et il devrait être intéressant 
de le voir à l’oeuvre.

Guy Leclerc sera protégé sur la 
défense par Marcel Despelteau.
Paul Longpré, Kumaski el Rénald 
Bonin. Oscar Aubuchon. Dick Kow- 
cinak et Gerry Gravell évolueront 
sur la première d’attaque.

Parmi les autres joueurs d’avant 
on remarque: Paul Hébert, Polly 
Drouin, Fernand Gladu, Jacques 
Préfontaine et quelques autres.
Lors de la dernière partie entre ces 
deux clubs, le Lachine l’a difficile­
ment emporté par 6 à 5.

Les damistes ont appris avec re­
gret le décès de M. Philippe Leduc, 
estimé vétéran de Valleyfield, P.U-

Les. tournois "(■ ' ct “B” sc conti­
nueront dimanche, le 22 au “Papi­
neau’’.

Le match cuire MM. Alb. Deslan- 
riers et Georges Paquette fournit 
du jeu d’action rapide et les surpri­
ses tiennent les spectateurs en éveil. 
La 1ère partie a été nulle en 42 mi­
nutes; il y aura reprise dimanche, 
le 22 au “Papineau”.

Les premières positions de la 
“Classique KeiideH’’ sont chaude­
ment disputées.

gagne
en trois rondes

Londres, 18. Bruce Woodcock, 
champion poids-lourd de l’Empire 
britannique, a remporté la victoire 
par mise hors de combat technique 
sur Nisse Andresson, de Suède, à la 
troisième ronde de leur combat dis­
puté à l’aréna d’Harringay hier 
soir.

L’arbitre arrêta le match pour 
éviter à Andresson d’autres puni­
tions après quo Woodcock eut com­
plètement bouché l’oeil gauche de 
sou adversaire.

Cartes professionnelles

ASSURANCE

HORACE LABRECQUE
COURTIER EN ASSURANCE

Nous Invitons les communautés reli­
gieuses à se irévalolr de nos services 

particuliers.
441 St-François-Xavier. Montréal

Tél. MArquette 2383-2384

BREVETS D’INVENTION

BREVETS D’INVENTION
MARQUES de COMMERCE 

DESSINS de FABRIQUE 
en tous pavs

MARION & MARION
Raymond A Roblc J -Alfred Bastlen 

761 ouest, rue Ste-Catherlne 
MONTREAL

11.24

Ku-

12.00

Bénédiction de skis 
à Pont-Viau

Ligue Industrielle
de Montréal-Est

Ce soir, la ligue Industrielle de 
Montréal-Est présentera son 2e pro­
gramme double de la saison à l’aré­
na de l’Académie Houssin, Pointe­
aux-Trembles. Ce programme devait 
avoir lieu vendredi soir dernier, 
mais malheureusement les joutes ne 
purent être disputées à cause de la 
mauvaise condition de la glace.

On s’attend à une foule nombreu­
se pour voir les quatre clubs de ce 
circuit à l’oeuvre. Le club de l'Or- 
donnace de Longue-Pointe tentera 
de réimporter sa 2c victoire de la 
saison dans la 1ère jiarlie pour con­
server la 1ère position dans le cir­
cuit Guénettc.

La direction du “Centre sportif 
Pont Vian” tient à avertir tous les 
skieurs, jeunes gens et jeunes filles, 
qu’il \ aura une grande fêle pour 
eux, à Pont Vian, dimanche le 29 
décembre prochain.

M. le curé Albert Charbonneau. 
faisant preuve d'une heureuse ini­
tiative. offrira une messe en l’hon­
neur de saint Christophe, patron 
des voyageurs. Cette messe sera dite 
à 11 h., par l'aumônier du “Centre 
sportif Pont Vian”, M. l'abbé Mar­
cel Pelletier.

Après l’Evangile, le curé bénira 
les skis et distribuera une magnifi

Joute remise
La joute de hockey qui devait 

avoir lieu demain après-midi, au 
Forum, entre les clubs des colleges 
Sainte-Marie et Jeaii-de-Brébeuf, 
pour dos raisons incontrôlables, a 
dû être remise à plus tard. Les fer­
vents du hockey sont priés de pren­
dre note de ce changement.

Ligue des écoles 
spécialisées

Plus (le 1880 personnes ont ap­
plaudi le jeu plein d’imprévu des 
clubs du circuit Ernest Coursai. 
Dans la première partie, le collège 
Houssin a triomphé des arts Gra- 
phiques par 1p compte de 6 à 2. Le 
pointage ne donne pas justice ai) 
club perdant car celui-ci a livre 
une lutte très serrée et G. Desro­
chers. cerbère du Roussin, a fait 
des arrêts de toute beauté pour 
conserver l'avantage à son club. La 
ligne Brisebois-Desharnais-Brise- 
bois a compté 4 jioints. tandis que 

Desrosiers-Beaudry-F al

Ligue Nationale^
G. p. N P. C. e v,

22 13 5 4 78 54 30
Canadien .... 22 13 6 3 72 ‘O 29

21 8 6 7 63 55 23
Rangers ---- -- 22 8 11 3 58 70 19
Détroit ...... 24 7 12 5 69 87 19
Chicago .......... 20 5 13 2 36 79 12

Ligue Américaine
section est

J. G P N P. C Pt»
Hershey .......... 29 19 5 5 124 61 42
New Haven .. 28 11 13 4 96 44 26
Springfield 26 10 13 3 89 99 23
Providence 28 9 14 5 87 L22 23
Philadelphie 27 2 22 3 80 183 7

section " 
J. G.

lest
P N P. C Pts

Cleveland .. . 24 18 4 2 112 67 38
Indianapolis 27 11 7 9 118 82 31
Pittsburgh 26 13 8 5 111 86 31
Buffalo .. .. 25 10 10 5 88 76 25
St-Lou la ........ 29 7 14 8 94 124 22

Ligue Senior
J. G. P. N P. C Pts

Ottawa .......... 16 11 4 1 78 64 23
Royal ............ 14 9 4 1 68 42 19
Québec .......... 15 7 6 2 62 67 16
Shawinigan 16 7 8 1 63 60 15
Valleyfield . . 19 3 15 1 6/ 100 y

Ligue Provinciale
J. G. P N. P. C. Pts

Sherbrooke .. 19 12 7 0 96 69 24
Victoriaville .. . 18 10 6 2 75 63 22
Cornwall ........ . 19 10 8 1 94 82 21
Dàchlne .......... . 18 8 9 l 68 70 67
St-Hyacinthe . 19 8 10 1 85 80 17
Verdun .......... 212 6 14 1 71 101 13

Ligue Junior
J G P N P C Pts

Canadiens . . . 10 9 1 0 64 24 18
National ........ . 9 5 2 2 56 26 12
Royal .............. . 10 5 4 1 42 37 11
Lachine .......... . 10 5 3 2 36 43 12
Maple Leafs . . 8 3 4 1 33 38 7
Cyclones .... 9 2 7 0 25 67 4
W Wheelers . . 7 1 4 2 27 39 4
Concordia .. •7 0 5 2 24 33 2

5—Roussin : M. Gervais 4.53
6—Roussin : J.-G Brisebo S . 11.48

Joute nulle 
entre Hersley 

et St-Louis
St-Louis. 18. — Le but enregistré 

par Pat McGreavy, moins de deux 
minutes avant la fin de la troisième 
période, a épargné la défaite aux 
Flyers de St-Louis alors que ceux- 
ci étaient aux jjrises avec les Ours 
de Hershey, hier soir, dans une | 
partie des séries régulières de la 
Ligue Américaine de Hockey, la 
seule à l’affiche dans le circuit Po- 
doloff. Les deux clubs ont obtenu i 
un résultat nul de 2 à 2.

Les Flyers de St-Louis étaient 
hier soir sous la direction de Bob { 
Davidson, qui sera le pilote pour le ! 
reste de la saison succédant à Ralph I 
Taylor.

HERSHEY — Buts: Bennett; dé­
fenses: Flaman. Branigan; centre: 
McGill; ailes: Gain, Bruce; subs.: 
Mario, Gronsdahl, Huiler, N. McCat- 
tee, Martin, Gaudreault, Ronty, Ba- 
bandon, Thompson, Rozzini.

ST-LOUIS: — Buts: Highton: dé­
fenses: Bush, Clark; centre, Rims- 
tad; ailes: Olson, Liscombe; Subs.: 
Hum, Gladu, McReavy, Hergert, J 
McCattec, Robertson, Rossignol, 
Pozzo, F’rascr, Baccari.

Arbitres: Rabbit McVeigh ct Hugh 
McLean.

SOMMAIRE
Première période
1— St-Louis: McReavy

(Pozzo, F'raser) ........
2— Hershey, Gronsdahl 

(Gaudreault, Mario) .
Punition: McGill 

Deurième période 
Aucun point.
Punitions: Clark, Mario, Didier. 

Troisième période
3— Hershey, Mario (Martin) 8.09
4— St-Louis,McReavy, (Pozzo) 18.10 

Punitions: Rozzini, Pozzo.

'ALBERT FOURNIER
ICURfUfideBBFmSJimimo/l
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COMPTABLES

Bélanger, Verner & Viger
Comptables Publics — Vérificateurs 

266 ouest, rue Saint-Jacques 

PL. 684:> Mün-oal

.... ............................ ............ ___ le trio G. ----------- - .
que médaille de St-Christophe, gra-1 Ion compta les deux autres. Bois- 
tuitement, à tous les skieurs pré- ; vert, Masse. Gervais, Monettc, La- 
seuls. rocquc brillèrent à inanités repn-

L’aumônier adressera une courte 
allocution, après quoi les skieurs 
feront une jictile excursion, et se­
ront invités à aller diner dans un 
restaurant moderne du nord de la 
ville.

A cet endroit, ceux qui désire­
ront devenir membres du club de 
skis du “Centre sportif Pont Vian” 
pourront donner leur nom à la se- | 
crétaire-tresorièrc, Mlle Jacqueline 
Provencher.

L’église St-Chrislophe est située 
sur le boni. Lévesque, à Pont Viau.

CARON & CARON
Accountants

Edmond Caron. B.A.. L S.C.. C.A. 
Henri Caron, B.A.. L.L.L, L.S.C.. C.A. 

Barthélemi Masse. L S C.. C.A.
59, rue St^Jacques

HArbour 3635 MONTREAL

Chartré, Samson, 
Beauvais, Gauthier & Cîc

Comptables aeréés - Chartered Accountants 
Maurice Chartré. o.A Maurice Samson C.A 
A.-E Beauvais. C.A. J.-P Gauthier CA. 
Léon Côùé C A Gérard Marceau. C.A
Lucien-P Rélair C A 
Jacques Angers. C.A.
Albert Garneau. C.A 
Jean Lacroix C.A 
Percv Auger .C.A 
Roger Rov. C.A.
Montréal Québec

Lionel Roussin. C A 
Dollard Hunt. C.A 
Raym Portier. C.A 
Guy Bernard C.A 
H Bourgouln. C.A

3.05

14.02

L'ouverture a dû être 
remise

Hurtubisc & Richard
comptables agréés 

Léon-A HURTUBISE. C.A. 
Gérard HURTUBISE C A 
Maurice RICHARD. C.A 
Georges-R MARTIN. C.A.

60 St-Jacques. Montréal 1
Téléphones : HA. 9562 - HA 8739

P.-A. GAGNON & CIE
P.-A Gasnon C.A.. René GaRnor». C.A 

Comptables agréés 
Chartered Accountants

IMMEUBLE DES TRAMWAYS 
159 OUEST. RUE CRAIG 

Tél. HArbour 5990

(Desharnais)
7— Roussin: G. lîrisebois . . 16.01 

(J.-G. Briscbois)
8— Arts graphiques: Halley . 18,06 

(Aubry)
•Y Ÿ *

La 2e partie mettail aux prises 
les écoles du meuble et Octave Cas- 
grain. Les deux équipes sc sont li­
vré un duel rapide et dénué de ru­
desse. Le compte final 2 à 2. Il est 
évident qnc la ligue organisée par 
M. Conrad Bastlen, professeur aux 
Arts graphiques, connaîtra le suc-

...... ...... eès durant la saison, si on en juge
ses pour l’école de la rue Kimber- par l’esprit sportif qui anime tous 
ley. Halley et Rathé enregistrèrent I les clubs du circuit.

Les quatre clubs de la ligue Dé­
pression n’ont pu débuté hier soir 
à l’arcna St-Laurent comme ils au­
raient espéré le faire. En effet, la 
glace était encore trop molle par 
suite de la température trop douce 
de la fin de la journée et l’on a dû 
remettre cette ouverture à ce soir 
même. Comme on le sait, il y aura 
deux joutes au programme. Dans 
la 1ère partie, le Commerce fera 
face aux Grads, tandis que dans la 
seconde joute, les Sages et les Ho­
bos seront en lice.

C.G.A.
C.P..ALucien VIAU,

COMPTABLE PUBLIC LICENCIE 
Spécialité : Impôt sur le Revenu 

159. Craig ouest — Montréal

LUCIEN D. VIAU, C.A.
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EN VEDETTE

Progrommes saéeioux
Mercredi, 18 décembre 1946

puis à Calgary. Quelques années plus 
tard il devint le premier violon de rOr- 
chestre symphonique de Vancouver C'est 
là que Radio-Canada l'invita à diriger 
des studios de Vancouver une série d’é­
missions qui est devenue très populaire: 
Les classiques d’aujourd'hui. Je«n do 
Rimanoczy s'intéresse beaucoup à ses 
auditions radiophoniques. Quand 11 de­
vint l'adjoint du chef d'orchestre de 
Seattle, 11 fit les arrangements nécessai­
res pour revenir régulièrement au Cana­
da afin de pouvoir continuer sa partici­
pation à la radio canadienne.

CBF, 10 h. 30 p.m. Poursuivant sa pré­
sentation d'artistes de renom, Radio-Ca­
nada fera entendre mercredi un artiste 
éminent de l’Ouest canadien, M. Jean de 
Rimanoczy, violoniste. M. de Rimanoczy 
'ouera la Valse Caprice, de Wieniawski, 
Sonate en sol dièse mineur, de Dohnayl, 
>t Tambourin chinois, de Kreisler. L’un 
ies plus brillants étudiants de l’Acadé- 
nl- Liszt à Budapest, Jean de Rimanoc- 
;y vint s'établir très Jeune à Winnipeg,
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leurs concerts de Noël de Halifax à Van­
couver. Radio-Canada vous invite à écou­
ter les Petits Chanteurs de langue anglai­
se de l’Ecole Lord Selkirk de Winnipeg 
dans un programme français, Jeudi. Ln 
chorale Interprétera des cantiques de Noël 
et des chansons françaises sous la direc­
tion de Mlle Margaret Thomson, et de M. 
Godlas Brunet, organisateur dc ce con­
cert. Au piano. Mlle Florence Baskcrvtl- 
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9 03 French course.
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'0 00 Nouvelles
10.01 Curtain calls.
10 30 Moison's Newscast
10 45 Laurentian Rendez- 
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émissions
mousse; Chant tyrolien; D'oü viens-tu 

j bergère? Nouvelle agréable; Légende de 
i TEnfant-Jésus; Trois anges; Minuit chré- 
I tiens!
j CBF, 11 h. 30 p.m. La prochaine émis­

sion de l’Histoire de la musique évoqu.e- 
! ra les faits de la chevalerie dans l’opéra.
Four illustrer ce cours. M. Frank Black a 

! choisi dans l’oeuvre de Rosdni l'ouver­
ture de l’opéra Tancrède et dans l'oeuvre 
de Wagner le rêve d'Eisa de Lohengrin 

I pour - prano et orchestre; les adieux de 
Lohengrin pour ténor et orchestre et la 

1 Procession dc l’opéra Parsifal.

Les obsèques du 
colonel Mackay

Avec tout l'apparat militaire
Avec toul l’apparat réservé à un 

distingué militaire disparu, ont eu 
lieu, ces jours derniers, les funé­
railles du colonel François-Samuel 
Mackay, V.D., un ancien combattant 
du 65e régiment., aujourd’hui les 
Fusiliers Mont-Royal, et l’un des 
doyens du notariat de la province 
ne Québec. Le vétéran officier était 
décédé vendredi matin, en sa de­
meure, 5910, avenue du Parc, à l’âge 
dc 81 ans.

Le cortège était précédé du corps 
de musique de fanfare des Fusiliers 
Mont-Royal, sous la direction du 
capitaine J.-.L Goulet, puis suivaient 
trois landaus de fleurs et une garde 
d’honneur; enfin venaient le cor­
billard, encadré de porteurs d’hon­
neur, et le défilé des parents et 
amis, qui étaient venus nombreux 
afin de rendre un dernier homma­
ge à la personne du regretté dis­
paru.

Le service religieux fut célébré 
en l’église St-Georges par M. le cha­
noine Jacques Papineau, cousin du 
col. Mackay. Il était assisté de M. 
Emile Lépine, P.S.S., supérieur du 
college de Montréal, et de M. l’abbé 
Henri Lauzon. M. l’abbé Francis 

j Archambault, curé dc St-Georges 
avait auparavant fait la levée du 
corps. Dans le sancluaire, on re­
marquait le chanoine Eugène Mo­
reau, P.S.S., provincial des MM. do 
St-Sulpice; M. J.-B. Vinci, P.S.S., et
M. l’abbé A. Léonard. A la tribune 
de l’orgue, M. Jus. Morency diri­
geait le choeur, tandis que M. Joa­
chim Delorme était à la console.

Les porteurs d’honneur étalent le col 
J. A. Destrolsmaisons, les lt-col. Rodolphe 
Bédard. J. E. Chaput. O.B.E.. comman­
dant des Fusiliers Mont-Royal. Conrad 
Dorval, V.D., Georges LeBel, V.D., le col 
Paul Grenier. E.D.. les lt-col. Jean Du- 
charme, E.D.. Eugène Prévost, V.D

Conduisaient le deuil les Ills du dé­
funt, MM. Hector. Maurice et Albert Mac­
kay; son frère. L. J. Mackay. d'Ottawa; 
ses gendres, MM. Fernand Roby, Henri 
S. Labelle et Lionel Dagenals: ses petits- 
fils, MM. André Roby, Guy, Pierre, Henri 
et Marc Labelle, Michel et Jacques Dage­
nals, Pierre Mackay; ses neveux, MM. 
Henri Mackay, Louis Dowd, Donald et 
Henri Hillman. Napoléon Mackay; ses pe­
tits-neveux. MM. André et Georges Mac­
kay; ses cousins, MM. Rodolphe E. Mac­
kay, Henri Mackay, Charles et Paul 
Smith, Charles-Henri Mackay, Paul et 
Louis Cusson, le lt-col. Eugène Mackay- 
Paplneau, MM. Gustave Papineau, Denis 
Papineau, Damien, Jean-Marie et Euclide 
Longpré, Me Guy Papineau-Couture, Me 
René Papineau-Couture. MM. Armand 
Papineau-Couture et G. Papineau-Cou­
ture.

Dans le cortège, on remarquait: MM. 
le Juge Philippe Demers, le col. Raoul 
Grothé, C.L., le recorder Lénoce Plante, 
J. Vigeant, Eugène Tarte. Hervé Dalcoun, 
Julien David, L. A. R. Tessier, J .A. A. Mo­
rin. Aristide Beaugrand-Champagne. D. 
Longpré, Albert Beaudry, Pierre-Marcel 
Claude, lt-col. W. Mackay, Antoine Robv, 
Henri Mackay. Marcel Quesnél. Roger 
Quesnel, C. Dessaulles, Pierre Dessaulles. 
Jos. V. Desaulniers, A. J. Dugal, Dr Adrien 
Plouffe. Me J. M. Savlgnac, J. H. Des­
lauriers. André Fauteux, René Boutet, 
D. E. Joyal, député provincial de Cham- 

; bly, Ed. Carneau, Jacques Panneton, coi.
, Ed. Roche, O.B.E., Me J. H. Girard. N.P., 
i W. Labonté, N.P., J. E. E. Bissonnette,
! Gaston Miquelon, le juge Victor Cusson, 

P. Cusson. Gustave Beaudoin, Marcel Fa- 
1 ribeau, Armand Brodeur, J E. Beau- 

champ, L. H. Dowd, A. Gérln-Lajole, Geo. 
Beaupré, M. Roctrand, Me Victor Morin,
N. P.. L. Favreau, A. Lemaître, F.-x. Ba­
vard. Paul Riopel, J. A. Dagenals, cap. L. 
Tardif, cap. J. Robltaille, J. A. Paulhus, 
P. de L. Taché, Rosaire Roby. Dr J. L 
det, Dr J. Brahy, Me L.-J. Barcelo. L.-J 
Mouton, MM. C. E. Trottler, J. David, J 
Carmel, Me Lucien Morin, N.P., Charles 
D. Laquerre, Camille Bruneau, Orner Bru- 
neau. Guy Lamotte, Pierre Dagenals, Hen­
ri Chartrand, O. L. DeSève, Jos. Gtn- 
gras, Jean Robltaille, Léopold Morin, E. 
Grenier, E. J. Dunder, y. Versailles, Louis 
Létourneau et autres.

L'inhumation a eu Heu au cimetière 
de la Côte-des-Netges, où un clairon a 
sonné le dernier appel.

Habitation moderne
au coût de $6,000

Un usage rationnel des procédés 
et matériaux de construction les 
pins modernes peut permetire au 
salarié à revenu moyen de devenir 
propriétaire d’une agréable mai­
sonnette offrant tout le confort dé­
sirable et un maximum de commo­
dité pour une famille moyenne dc 
quatre personnes.

C’est ce que vient d’établir l’ar­
chitecte montréalais -Roland Du- 
mais, le lauréat du grand prix du 
Québec au concours national de 
l’habitation dont le palmarès a été 
rendu public samedi. Agé de 36 
ans, M. Dumais a termine ses étu­
des d’architecture à l’école des 
beaux-arts de Montréal en 1935. Il 
est membre de l’Association des ar­
chitectes depuis 1937.

La maisonnette conçue par M. 
Dumais se disingue surtout par sa 
solidité, son coût de construction 
inférieur à $6,U0U, et ses qualités 
de confort et d’adaptabilité au cli­
mat particulier de notre province. 
En relisant la liste des caractéris­
tiques qui uccompagnaieni son ins­
cription au concours national, on 
remarque qu'un soin minutieux a 
été apporté à l’isolation de toutes 
les “ouvertures”, el que, entre au­
tres innovations, la petite maison 
projetée contient un système de 
chauffage par “radiation” incorpo­
ré au devis même de la construc­
tion.

Un usage généreux dc planches 
murales décoratives et isolantes as­
sure une habitation facile à clima­
tiser en toutes circonstances. Les 
quatre chambres sont éclairées à 
profusion et la cuisine est conçue 
pour réduire au minimum la fati­
gue dc la ménagère.

La maison primée à ce concours 
national comprend un vestibule 
donnant sur un hall d’entrée, un 
vivoir, une salle à manger, une cui­
sine combinée avec une buanderie 
et le chauffage à l’huile, trois cham­
bres à coucher et une salle de bain 
avec lingerie.

Journée d'étude 
sur Thygiène scolaire

Samedi, le 21 décembre, se tien­
dra à Bedford, Missisquoi, une autre 
journée d’étude, sur l’hygiène sco­
laire, organisée pour le personnel 
enseignant du district No 36, sec­
teur de Bedford.

Cette journée d’étude fait par- 
lie d’une série de 12, qui se tien­
dront au cours de l’année scolaire 
1945-46.

Au cours du mois de novembre, 
55 institutrices rurales se sont ainsi 
réunies à Bedford, pendant trois 
jours et ont étudié particulièrement 
l’organisation de l’hygiène physi­
que et mentale. Elles onl également 
abordé l’étude de questionnaires 
destinés à obtenir plus dc collabo­
ration de la part des parents et à 
mieux connaîtres les élèves qui leur 
sont confiés pour pouvoir ensuite 
mieux adapter leur enseignement. 
Le Dr Jules Gilbert, de l’université 
de Montréal, et le Dr Jacques, mé­
decin hygiéniste du comté de Mis­
sisquoi, ont contribué largement au 
succès de ces trois jours.

Samedi prochain, le sujet à l’étu­
de sera: “La collaboration de l’ins- 
tilulriee avec les autorités médica­
les et hygiénistes.”

Deux évêques 
polonais déportés

La persécution de l'Eglise 
en Pologne

Home, 18. — L’Osservatore Ro­
mano a récemment annoncé que le 
Vatican a été averti que deux évê­
ques ruthéniens onl été déportés 
en Russie, au mois de juin dernier. 
Le journal étudie la situation faite 
au clergé de cette nationalité dans 
les diocèses de Przemysl et Lomza 
en Bologne. Il a même dcmpntré 
que les autorités soviétiques persé­
cutent l’Eglise arménienne, selon un 
plan de déchristianisation.

“On a donné neuf heures à l’cvè- 
nue de Przemysl pour faire ses mal­
les” .dit le porte-parole. “L’évêque 
a répondu qu’il ne partirait pour 
aucune considération, qu’ils peu­
vent le tuer. Des soldats l’ont traîné 
dans la rue, battu et insulté.”

“Quand, dans la rue, l’évêque a 
refusé de monter dans le camion, 
des soldats l’y ont hissé et .sont par­
tis à destination dc la Russie. L’évê­
que ne portait que la soutane de 
prêtre, la croix pectorale et la bar­
rette. Un soldat jeta au fond du 
camion le manteau et le chapeau 
de l’évêque.”

“Même l’Eglise arménienne a 
connu de mauvais moments. I.es 
chefs et les ouailles ont été dis­
persés. l’n_ tribunal militaire sovié­
tique, le 15 mars 1946, a condamné 
Mgr Kajetanowicz, un vicaire ca­
pitulaire, à dix ans de travaux for­
cés pour collaboration. On le tenait 
emprisonné depuis le 26 novembre 
1946. Le chanoine Kwapinski, fai­
ble et incapable de travailler, a 
reçu une condamnation dc dix ans 
aux mêmes travaux et l’abbé Ro- 
maskan a reçu une sentence de 
quinze ans.”

Le parti paysan en Pologne i

Varsovie, 18 ( D’une, dépêche du 
■Vein York Times) — Le parti pay- 
son, dirigé par M. Stanislas Miko- 
lajczyk, vient d’émettre un mani­
feste en onze points. 11 recomman­
de la restauration des libertés ci­
viles et la soumission de la police 
aux représentants du peuple.

Pour ce qui a Irait à l’économie 
future et aux relations extérieures 
du pays, ce programme s’accorde 
avec une declaration prononcée 
par le bloc social-communiste ré­
cemment, sauf qu’il exige le res­
pect de la liberté personnelle, hors 
dc quoi “il n’existe pas de démo­
cratie possible”, il recommande 
l’abolition dc certains ministères, 
dont celui de lu sécurité, sans .Ion­
ie.

Quant à la cordialité envers la 
Russie, le parti paysan a déclassé 
le bloc social-communiste. Il en a 
fait son premier point. L’autre l’a 
placée après l’inviolabilité des nou­
velles frontières occidentales, éta­
blies sur les rivières Oder et Neis- 
se. La stabilisation de nos nou­
velles limites territoriales nous est 
“une garantie d’existence et de sé­
curité nationales”.

Contrairement aux allégations 
communistes, le manifeste con­
damne tonie violence politique et 
prône “une action politique sms 
contrôle social”. Il repousse toute 
réaction clandestine, comme le lui 
reprochent ses adversaires.

Le parti paysan a décidé de su 
présenter devant l’électoral com­
me indépendant “malgré toutes les 
difficultés que ce geste lui a occa­
sionnées”. Il a refusé de se joindre 
au bloc, parce qu’une seule liste 
de candidats “ne permettrait pas à 
la nation d’exprimer librement ses 
exigences en matière de politique 
gouvernementale”.

Le journal communiste Glos l.u-

Entente renouvelée
aux Trois-Rivières

Les Trois-Rivières, 18 (D.N.C.) 
—La ville et la compagnie de trans­
port Saint-Maurice en sont venues 
à une entente pour le renouvelle­
ment de la franchise d’autobus 
pour une période de dix autres an­
nées, à compter du 1er janvier 
1947. Grâce au compromis accepté 
par les deux parties au cours d’une 
réunion du comité d’étude, la cité 
retirera de la compagnie une som­
me globale de $50,066 d’ici le 31 
décembre 1957. dont $5,000 versés 
dès cette année, sous forme dc 
“contribution à l’entretien des 
rues”, et $4,500 payables le 1er 
mai de chaque année, de 1947 à 
1957 inclusivement, pour tenir lieu 
de toute licence ou permis pour 
des autobus ainsi que pour toute 
contribution quelconque”.

Sa contribution était de $600. Le 
tarif n’a subi que peu de modifica­
tions.

du a accusé en éditorial le mani­
feste de soulever du désaccord et 
dc la violence. Le texte a paru dans 
la presse du parti paysan, Gazeta 
l.udowa. Gette publication cause 
une surprise, puisque la censure 
communiste ne lui permettait pas 
de s'adresser au peuple en ce sens. 
Il est plus surprenant encore de 
voir les autorités lui promettre ia 
permission d'exposer ses vues à la 
radio d’Etat. _ ______

Sa curiosité lui vaut $50
Laguna Beach, Californie, 18 (P. 

A.) —- Charles G. Branham s’esl 
enrichi de $50 par son sens de 
euriosité. Il attendait son tour à 
la file indienne, dans une banque. 
Plusieurs clients repoussaient du 
tiled une enveloppe souillée. Piqué 
du désir de savoir, il ouvra Ten- 
vcloppe et y trouva la somme ron- 
delette dc $100.

Branham a remis ie montant au 
gérant. Le propriétaire inquiet est 
retourné à la banque. Son argent 
récupéré, il n'hésita pas à verser 
le joli pourboire cité à celui qui lui 
a fait parvenir son bien.

Amérique française
SOMMAIRE DE DECEMBRE 1941

Dernier» temps......... Pierre Balllargeon
Histoire d’amour ..........  Jean-Marc Léger
Initiation à la nuit.....  Jacques Rousseau
Titine .................................. Suzanne Patry
Lorenzaccio ........  Cherubina Scarpaleggla
Le voleur ...................... Jean-Paul Fugère
Chronique de l’enseignement

François Heriel
Chronique du théâtre

Cherubina Scarpaleggla
Politique ........................ D'Iberville Fortier
Chronique de la poésie — Chronique dej 

livres.
Au comptoir : $0.35 
Par La poste : $0.38 

SERVICE DE LIBRAIRIE DU "DEVOIR"

Six coups de feu tirés
M. Eélix Godin, gardien de nuit, 

domicilié au no 2519, rue F’ronte- 
nuc, était à son travail, à ia bijou­
terie Duncan, lorsque deux indivi­
dus ont brisé la vitre de lu porte, 
pour s’introduire à l’intérieur, dans 
le but évident de voler, il lei;r a 
donné la chasse, armé qu’il était 
d’un revolver. Six coups de feu ont 
été lires sans que les fuyards fus­
sent attcinls. Ils ont réussi à s’é­
chapper sans laisser d’indices et 
en ignorant les ordres du gardien. 
La police les recherche encore.

Arrêté au moment
où il tentait de voler

La police a arrêté de bonne heu­
re, hier, Jean Deslauriers, 28 ans. 
sans adresse connue, alors que ce 
dernier tentait de s’introduire avec 
effraction dans le restaurant de M. 
Sylvio Mireault, au no 4076 est, 
Sainte-Catherine. Le voleur a été 
surpris à l’arrière du restaurant. 
La police avait été avertie qu’un 
flâneur avait été vu dans la ruelle. 
Lorsqu’il a été arrêté, le prévenu 
était à forcer ia porte d’arrière du 
restaurant.

ft Nous annonçons un assortiment varié deH ÿouetâ, cadeaux et décoxationA
^ Aussi une ligne complète des plus récentes nouveautés, et 

JM souvenirs pour les célébrations de Noël et du Jour de l'An, 
fl tels que chapeaux de fantaisie, ballons, etc*

I REICH BROTHERS
If 68-70-72 rue De Bresoles, Montréal, Qué.
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De beaux volumes font
toujours la joie des jeunes

MOINEAU LA PETITE LIBRAIRE — par T. Trilby - 220 p. $1.25 
UN PETIT ROI MALGRE LUI — par T. Trilby — 218 p. 1.25 
UNE SAINTE DES DEMONS ET KIKI —

par T. Trilby — 170 p.......................................................... 1.25
CONTES BLANCS — par Marg. Tremblay —

Photos H. Lavoie — 140 p............................................... 1.00

BIBLIOTHEQUE DE SUZETTE :

UNE PETITE FILLE TOMBEE DE LA LUNE —
par Berthe Bernage — 125 p............................................ 0.75

LA TUTELLE DE COUSINE LINOTTE —
par Berthe Bernage — 128 p............................................. 0.75

IL ETAIT UN PETIT PAGE — par Berthe Bernage — 127 p. 0.75 
L'HISTOIRE D'UN PIERROT ET DE TROIS PETITES

FILLES — par Berthe Bernage — 125 p..................... 0.75
LE BON DIEU ET LES TOUT-PETITS —

Texte et illutsrations de Suzanne Raymond — 76 p. 0.50 
SAINTE BERNADETTE — par Béatrice Clément — 110 p. 0.60 
SAINT JEAN BOSCO — par Béatrice Clément — 142 p. 0.60

SERVICE DE LIBRAIRIE DU "DEVOIR"

Poste
$1.30

1.30

0.80

0.80
0.80

0.80

Les dindons voleront haut 
cette année

Winnipeg, 18. — Les dindons vo­
leront haut cette année mais les 
ménagères n’ont pas lieu de crain­
dre car il ne s’agit ici que de ceux 
qui seront servis aux passagers 
d’Air-Canada. La tradition du plat 
national des Canadiens à l’occasion 
de Noël et du Jour de l’An sera ainsi 
continuée. A celle occasion, on ser­
vira dans les avions d’Air-Canada 
quelque 250 livres de dindon, 100 
livres de tartes aux fruits éminés, 
70 livres dc fromage, 30 livres de 
salade et 25 livres de mentes, et ces 
repas dc Noël et du Jour de l’An se 
prendront jusqu’à 12,000 pieds dans 
les airs.

Les archives
de folklore

En collaboration 

Recueil semestriel de

TRADITIONS FRANÇAISES 
D'AMERIQUE 

dirigé par Luc Lacourcière

Documents et études sur les 
moeurs, coutumes, croyances, 
légendes, contes, chansons, 
langue et arts populaires.

Cartes — Illustrations — 
Hors-texte.

Volume de 200 pages.

Au comptoir : $3.00 
Par la poste : $3.10
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A l'Association professionnelle des industriels

M. J. A. Forand, de Plessisville,
* succède à M. Horace Boivin

Le nouveau bureau de direction a été élu hier soir à 
l'assemblée générale annuelle — Le rapport du 
secrétaire général — Activité intense de l'Associa­
tion au cours de l'année écoulée — Protestation 
contre les Témoins de Jéhovah

PLoteau 5151 - OUVERTS DE h. 30 SAMEDI COMPRIS

L’Association Professionnelle des 
Industriels a tenu hier-soir, au Club 
Canadien, son assemblée annuelle, 
au cours de laquelle les membres 
ont choisi leur nouveau bureau de 
direction.

Le nouveau président de l’Asso­
ciation est M. J.-A. Forend, île Ples­
sisville, qui succède à M. Horace 
Boivin, maire de Granby. M. Boivin 
reste membre du bureau de direc­
tion. Le président du conseil d’ad­
ministration, M. Ëug. Gibeau, a été 
maintenu à son poste, de même que 
le secrétaire général, M. Marc Car­
rière.

Le résultat des élections a été 
le suivant: président: M. J.-A. Fo­
rand, Plessisville: président sor­
tant de charge: M. Horace Boivin, 
maire de Granby; vice-président: 
M. Albert Thibeault, de Grand-Mè­
re; secrétaire-trésorier: M .Napo­
léon Latulippe, de Montréal; direc­
teurs: MM. Ph. Béchard, de Mont- 
magny; Orner Dufresne, de St-Pie 
de Bagot; Dollard Favreau, de 
Montréal; Aimé Sauvé, de Montréal; 
Lionel Kirouac, de Warwick; An­
toine Dubuc, de Chicoutimi; Wil­
frid Girouard, de St-Hyacinthe; W. 
Cliche, de Beauce.

Rapport annuel

Le secrétaire général, M. Marc 
Carrière, a présenté le rapport an­
nuel de l’Association. L’A.P.L, a 
dit M. Carrière, a continué, con­
formément à sa charte, à promou­
voir et à faire mieux connaître, 
dans les milieux manufacturiers, la 
conception chrétienne de la vie in­
dustrielle. Son rôle principal a été 
de diriger les esprits, transformer 
la mentalité souvent individualiste 
et égoïste des industriels, substi­
tuer à la méthode brutale de cer­
tains hommes d’affaires une métho­
de plus chrétienne et plu sociale.

Activité intense

L’Association a montré, cette an­
née, une; activité intense.

Elle s’est d’abord imposée à l’al- 
lention du public de la province, 
du Canada, voire même des Etats- 
Unis. Les deux grands congrès pa­
tronaux qu’elle a organisés ont réu­
ni quelque mille industriels venus 
de tous les coins de la province; ses 
attitudes doctrinales sur les pro­
blèmes du capital et du travail lui 
ont permis de prendre le premier 
rang_ dans le monde des relations 
ouvrlères-patronales et syndico-pa- 
tronales. Elle compte déjà trois ré­
gionales des plus actives dans les 
régions de Québec, du Saguenay 
et des Bois Francs.

L’Association, dans ses assem­
blées générales ou régionales où le 
nombre des industriels présents a 
sans cesse augmenté, a étudié et 
s’est efforcée d’appliquer la formu­
le chrétienne dans les problèmes 
aussi délicats que le syndicalisme, 
l’atelier fermé, la liberté syndicale, 
le salaire familial, les heures et 
conditions de travail, l’hygiène et 
la sécurité industrielles, l’analyse, 
la classification et l’évaluation des j 
tâches, l’absentéisme, 1rs boni de 
production, le roulement de la 
main-d’oeuvre, etc., etc. Tout en 
concentrant ses efforts sur l’éduca­
tion morale et sociale de ses mem­
bres. elle a collaboré très étroite­
ment à la formation technique, mo­
rale et sociale des contremaîtres, 
en organisant plusieurs réunions de 
contremaîtres à l’emploi de ses

Québec, et M. Jean-Louis Héon, des 
Bois-Francs.

Aucune des quelque 200 réu­
nions, générales, régionales ou spé- ; 
riales, (pie l’Association a tenues 
n’aurait été possible sans l’entière 
coopération de tous les membres.' 
Soulignons que le Président géné­
rât a visité presque tous les centres 
de la Province; il a franchi le 
frontières pour faire connaître no­
tre Association aux Etats-Unis. Il a 
enfin traversé les mers pour nous 
représenter auprès des associations 
soeurs de la France, de la Belgi­
que, de la Hollande, de la Suisse el 
(le la Suède. Que dire maintenant 
des multiples voyages de M. Euge 
ne Gibeau dans les régions des 
Bois-Francs, de Québec, et du Sa­
guenay, oil sa parole si sincère a 
jeté le cri de ralliement à tous le 
industriels, contremaîtres et ou­
vriers désireux d’obtenir la vraie 
paix sociale. Forte de ses prinei 
lies, FAssociation ne reste pas dans 
la ligne des principes et de l’étude 
(les problèmes sociaux, elle passe 
aussi aux realisations pratiques. 
Par son secrétariat général, l’Asso­
ciation a fait durant l’année l’étu­
de, la rédaction et la négociation 
de quelque 50 conventions collec­
tives, sans compter les informa­
tions fournies aux industriels, non 
membres, sur la convention collec­
tive, les représentations aux Con­
seils Régional et National du Tra­
vail, à la Commission du Salaire 
minimum, à la Commission des Re­
lations ouvrières et aux Ministères 
du Travail Provincial et Fédéral.

Le secrétariat général

Le Secrétariat général a de plus 
facilité à quelques membres, l’ac­
cès de certains marchés de matiè­
res premières, vu à la création de 
nouvelles industries, procédé à la 
réorganisation interne de certai­
nes autres, et enfin encouragé l’ex­
pansion de plusieurs. L’Associa­
tion, par son secrétariat, a dévelop­
pé un service de comptabilité in­
dustrielle comprenant un service 
d’impôts et de règlements de suc­
cessions. Par sou service de rela­
tions industrielles, elle garde un 
contact continuel avec la section 
des Relations industrielles de l’U­
niversité de Montréal, et a dirigé 
des enquêtes sur le coût de la vie 
dans des régions déterminées; elle 
a trouvé les solutions à certains 
conflits ouvriers, et a développe 
un service de conciliation et d’ai-- 
bitrage.

Le secrétariat général, par son 
service de bien-être social à l’usine, 
a organisé quelque 25 comités de 
cooperation, 15 caisses de bien-être 
social, 10 cafétérias ou cantines 
d’usine; il a fourni, sur demande, 
des plans pour réunions de contre­
maîtres, plans de vacances, plans de 
coopératives d’achat, plans de coo­
pération entre le Comité de bonne 
entente et le syndicat; il a aidé à 
la rédaction d’un journal d’usine et 
à l’organisation de fêtes champêtres 
pour les ouvriers de cette même 
usine. 25 industriels ont accordé 
cette année le repos intercalaire 
après consultation avec le secréta­
riat général.

UN PARAPLUIE POUR
est sûrement un cadeau pratique à celle qui n'en a pas.

depuis madame qui doit chaque jour sortir pour les courses 
aux emplettes et chez les fournisseurs

femme d'affaires qui sort aussi chaque 
il faut même plus d'un parapluie.

lusqu a la 
les temps

MODELESDIFFERENTSVOYEZ CES

16 BALEINESEN RAYONNE
Parapluies en rayonne a plaid importa-
tion des Etats-Unis. Manches 9.95sortes, dtfferentes et

Chacun 5.95
carreaux de toutes 

nouvelles nuances
nouveaux, diiferents.

L'EPAULE
EN NYLON

tellement léger, nouveau en marine, brun,

rouge, poignée originale en plas- 7.50
se porte ce parapluie grace a sa 

courroie en cuir genre bandoulière. En 
rayonne à plaids de teintes 11.00

Fabrication canadienne. variéestique.

AVEC SA GAINEVARIETE

de parapluies canadiens ou importés des 
Etats-Unis ... en rayonne ou en NYLON

plaids écossais ou fleuris, 7.95
en cuir reptilien imitant la peau de 

serpent ce parapluie est original en 
rayonne unie noir, marine . . . 12.00

quelques-uns avec long manche.

— rez-de-chaussee (Centre)

J. DUGAL v.-p. et gérRAYMOND DUPUIS, président

Travail d'éducation

11 importe aussi de souligner le 
travail d’éducation que poursuit 
l’association auprès des industriels, 
des contremaitres, des ouvriers et 
du publie en général, par son bulte. 
lin social ties industriels, l’organe 
d’informations et de renseignementsiwiiiiiuiiiiiiim cl • ciiiitiui vu >> il i

membres; elle a. de plus, diffusé j J®, P , •’■ecieux pour le patron.
sa doctrine chez les ouvriers et elle 
a mis à leur disposition un cours ! 
par correspondance sur les rela­
tions industrielles, cours que sui­
vent avec beaucoup d’intérêt et 
d’assiduité au delà de 300 ouvriers.

Le magnifique résultat obtenu 
dans l’étude des problèmes sociaux 
de première importance, on le 
doit tout d’abord aux membres 
mx-mènus qui ont manifesté un 
très bel esprit d’entraide et une 
très sincère collaboration, dispo­
sant de leur temps si précieux pour 
étudier, et approfondir la concep­
tion chrétienne du travail organisé 
et surtout de trouver les moyens 
pratiques de la vivre dans l’indus­
trie. fl faut souligner ici, continue 
M Carrière, le travail gigantesque, 
et combien laborieux parfois de no­
tre dévoué aviseur moral, le R. P. 
Emile Bouvier, que même l’épuise­
ment physique n’arrêtait pas dans 
la besogne si difficile qu’il avait à 
accomplir. Le succès des nombreu­
ses assemblées, journées d’études 
et réunions plus intimes, nous le 
devons au dévouement de notre 
président général. M. Horace Boi­
vin, à la ténacité de notre président 
du conseil d’administration que 
tous connaissent sous le nom si ai­
mable du “bon père Gibeau”. et à 
tous les directeurs du conseil d'ad­
ministration qui ont toujours ré­
pondu d’une façon si spontanée à 
l’appel du président.

L’un des principaux facteurs qui 
ont contribué au rayonnement de 
l’Association dans toutes les régions 
de la province, est la magnifique 
coopération des présidents des dif­
férentes régionales: M. Therrien, 
du Saguenay, M. Emile Drolei, de

Adoptai

Les CAFÉS, THÉS

et CONFITURES de

J. A. DÉSY,
(Limitée)

Qualité supérieure
Montréal

S’ajoute ensuite un service d’Infor 
niation publié chaque semaine dans 
le dessein de renseigner les indus­
triels aussi rapidement que possi­
ble sur les problèmes qui les inté­
ressent tout particulièrement. L’as­
sociation a été représentée par son 
aviseur moral ou ses membres à 
quelque 25 congrès tenus tant dans 
la province de Québec que dans 
l’Ontario, les provinces de l’Ouest, 
les Etats-Unis et l’Amérique du Sud.

Rappelons, dans le domaine uni­
versitaire, la création par l’associa­
tion d'uni* section des relations in­
dustrielles dont la direction a été 
confiée au H. P. Emile Bouvier, S.J. 
Gettc section porte des fruits puis­
que déjà () étudiants ont eu leurs di­
plômes de maîtrise en relations in­
dustrielles; i sont au service de 
nos patrons à titre de directeurs de 
relations industrielles et 2 sont at­
tachés au secrétariat général de 
TAPI. La section compte déjà (iü 
jeunes gens qui éludaient en vue de 
(lever1 des économistes du travail, 
(les leurs de relations indus­
triel.. . (les directeurs de person­
nel. des techniciens pour les asso­
ciations patronales et ouvrières et 
des administrateurs de lois sociales 
et ouvrières. De plus, la section for­
me des directrices de service social 
industriel.

Enfin, à la demande de ses mem­
bres, l'association a organisé durant 
l’année trois retraites fermées, àj 
Montréal, à Québec et à Chicouti­
mi; quelque 125 patrons y ont par-j 
ticipe. Sur l’invitation des mem­
bres, l’aviseur moral a consacré les] 
ouvriers au Sacré Coeur et béni les 
usines de quinze de nos patrons.

Voilà. Messieurs, en quelques 
mots, le bilan résume des activités 
de l’année qui se termine, (.online 
Vous pouvez le constater, l'Associa­
tion a déjà commencé à récolter ce 
que les fondateurs ont semé, il y a 
à peine trois ans. La preuve n en 
n’est-elle pas dans le fait que de 
plus cji plus toutes les associations 
professionnelles viennent puiser 
dan nos principes et dans nos mé­
thodes d’action la nouvelle orienta­
tion de leur organisation?

En conclusion, il faut remercier 
la divine Providence d’avoir inspi­
ré les fondateurs de notre mouve­
ment patronal et implorons, pour 
aujourd’hui et demain, la protection 
divine sur notre jeune association, 
appelée à diriger les destinées éco­
nomiques et sociales dé notre pro­
vince. Et, à tous ceux qui nous de­

manderont si l’éclatant succès qu’a 
remporté en si peu de temps l’A.P.L, 
tient du miracle, ou n’est qu’un feu 
de paille, nous pouvons répondre 
(pie toute action humaine basée sur 
la justice, la charité, l’amour, la 
fraternité, la collaboration et la coo­
pération, est un feu ardent qui tire 
sa source dans le foyer si ardent du 
coeur des hommes de bonne volon­
té qui ont saisi toute la beauté et la 
valeur de la parole divine: Aimez- 
vous les uns les autres.

M. Horace Boivin

Le président sortant de charge, 
M. Horace Boivin, maire de Granby, 
a prononcé une brève allocution 
pour remercier tous ses collabora­
teurs, au cours de la période où il 
a présidé les destinées de l’Associa­
tion et de l’intérêt qu’ils ont mon­
tré envers leur association. 11 faut 
continuer, dit-il, pour faire de no­
ire mouvement, non seulement une 
organisation locale, ou provinciale, 
mais nationale et même internatio­
nale, car les principes qui sont à la 
base de notre association peuvent 
être adaptés partout.

Le monde est bien malade actuel­
lement, a continué M. Boivin, et je 
crois que nous avons la formule qui 

guérira. Il faudra réaliser que
l’ouvrier est un être humain, et le 
traiter comme tel. Les relations en­
tre ouvriers et patrons n'en seront 
que meilleures.

M. Boivin a eu aussi des paroles 
de remerciement et de félicitations 
à l’adresse de M. Eugène Gibeau, 
président du conseil d’administra­
tion, fondateur de l’association.

M. Eugène Gibeau

M. Gibeau a adressé ses remercie­
ments à M. Boivin qui a bien voulu

"Aujourd'hui"
Le Digeste Français 
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accepter de diriger les destinées de 
l’associaion, lorsque son fondateur 
a été frappé par la maladie. La tâ­
che à accomplir était gigantesque, 
a ajouté M. Gibeau, et M. Boivin a 
donné le meilleur de lui-même à 
cette tâche.

M. Gibeau a aussi demandé aux 
membres de porter un intérêt en­
core plus grand à l’association, si 
Ton veut qu’elle soit solide. Il faut 
aussi s’amender soi-mème, d’abord, 
avant de vouloir travailler au chan­
gement de son voisin. C’est là la 
clé du succès.

M. J.-A. Forand

M. J.-A. Forand, le nouveau pré­
sident, a remercié les membres de 
la confiance qu’ils avaient mise eu 
lui en lui confiant l’importante 
fonction de président de l’associa­
tion. Il a demandé la collaboration 
de tous pour que l’association aille 
toujours de l’avant.

Au cours de l’assemblée, on a dis­
cuté du projet du voyage en Euro­
pe, au début de Tété prochain. Ce 
voyage serait patronné par l’asso­
ciation et comprendrait une visite 
des centres patronaux de France, 
de Belgique, de Suède, du Dane­
mark, de la Suisse et d’autres pays 
et enfin une audience privée avec 
le Souverain Pontife, à Rome. Le 
projet set encore à l’étude.

On a aussi adopté, à la fin de 
l’assemblée, une résolution de pro­
testation contre la propagande insi­
dieuse faite à la population du Qué­
bec par la secte des Témoins de Jé­
hovah. L’association félicite le pre­
mier ministre Duplessis pour la fer­
me attitude qu’il a prise dans cette 
circonstance.

J.e R. T. Emile Bouvier, aviseur 
moral de l’association, et M. T abbé 
Gérard Dion, aviseur moral de la 
section de Québec, ont aussi pris la 
parole au cours de cette assemblée.

Les municipalités
seront dégagées

de leurs dettes

son administration est véritable­
ment efficace”. .

Le conférencier a cite le cas de 
Verdun qui, dit-il, sera dégage de 
toutes dettes en 1960 à la condi­
tion de ne pas recourir à de nou­
veaux emprunts. Le fait que cette 
municipalité n’a contracté aucun 
emprunt depuis plusieurs années 
démontre que ce n’est pas un sim­
ple rêve, mais une possibilité pra­
tique. __ _ _______

Nouveau poste pour le 
T. R. P. Faust, O.F.M.

Washington, 18 (A.P.) Un

porte-parole officiel du monastère 
franciscain ici a rapporté, selon 
une information reçue de Home, que 
le T. R. P. Mathias P'aust, O.F.M., 
de New-York, a été nommé procu­
reur général de l’Ordre des Frères 
Mineurs.

Le T. B. P. Faust occupe donc 
ainsi le second rang dans TOrdre 
des Frères Mineurs. Il est présen­
tement délégué général de TOrdre, 
pour le continent nord-américain 
et tes îles adjacentes. Son succes­
seur à ce poste n’a pas encore été 
nommé.

I.e supérieur général de TOrdre, 
le T. R. P. Valentin Schaaf, est dé­
cédé le 1er décembre dernier. D’ici

l’élection du prochain supérieur 
général, soit dans cinq ans, les fonc­
tions de supérieur général seront 
remplies, selon la constitution, par 
le T. B. P. Pacifico Perantoni, de 
la province de Venise, en Italie.

Retenez le "Devoir" d'avanc» 
chez votre dépositaire — c'est l< 
SEUL MOYEN de ne jamais le nun 
quer — 3 sous le numéro.

Téléphona au <ervlc« du tirag< 
BElalr 3361v : Il vous donnera l'adress 
d'un dépositaire de votre voisinage.
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Le nez de Cléopâtre, par Jean-Pierre Houle 
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L'Oeuvre du Sixième Jour (Conte)
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ARTS — J'aiir b »ion métier de tropettiste 1 
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L'oeU de l'armée Montezuma
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La Vie au grand air 
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Fontaine de Jouvence XXe Siècle

SOCIOLOGIE et POLITIQUE —
Logement et anarchie Relations
Puissance du cinéma La Croix
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Catholic Mind 
L'Orientation fatale L'Action nationale 
Molotov Journal franaçis du Mexique 
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Jeu-test — Mots croisés — Concours — 
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SERVICE DE LIBRAIRIE DU "DEVOIR''

Dans une causerie devant un 
groupe de citoyens de Valois, le gé­
rant général de Verdun, M. J. R. 
French, le seul Canadien à jamais 
avoir été élu à la présidence de 
l’Association internationale des gé­
rants de ville, a déclaré qu’il entre­
voyait le jour où les municipalités 
seraient dégagées de leurs dettes.

“Je comprends, dit-il, qu’une 
nouvelle municipalité doive s'en­
detter pour donner rapidement les 
services essentiels aux contribua­
bles, mais elle remboursera facile­
ment les montants empruntés si

Lï MEME JOUR

m.moRncHU

-

T

LORSQUE le “Canadian Cruiser' 
a quitté pour la première fois 

le port de Montréal, récemment, ses 
cales regorgeant de produits cana­
diens destinés aux Antilles, un nou- 

eau lien commercial a été forgé 
entre le Canada et les Antilles. Ce 
navire, le premier construit entière­
ment au Canada, symbolise bien le 
développement de l’industrie mari­
time au pays.

l>e premier de trois navires simi­
laires achetés do la Corporation des 
Biens do Guerre par la Canadian 
National Steamships, le “Canadian 
Cruiser” a été construit par la Cana­
dian Vickers Limited à Montréal. 
Ixts deux autres, le “Canadian 
Constructor” construit par la Bur- 
rard Drydock Company, à Vancou­
ver, et le “Canadian Challenger”, 
construit par la Davie Shipbuilding 
Company, à Québec, doivent être 
remis bientôt à la Canadian National 
Steamships.

lx's trois navires seront actionnés 
par les plus gros moteurs diesel 
jamais construits au Canada. Rs 
sont capables d’une vitesse de 16

nœuds à l’heure. Ils renferment
16.000 pieds cubes d’espace frigori­
fique et leur cale a une capacité de
370.000 pieds cubes. A bord do 
chacun il y a place pour 12 passagers 
dans 5 cabines doubles et 2 cabines 
simples. Toutes ces cabines sont 
climatisées et sont pourvues d’une 
douche, d’une salle de toilette et 
d’eau courante.

Dans la photo du haut, le “Cana­
dian Cruiser” part pour son premier 
voyage vers les Antilles. Inspecté 
officiellement avant d’être accepté 
par la compagnie, la photo du bas 
montre, de gauche à droite, M. II. J.

Symington, C.M.G., C.H., conseil­
ler d’administration de la Canadian 
National (West Indies) Steamships, 
T. Rodgie Mc Lagan, vice-président 
et gérant général de la Canadian 
Vickers Limited, R. C. Vaughan, 
C.M.G., nrésiden* et directeur géné­
ral, et R. B. Brenan, conseiller 
d’administration, de la Canadian 
National Steamships. Dans le mé­
daillon, à gauche, le capitaine R. A. 
Clarke, gérant général de la O.N.S., 
et à droite, le commandant du 
“Canadian Cruiser”, le capitaine 
H. Hubley, M.B.E., qui parcourt le» 
mers depuis près de cinquante an».


